"+ 


# 
WOUSENOLD FR, (2 


“ 


De solennelles cérémonies marqueront la clôture du Concile Vatican IL, à | 
Home même, les 7 et 8 décembre prochains: promulgation des derniers décrets, 
concélébration de la messe dans St-Pierre par le pa 


gun sp et Pas VL mn 


pape et des pères conciliaires, | le Christ continue Son oeuvre de salut en pleine 


réforme dans 


GARE DER GEEn l'esp des papes 


malt à 


et ses membres, pour q 
u 20e siècle par Son Eglise 


procession à travers la Place St-Pierre, messages spéciaux aux peuples du monde | rajeunie, adaptée, modernisée, Puissent les grandes réalités du Concile dispenser 
entier, ete, Puis les évêques reprendront, définitivement cette fois, la route vers | tous leurs fruits pour le bien de l'humanité entière! 


leurs diocèses respectifs après quatre années de travaux, Ce sera alors la vraie | 


Bulletin de 


l'Association 
pour l'Egalité 


Par suite de la législation 


relativement aux “Services Par: | 


tagés", accordés aux élèves qui 


fréquentent les écoles séparées, | 


un bulletin mensuel est publié. 
Voici la teneur du Bulletin de 
novernbre 1965: 

La loi des Services Partagés 

Comme vous le savez, 
gislature Manitobaine, à sa ses 
sion de 1965, a passé des amen- 
dements à la loi régissant les 


écoles publiques, lesquels ont eu | 


pour effet de permettre aux 
élèves des écoles privées et pa- 
roissiales l'accès à certains ser- 
vices dans les écoles publiques, 

Par suite de cette législation: 

(1) Des manuels gone a 
sont fournis par les autorités 
des écoles publiques aux élèves 
des écoles privées et parois- 
siales, les commissions scolaires 
étant remboursées au moyen 
d'octrois du gouvernement, 

(2) Là où il y a un service 
d'autobus pour les écoles pu- 
bliques, les élèves des écoles pri- 
vées et paroissiales peuvent en 
faire usage gratuitement, tout 


comme céux des écoles pu-! 


bliques. 

(3) Les commissions scolaires 
des écoles publiques peuvent, 
moyennant l'approbation du Mi- 
nistère de l'Education, s’enten- 
dre avec les écoies privées et 
parolssiales pour permettre aux 
étudiants de ces dernières de 


la Lé:| 


Manitobaine 
en Education 


\ venir aux écoles publiques pour 
bénéficier de certains services, 
tels que: l'usage d'auditorium et 
de gymnase: facilités pour l'édu- 
cation physique; laboratoires de 
sciences; équipement et salles 
pour études commerciales; ate- 
liers pour sciences industrielles; 
bibliothèques et services de li: 
brairie; de même que l'enseigne. 
ment de n'importe quel sujet 
sur le curriculum offert à ses 
propres élèves par l'école pu- 
blique. 


Dans quelle mesure les inté. 
ressés ont-ils bénéficié de cette 
législation ? 

On nous apprend que 

(1) tous les élèves des écoles 
| privées et paroissiales ont reçu, 
cet automne, les manuels des 
commissions scolaires des écoles 
publiques de leur district res- 
Per: 

(2) les élèves d'une école pa- 
roissiale ont bénéficié du À. 
pe gratuit dans l'autobus de 
école publique: 

(3) les élèves d'un certain 
nombre d'écoles paroissiales ont 
fait usage des facilités offertes 
dans les écoles publiques relati- 
vement aux arts industriels, à 
l'économie domestique et autres. 

Il y a à l'heure actuelle, 55 
écoles privées et paroissiales 
dans la province, soit: 39 catho- 
liques, 6 juives, 4 anglicanes, 5 
mennonites et 1 calviniste, 


Des millions de pétition 
pour leur béatification 
ROME (CCC) 


sur les pétitions parvenues à 
Rome pour demander la béatifi- 


cation de Jean XXII, et 


que l'Ossevatore Romano, 
Le journal affirme qu'à la 


base de la décision annoncée par 
Pape d'ouvrir les provès de 


le 
béatification de ces deux Ponti- 
fes, il y a un fait religieux et 
non pas politique, 
“Contrairement à ce que la 
polémique humaine voudrait 
faire croire, il n’y a pas d'oppo- 


sitions et encore moins de con- 
tradictions. Il peut y avoir et il 


y a des originalités et des di- 
versités de personnalité et de 
direction, qui correspondent aux 
temps et à des situations diffé- 
rentes, mais elles se résument et 
s'intègrent dans la perspective 
unique du gouvernement apos- 
tolique”, 


Miss Canada 


en Allemagne 


DUSSELDORF, Allemagn 
Diane Landry, Miss Canada 1966, 
est arrivée ici pour un tour de 
reconnaissance dans les hôpitaux 
et les écoles de l'Allemagne de 
l'Ouest, La jeune fille nouvelle- 
ment couronnée Miss Canada vi- 
sitera Francfort, Dusseldorf et 
Hambourg. 


Hommage des professeurs, élèves et parents | 


du Collège Mathieu au R. P. Benoit Paris 


GRAVELBOURG — Il est de- 
venu traditionnel, ici au Collège 
Mathieu, de tenir une journée 
de rencontres et d'échanges de 
vue entre les parents et les pro- 
fesseurs. Cette année, c'est le 
21 novembre qu'a eu lieu la 
Journée des Parents et de l'A. 
micale, La journée était divisée 
en trois parties. Dans les quel- 
ques lignes qui suivent, nous 
nous efforcerons de faire con- 
naître les activités de cette jour- 
née, 

Réunion des parents 

La journée commença à 10 h. 
20, au gymnase où s'étaient ras- 
semblés les élèves et leurs pa- 
rents venus de près et de loin. 
Le R. P, E. Dubreuil, OMI, 
recteur, souhaita la plus cordia- 
le bienvenue à tous les parents | 
et amis et expliqua de nouveau 
le but de ces rencontres. M. Eu- 
gène Jacques, maître de céré- 
monies, présenta les numéros 
suivants d'artistes “locaux”: 

Avec une aisance et beaucoup 
de confiance, quatre musiciens, 
Roland Pinsonneault, Paul Li- 
zée, Richard Marcotte et Nor- 
mand Allard, exécutèrent deux 
morceaux de clarinette, tandis 
que Paul Clairmont, Gérald 
Marcotte, Paul DeMontigny et 
André Hollebecke nous ont di- 
vertis au son du cornet. 

Changeant de rythme, 
groupe nommé “Geminy 
lance dans un air vif, 
et surtout inattendu. 


Is font 


palpitant | 


(entre parents et professeurs à 
ce sujet. 

La petite chorale, sous la di- 
rection du R, P. F. Binette, 
O.M.L, assisté du R. P. O. Des- 
jardins, O.M.L, au piano, inter- 
préta quelques chants qui fu- 
rent très appréciés par tout l'au- 
ditoire, 

Pour terminer cette premiè- 
re partie de la journée, il y eut 
| une démonstration athlétique, à 
savoir une partie de ballon-pa- 
nier, Un diner fut ensuite servi 
au cafétéria du collège pour 
tous les élèves et leurs parents. 

(Maurice Pittet) 


L'Amicale 


L'Amicale du Collège Ma- 
thieu de Gravelbourg, qui grou- 
pe tous les parents des élèves 
actuels, ainsi que tous les amis 
| du collège, se réunissait encore 
une fois, le 21 novembre. Sous 
la direction de Me Omer Ar- 
chambault, tous les invités se 
sont inscrits. Les quelques mi- 
nutes qui ont précédé l'ouver- 
ture de la réunion furent em- 
|ployées à renouer des amitiés 
et à échanger des nouvelles. 

C'est à 2 h. p.m. que M. le Dr 
Raymond Piché, président de 
l'Amicale, ouvrait officiellement 


preuve de divers talents poten- | 


tiels et de talents exploités pour | 


la joie de tous. 
Il faut signaler, d'une facon 


OTTAWA — M. Paul Lacoste, 
co-secrétaire de la Commission 
royale d'enquête sur le bilin- 


guisme et le biculturalisme, a 
|êté nommé, jeudi dernier, mem- 
bre de la Commission au poste 
| laissé vacant par le départ de 
M. Marchand. 


particulière, la conférence du 
R. P, Pierre de Moissac, OM, 
ancien pr du collège, 
qui, après quelques années d'ab 
sence, est revenu cette année, Il! 
donna un bref exposé de l'art! 
et de la science de l'Orientation. | Pearson qui a fait part de la 
Il fit ressortir admirablement | nouvelle. M. Lacoste est avocat 
le pourquoi de l'Orientation et |et âgé de 42 ans. Il est chargé 
la nécessité de la collaboration de cours à l'Université de Mont- 


1esseur 


En Saskatchewan 


LE CLUB DES 200 


TROISIEME LISTE 


34, M. Clotaire Denis, fils, St-Denis $25.00 | 
35. Religieuses de Jésus-Marie, Gravelbourg 25.00 
36. M. l'abbé H. Poirier, Montmartre 2500 
37. M. JB. Guénette, Gravelbourg 2500! 
88. M. Clodomir Denis, St-Denis 25.00 
39. M. Gérard Audette, Saskat I 25.00 
40, M. JA. Mathieu Wi ow-Bunch 25.00 
11. M. Paul-A. Béchard Sedley 0 


» Alouette, S X) 


asKkaloon 


C'est le premier ministre | 


la réunion. Il convenait au tout 
début de souligner d'une façon 


méditatif d'une minute —- 


fesseurs du collège, les RR. PP. 
Wilfrid Piédalue et Henri Des- 
rochers, O.M.L Le Dr Piché sou- 


et au R. P. Benoît Paris, O.M.I, 


micale, les voeux les plus sin- 
cères à l'occasion de son 25e 
anniversaire d'ordination sacer-| 
dotale. 


O.MI, secrétaire de l'Amicale, 
a ensuite fait la lecture du bn 
port des activités de l’Amica 
depuis sa dernière réunion plé- 
nière en novembre 1964. Il men- 
tionna particulièrement les deux 
réunions régionales de Wiliow- 
Bunch et de St-Denis, ainsi que 
les nombreuses rencontres de 
l'exécutif au cours de l’année, 
C'est au Père Recteur que re- 
vient l'honneur de jeter le coup 
d'oeil sur la famille de l'Ami- 
cale, En des termes simples et 
précis, il rappelle le but de l’A- 
micale et souhaite que tous fas- 
sent des efforts pour communi- 
(Suite à la neuvième nt 1 (Suite à la neuvième page) 


| 


.w Me Paul Lacoste, membre de la 
commission Laurendeau-Dunton 


réal et a écrit plusieurs articles 
sur les problèmes de l'éducation. 

La nomination de M. Lacoste 
porte à 10 le nombre des mem- 
bres de la Commission, dont 
quatre sont Canadiens français. 

Dans sa déclaration, M. Pear- 
son n'a pas fait allusion à M. 
Marchand qui a abandonné son 
| poste en septembre pour se por- 
ter candidat libéral aux élections 
du huit novembre. 

M. Lacoste a été nommé co- 
secrétaire avec M. Neil Morri- 
son en août 1963. Au début de 
l'année, M. Lacoste est retour- 
né à la pratique du droit et ne 
travaillait pas à plein temps 
| Pour la Commission, C'est son 
| collègue M. Morrison qui est res- 
| ponsable du personnel composé 
de 100 employés. 

M. Lacoste a fait ses études 
universitaires à Montréal, Chica- 
go et Paris et a des diplômes 
en droit, philosophie et littéra- 
ture, 

Il est membre du Conseil su- 
perieur ae 


bec 


e — 


pus 
de 700,000 sur celles sollicitant 
la béatification de Pie XII, indi- 


particulière — par un silence 
es | 
pertes de deux éminents pro-| 


haita ensuite la bienvenue à tous | 
les parents et amis du collège, | # 


il offrit, au nom de toute Y'A: É 


Le R., P, Laurent Godbout, 


* Réunion à Genève du 


— Près d'un 
million de signatures figurent 


Comité Central du C.O.E. 


GENEVE (CCC) — Le Comité 
central du Conseil oecuménique 
des Eglises siégera à Genève du 
8 au 17 février 1966, dans les 
nouveaux bâtiments du Centre 
oecuménique, inaugurés en juil- 
let 1965, 

Ce comité, de 100 personnes, 
représente 214 Eglises ortho- 
doxes, protestantes, anglicanes 
et vietlles-catholiques, de tous 
les continents, qui sont membres 
du Conseil oecuménique et huit 
Eglises associées comptant 
moins de 10,000 fidèles. 


Des observateurs catholiques 
romains, choisis par le Secréta- 
riat du Vatican pour l'unité 
chrétienne, assisteront aux tra- 
vaux du Comité sur le thème 
“Style oecuménique et rôle spé- 
cifique du Conseil oecuménique 
des Eglises”, Des conférences et 
des études traiteront des fonc 
tions et des responsabilités de 
ce Conseil dans une situation | IT 
oecuménique très différente de. 
ce qu'elle était en 1948, lors dé 
la constitution du Conseil oe- 
cuménique. 

Le Comité central aura no- 
tamment pour tâche d'élire le 
successeur de M. W. A. Visser’t 
Hooft, secrétaire général du con- 
seil oecuménique depuis la for- 
mation de ce Conseil. Dans une 
séance à huis-clos, le ou les 
candidats seront présentés par 
un comité des nominations, fort 


Le lieutenant-commander 4. 
C. Bonneau, d'Aylmer-Est, Qué. 


et de Gravelbourg, Sask, va 
assumer les services d’informa- 
tion du contingent canadien à 
Chypre, le 5 décembre, Ce sera 
le seul membre de la Marine 
royale du Canada en service à 
Chypre. 

Il a servi dans la Réserve vo- 
lontaire de la MRC au cours de 
la seconde guerre mondiale, A- 
près la guerre, il devait pour-| 
suivre ses études à l’Université | 
d'Ottawa et obtenir deux bacca- 
lauréats, l'un ès arts et l’autre 
ès sciences. Toujours à cette 
même université, il entreprit 
des études supérieures dans le 
domaine de la psychologie, à 
l'Ecole des études supérieures. 
Après un certain temps comme 
psychologue clinique à la Sas- 
katchewan Training School, à | 
Weyburn, Sask., il entre à nou- 
veau dans la marine comme offi- 
cier des services d’information 
en 1954, 


Cet officier a oceupé ensuite | 
le poste d'officier d'information | 
au quartier: général de la Ma-! 
rine, à Ottawa. En juillet 1961, | 
il a été affecté au “Stadacona”, 
à Halifax, NE. où il s'occupa 
des relations extérieures de la! 
Marine sur la côte est du Ca- 
nada. Il a servi également à 
titre d'officier d’information | 
d'escadre durant des exercices 
navals de l'OTAN et aussi lors- 
que ces navires ont fait escale | 
en Europe, en Afrique, dans les! 
pays scandinaves, en Méditer- 
ranée, au Royaume-Uni, aux 
Etats-Unis, à la Jamaïque et 
aux Antilles, 

De retour au Quartier géné- 
ral, à Ottawa, le lieutenant- 
commander Bonneau a été af- 
fecté à titre d'officier d’'infor- 
|mation (bilingue) aux Services 


l'éducation du Qué-} d'information des Forces ar- 


mées du Canada, à Ottawa. 


de 18 membres, fondé par le 
Comité central lors de sa pré- 
cédente session à Enugu, Nige- 
ria, en janvier 1965, et présidé 
par l'évêque anglican John Sa- 
dia, de Nagpur, Inde, 


La première séance sera con- 


REGINA -— Le rêve des Fran: ! 
cophones de Regina, d'avoir un| 
jour une Caisse Populaire, fut 
réalisé le dimanche 21 sen | 
bre lorsqu'un bon nombre de! 
cœuxci tinrent leur assemblée 

énérale de fondation à la salle | 

t-.Jean-Baptiste de Regina. 


Ce fut avec fierté et joie qu'ils | 
recurent l'hon, Lionel Coderre, 
ministre de la Coopération. 1li| 
sde la charte officielle de! 
ondation au président du co-| 
mité provisoire, M. Albert-O, 
Dubé, Pour démontrer sa foi 
en l'avenir de la nouvelle Caisse | 
il présenta un chèque de $1,000 
pour l'achat de 200 actions. 


M. Dubé remercia le ministre 
de sa bienveillance et de son 
encouragement tangible, ainsi: 
que pour sa confiance envers 
les eliorts des Francophones de 
Regina. 

M. Coderre fit remarquer à| 
ses auditeurs que, dans les der. 
niers six mois, l'actif global des 
Caisses Populaires en Saskat- 
chewan avait au menté sensi- 
blement, soit de $6,300,000, Les 
affaires des Caisses Populaires | 
démontrent une vigueur peu 
ordinaire, et les prévisions sem- 
blent indiquer une continuation 
de cette orientation positive, 


On remarquait, parmi les in- 
vités, la présence de plusieurs 
personnalités du monde coopé- 
ratif: MM. Emile Lautermilch, 
représentant du “Credit Union 
League of Saskatchewan”, A. 
Snell, directeur du service des 
Caisses Populaires, du ministè- 
re de la Coopération, Théodore 
Préfontaine, secrétaire-gérant 
du Conseil de la Coopération 
de Saskatchewan, Le conféren- 
cier invité fut M. l'abbé Domi- 
nique Dugas, curé de Gravel- 


LES LOUE | Hsmesmmesms à 2 sm 


sacrée à la présentation des rap- | bour 


ports annuels par le président 
du Comité central, le pasteur 
Franklin Clark Fry, de New 
York, président de l'Eglise lu- 
thérienne unie d'Amérique, et 
par le secrétaire général du Con- 
sell oecuménique, le pasteur W, 
À. Visser't Hooft, 


Au cours des autres séances, 
le comité prendra connaissance 
de rapports concernant les con- 
tacts avec l'Eglise catholique 
romaine, notamment l’activité 
du groupe de travail mixte COE- 
Eglise catholique romaine et les 
observations des délégués du 
eu oecuménique à Vatican 

I1 examinera les relations 
avec les “conservative evangeli- 
Cals” non membres du Conseil! 
le programme de la quatrième 
Assemblée du Conseil oecumé- 
nique qui aura lieu en 1968; le 
programme de la Conférence 
mondiale “Eglise et Société”, or- 
ganisée en juillet 1966 à Genève; 
les questions internationales 
traitées par la Commission des 
Eglises pour les Affaires inter- 
nationales du Conseil oecumé- 
nique des Eglises, en particulier 
le Vietnam, la Rhodésie, les ex- 
périences atomiques et le stock- 
age des armes nucléaires: les 
demandes de plusieurs églises 
qui veulent devenir membres du 
Conseil oecuménique. 

La session du Comité central 
sera immédiatement précédée 
par celle du Comité exécutif et, 
à la fin de janvier, par les réu- 
nions, à huis-cols, des comités 
des divisions et départements du 
Conseil. 


£. 
M. Préfontaine apporta les 
voeux du Conseil de Coopé. 
ration et se dit très enchanté 
du fait que les Francophones 
de la ville capitale avaient dé- 
cidé d'organiser une Caisse qui 
serait au service de leurs com- 
pee Depuis quatre années 
travaillait pour voir aboutir 
cette initiative et la réalisation 
de ce projet. En guise de con- 
fiance dans le groupe franco- 
hone et sa Caisse Populaire, 
annonça que, dans un avenir 
très op é, le Conseil de la 
Coopération ferait parvenir un 
chèque de $500.00 pour l'achat 
de 100 actions de la Caisse Po- 
pulaire de Regina. 


Il présenta ensuite un visi. 
teur du Honduras Britannique, 
M. Norrin Meighan, Ce dernier 
est très actif dans le mouve- 
ment des caisses au Honduras 
et il s'intéresse au fonctionne- 
ment de celles du Canada. 


M. l'abbé Dominique Dugas, 
grand coopérateur et ancien di- 
recteur du “Saskatchewan Cre- 
dit Union League”, sut par des 
paroles éloquentes, faire ressor- 
tir les points saillants de la doc- 
trine sociale de l'Eglise. “On 
doit faire servir l'argent au bon- 
heur de ses frères”, dit-il. “Ce 
1 nous avons en trop, nous 

evons le faire servir pour le 
bien des autres”, 

Le conférencier fut d'avis que 
le meilleur temps de fonder une 
Caisse Populaire avait été, sans 
doute, dans une période difficile 
comme celle des années “30”, 
Aujourd’hui, les gens ont trop 


De Gaulle recoit deux 


ministres du Québec 


PARIS-—"Le général de Gaulle 
entretient le plus vif intérêt pour 
le Québec, ce qui s'y passe, ses 
préoccupations, ses objectifs, et 
il veut lui apporter toute la col- 
laboration possible pour la pour- 
suite de ses objectifs.” 


Le vice-président du conseil et 
ministre de l'Education, M. Paul 
Gérin-Lajoie, a rendu compte en 
ces termes des ‘conversations 
qu'il a eues avec le général de 
Gaulle, samedi, en compagnie du 
ministre des Affaires culturelles, 
M. Pierre Laporte, et du délégué 
général du Québec en France, M. 
Jean Chapdelaine. 

L'audience que leur a accordée 
le chef de l’état et le déjeuner 
qu'il a offert ensuite en leur hon- 
neur étant de caractère privé, 
les trois personnalités québé- 
coises n’ont donné aucune préci- 
sion sur leur visite à l'Elysée, 
qui s'est terminée peu avant 
trois heures, 

Arrivés au palais présidentiel 
vers 1 heure 40, les deux minis- 
tres et le délégué général se 
sont entretenus avec le général 
pendant trentecinq minutes, 
L'aüdiénce a eu lieu dans le bu- 
reau du chef de l'Etat, 


Le général et ses interlocu- 
teurs ont notamment fait un 


tour d'horizon des deux accords 


conclus entre le Québec et la |? 


France depuis le début de l'an- 


née; sur l'éducation, en février, |! 
et sur les affaires culturelles, la |? 


semaine dernière, 
M. Christian Fouchet, miristre 


de l'Education, s'était rendu à|! 


l'Elysée, On a cependant noté 
l’absence de M. André Malraux, 
ministre d'Etat chargé des Af- 
faires culturelles, que M. nel 
n'avait pu rencontrer, comme il 


devait voir à l'Elysée samedi, 


Venues pour le déjeuner,l 


Mmes Gérin-Lajoie, Laporte et 
Chapdelaine ont été accueillies 
par Mme de Gaulle, A la table, 
où l’on comptait 14 couverts, le 
général se trouvait entre Mmes 
Gérin-Lajoie et Laporte tandis 
que Mme de Gaulle était placée 
pe les deux ministres québé- 
cois, 


Samedi matin, MM. Gérin- 
Lajoie et Laporte avaient été 
reçus en audience chez le minis- 
tre français des Affaires étran- 
gères, M. Maurice Couve de Mur- 
ville, en compagnie de MM. 
Chapdelaine et Claude Morin, 
sous-ministre des Affaires fédé- 
rales-provinciales. 


En 1970 le Canada pourrait 
produire 224 bombes À par an 


LONDRES -— En 1972, l'Inde 
pourrait disposer, si elle orien- 
tait la production de ses réac- 
teurs nucléaires vers le pluto- 
nium militaire, d'une quantité 
de matière fissile suffisante 
pour la fabrication de 230 bom- 
bes atomiques, du type Hiroshi- 
ma, est-il affirmé dans la nou- 


| velle édition de l’“Equilibre des 


forces”, publié à Londres par 
l'Institut des études stratégi- 
ques. 

Selon le rapport, les possibili- 
tés potentielles de production 
de plutonium militaire à la mé- 


Ime date par d’autres pays non- 


engagés actuellement dans la|organisme international. 


course aux armes nucléaires 


pourrait leur permettre de fa-| Boniface et a fait ses études au 
briquer les quantités suivantes | Collège de StBoniface (B.A. 


de bombes A: 


Allemagne fédérale: 170; J2-| nitoba (BScEE.). 11 fut 


pon: 92: Italie: 120; Suède: 32, 
et Tchécoslovaquie: 30. 


D'après ce rapport, dont les|le Ministère de la Défense na-| 


évaluations sont basées sur le 
chiffre de 5 kilogrammes de plu- 
tonium par bombe, les réacteurs 
atomiques de puissance du Ca- 
nada pourraient produire suffi- 
samment de plutonium en 1970, 


| pour la fabrication de 224 bom-| faisceaux hertziens et par sa! 
| tellites, 


lbes À par an. 


Un rêve devient réalité pour 
les Francophones de Regina 


La Chapelle Funéruire 
Philippe 


COUTU 


156, vue Marion, 
St-Bonitace, Men. 


Tél: 233-7453 


L. 


PRIX 10c 


d'argent et ils ont tendance à ,tration: président, M. Jacques 
négliger l'épargne. Or le succès | Perreault; vice-président, M. À- 
d'une Caisse dépend en grande! O, Dubé: directeurs, M. le Dr 
partie des habitudes d'épargne! André Lizaire, le KR. P. I. Rio 
acquises par ses sociétaires. pel, O.F.M, et Mme P, Begrand, 
Suivirent la lecture et l'expli-' M. Raoul Langlais fut nommé 
cation des règlements supplé-, secrétaire-trèsorier (gérant) de 
|mentaires par M. A. Snell. L'as-| la nouvelle Caisse, Au Conseil 
semblée adopta sa nouvelle € cons-| de surveillance siégeront MM 
|titution, Joseph Braconnier et Raymond 
Le président de l'assemblée, | Lang lais. 
M. A. Dubé, remercia les dis. Le Conseil d'administration 
tingués visiteurs, ainsi que tous | nomma MM. Pierre Kerviche, 


ceux qui avaient daigné assister | Joseph Girardin et Ernest Ga 
à cette assemblée, Il promit qu'à! tin comme membres dû comité 
l'avenir les Francophones de Re-|de crédit. 

gina ne négligeraient point le| Au dire de plusieurs, la fon- 
côté économique de leur situa- | dation de la Caisse française de 
tion. Dans le passé, l'accusation | Regina a fait valoir une fois 
plus ou moins valable avait été | de ce que la population fran 
faite que les Canadiens français | cophone de la ville capitale de 
n'avaient pas su s'intéresser aux |la province est bien vivante et 


était prévu, vendredi, mais qu'il |? 


| domaines économique et finan:- 


cier, De toute façon, cette accu- 
sation n'aura plus sa raison d'é- 
tre après la journée mémora- 


ble du 21 novembre 1965, du|vieux pionnier de la place: 
|chemin a été raboteux jusqu'à 
|et'heure, mais voilà qu'on com- 
ren? élues au Conseil d'adminis-| mence à voir 


moins à Regina. 
Les personnes suivantes fu- 


La France 


| survivre, 


| très désireuse, non seulement de 
mais de s'épanouir et 
| d'élargir son influence dans la 
communauté, Comme disait un 
“Le 


le macadam”, 


a lancé 


son satellite ‘A-1" 


PARIS — Le satellite “A-1”, 
lancé vendredi dernier de la base 
de Hammaguir, en Algérie, a 
quelques ennuis avec son sys- 


tème d'émission, Le fameux 
“BIP-BIP” ne peut s'entendre 
que très faiblement ou dispa- 
rait complètement. Il en est de 
même de la télémesure (trans: 
missions de renseignements par 
radio sur le comportement du 
satellite) qui connait quelques 
difficultés techniques. 


Muette dès le premier tour, 
elle a repris faiblement au cours 
du troisième passage du satel- 
lite au-dessus de Hammaguir, 

Ces incidents ne sont pas très 
graves, car la réussite fonda- 
mentale demeure: la satellisa- 
tion d'une masse par la fusée 
“Diamant”, Cette dernière 
parfaitement fonctionné, 


Au cours d’une conférence de 
presse nocturne, qui s'est tenue 
au ministère des Armées jus- 
qu’à une heure passée du len- 
demain matin, les responsables 
du programme “Diamant”, qui 
arrivait directement de Hamma- 
guir, sont apparus fatigués, 
mais enthousiastes du succès 

qu'ils venaient de remporter, 
1 général Pierre Souf- 
flet, directeur de la direction 
technique à la délégation mi- 
nistérielle de l'armement, l'in- 
géhieur en chef militaire de 
l'Air, Bernard Dorléac, direc- 
teur des études et des affaires 
spatiales à la SEREB (société 
qui était responsable de la mise 
au point de ‘“‘Diamant”’}, entou- 
rés de leurs collaborateurs, se 
sont entretenus avec les jour- 
nalistes, 


Léger retard 


L’ingénieur Soufflet a confir- 
mé qu'il avait fallu changer le 
second étage de la fusée “Dia- 
mant”, qui avait été légèrement 
endommagé lors de son trans- 
port à Hammaguir, Ce fut là la 
cause du premier retard. La 
veille, c’est une simple petite 
diode du circuit électronique, 
commandant le système de bas- 


M. Raymond Marchand, fils 
aîné de M, et Mme JL, Mar- 
chand, de Carman, Man, a été 
nommé secrétaire exécutif du 
Comité intérimaire des Télécom- 
munications par Satellites qui 
siège à Washington, D.C. Ce 
comité, représentant 46 pays 
qui font partie dy Consortium 


culement du deuxième étage, 
qui s'est détériorée, 

Tout s'est finalement arrangé, 
Si le compte à rebours fut ar- 
rêté à 10 h. 15 du matin, il 
reprenait à 2 h. 30 de l'après 
midi, et la fusée était mise à feu 
à 2 h. 47 


L'"Alouette Il” 


sur une orbite 


presque parfaite 


VANDENBERG, Californie — 
Après une semaine de frustra- 
tion, le satellite canadien “Alou- 
ette Il” a été lancé dimanche soir 
et placé sur une orbite presque 
parfaite, 

Le lancement, effectué à l'aide 
d'une fusée Thor-Agena, s'est 
déroulé avec la précision d'une 
horloge. Après un compte à re- 
bours sans incident, la fusée a 
décollé de sa rampe en bordure 
de la côte du Pacifique 47 se- 
condes seulement après l'heure 
fixée, soit 11 h, 48 p.m., heure 
normale de l'Est, 

Moins de deux heures plus 
tard, les renseignements télémé- 
triques fournis par une station 
de repérage de l'Alaska confir- 
maient que le satellite canadien 
était sur orbite et fonctionnait 
normalement, 

“Ce fut un lancement parfait,” 
a déclaré le Dr John Chapman, 
coordonnateur du programme 
Alouette du Conseil des recher- 
ches pour la défense du Canada. 


Embargo sur tabac 


et sucre provenant 
de la Rhodésie 


OTTAWA — Le premier mi- 
nistre M. Pearson, a annoncé 
que son gouvernement avait dé- 
crété la mise au ban des impor- 
tations de sucre et de’ tabac en 
provenance de la Rhodésie, Cet 
embargo entre en vigueur im- 
médiatement, 

L'an dernier, le Canada avait 
acheté de la Rhodésie pour $2,- 
500,000 de sucre, ce qui repré- 
sentait environ la moitié de la 
valeur des importations totales 
des produits rhodésiens, 


Au cours d'une conférence de 
presse, le premier ministre a 
rappelé que le Canada n’achète 
pas de tabac de la Rhodésie or- 
dinairement, mais que l'embargo 
avait pour but d'empêcher que 
le Canada ne serve de point de 
relais pour les exportations 
rhodésiennes. 


M. Pearson a aussi annoncé 
que son gouvernement retirait 
toutes les exportations à la Rho- 


/ désie, 


Le 11 novembre dernier, lors- 
que le gouvernement rhodésien 
avait déclaré l'indépendance 
unilatéralement, le gouverne- 
ment du Canada avait rappelé 
de Salisbury son haut-commis- 
saire et avait rompu ses rela- 
tions diplomatiques avec ce 
pays. 

De plus le Canada avait retiré 
son aide financière à ce pays, à 
qui il enlevait également le tarif 
préférentiel sur la marchandise 
rhodésienne, 

D'autre part, neuf professeurs 


International des Télécommuni-| canadiens actuellement en Rho- 
cations par Satellites (INTEL-| désie, dans le cadre du program- 
SAT), agit comme Bureau d'ad-|me d'aide extérieure, seront 
ministration vis-à-vis la “Com-|rappelés au Canada avant la 
munications Sateilite Corpora-| fin de l’année, 

tion”, en ce qui concerne le sec- 
teur spatial d'un système de 
télécommunications par satelli- 
tes et son utilisation, “Early 
Bird” est le premier satellite 
lancé sous les auspices de cet 


Les journalistes agricoles 
en congrès à Montréal 


Les membres de l'Association 
canadienne des rédacteurs agri- 
coles de langue francaise et 
leurs confrères anglophones de 
la Canadian Farm Writers Fede- 
ration seront les hôtes des jour- 
À à remgpnd agricoles du monde en- 
tier lors du congrès qui se tien 
sécutivement avec le CA. 0. dra dans la Métropole entre les 
le Manitoba Telephone System, | 18 et 21 juin 1967. 
Ce rassemblement 
tionale et le Ministère des Trans-|lera donc pendant 
ports, Par ce dernier, M. Mar-| universelle et les journalistes 
chand avait été délégué du Ca-! agricoles canadiens veilleront à 
nada à plusieurs unions in-| | ce que leurs confrères étrangers 
ternationales touchant le domal.| emportent le meilleur souvenir 
ne des télécommunications par|de leur séjour ici: des visites 
| guidées au Québec et ailleurs 
[sont prévues 


M. Marchand est natif de st! 


L.Ph.) et à l'Université de Ma- 


se dérou- 
l'Exposition 


Poge 2 


ROME 1OCC) : 
plus que quatre séances de tra 
vail Les congrégations féné 
rales, interrommues au cours de 
la semaine dernière, reprirent le 
M0 novernbre, Ce jour-là, le Con- 
cile devra se prononcer sur les 
arnendements apportés au sCché-| 
ma sur les missions. Le 2 décem 
bre, les Pères voteront le texte! 
définitif sur “le ministère et la 
vie des prêtres." Ce même jour, 
leur sera distribué le texte défi- 
nitif du schéma XIII, dont les 
votes imerviendront le samedi 
4 décembre et se continueront 
peut-être au cours de la séance 
du lundi 6 novembre, qui sera 


certainement la dernière con- 
grégation générale, 
Vendredi dernier, les Pères 


ont été gratiflés de deux ouvra- 
ges offerts par Paul VI: un 
exemplaire de la “Divine Co. 
médie” de Dante, à l'occasion du 
septième centenaire de la nais- 
sance du poète, et un volume re- 
latant le voyage du Pape à Bom- 
bay, 


Des encycliques de Paul VI? 


Dans journal italien “I 
Chorno”, M, Hetiore Masina 
écrit qu'une haute personnalité 
du Vatican lui a déclaré que 
Paul VI préparait une série d'en- 
cycliques dont la première se 
rait consacrée au problème de 


le 


la faim dans le monde, “Le De. 
pe, à ajouté le prélat, n'a si 
oublié la misère qu'il a vu de 


ses YEUX en Jordanie et surtout 
aux Indes." 


La lNberté religieuse, 
une nouveauté ? 


D'aurès le résultat du vote! 


définitif sur la liberté religieuse, 
il semble blen que ce schéma 
soit maintenant acquis, et au "1! 
pourra être promulgué le 7 dé- 
cembre prochain, 


Cette proclamation par Vati- 


can LI, de la liberté religieuse | 


pour tout homme, est certaine- 
ment l'un des grands gestes du 
Concile, Mais ce geste ne mari- 
que pas de déconcerter un bon 
nombre de chrétiens qui se de:- 
mandent si l'Eglise n'est pas en 
train de se fourvoyer, 

En fait, pourquoi ce malaise? 
C'est que les catholiques, sans 
étre tous théologiens, sentent 
confusément que l'Eglise ne dit 
pas exactement ce qu'elle avait 
l'habitude de dire à ce sujet, Une 
auestion nous vient donc sponta- 
nément à l'esprit, À laquelle il 


Les minorités et 


MONCTON — M. Léon Ri- 
chard, président de la société 
nationale des Acadiens, a dé- 
claré que si “le Canada est pour 
continuer comme pays, tel que 
constitué maintenant, ce sont les 
groupes comme les Acadiens qui 
pourront réellement donner à 
cette confédération sa pleine si- 
gnification, non pas de supério- 
rité et d'infériorité, mais par la 
désignation de partenaires 
égaux et de citoyens à part en- 
tiere”, 

Rappelant que les Acadiens 
constituent une partie intégran- 
te du Canada français, le Dr 
Richard a souligné le fait que 
ce groupe ethnique forme une 
minorité très bien organisée, 
une minorité qui n'en est plus 
rendue à une survivance, mais 
à un rayonnement, Le président 
a poursuivi en disant que la 
population acadienne est sur le 
point de se réveiller avec une 
génération qui n'aura plus l'a- 
nalphabétisme comme partage. 

‘J'aimerais cependant croire 
que cette génération n'aura n'aura pas 


L'Eglise et la liberté re 


D ne reste pose de répondre, LR à 


l'enseignement du ae 
nouveau par rapport à | 
nement traditionnel de 

au suiet de la liberté religieuse? 
Sans être nouveau, nous pour: 
| ions dire qu'il marque le point 
d'arrivée d'une longue évolution 
qui s'est falte au cours des 
derniers siècles, et qui est ca- 
|ractérisée par l'affirmation pro- 
vressive de la liberté religieuse 
et son introduction dans les ins- 
titutions et les codes. 


Une foi, une lol, un rot 


Sans remonter plus haut que 
l'aube des temps 
situation juridique de la liberté 
religieuse se caractérisait alors 
par l'interpénétration constante 
du politique et du religieux. On 
était dars l'indivision. Dans cha- 
cun des Etats, il y avait “une 
une loi, et un roi", Personne 


ne pensait alors qu'un individu 
aurait pu avoir une autre rell- 
gion que celle du prince. 

Les bouleversements apportés 
par la réforme au seizième sié. 


cle, ne modifient guère cette 


façon de penser, Les guerres l 


de religion si violentes entre 
catholiques et protestants, ne 
prouvent-elles pas qu'on ne peut 
tolérer, à l'intérieur d'un même 
royaume, l'existence de deux re- 
ligions” Tout au plus y a-t-il eu 
à cette époque, de la part des 
| gouvernements quelques conces- 
sions précaires aux nécessités du 
|moment. Mais personne n'envi- 
sage encore sérieusement qu'un 
Etat puisse ne pas reposer sur 
une religion commune, 

Même la révolution française 
qui sur tant de points innova, 
est restée prisonnière de cette 
| façon de penser, On est convain- 
| cu que le peuple a besoin d'une 
Bar nationale. On a rejeté le 
catholicisme, on cherchera alors 
|A inventer une autre religion 
qui puisse servir de support à 
la cohésion nationale. 

Au dix-neuvième siècle, quel- 
ques hommes d'avant-garde, 
parmi lesquels Lamennais, com- 
mencent à penser que l'Eglise 
devrait être complètement sépa- 
rée de l'Etat D'autre part, le 
progrès des idées libérales en- 
traîne l'abolition des discrimina- 
tions qui résultaient de la dif- 
férence religieuse: les catholi- 
ques obtiennent droit de cité 
dans les Etats protestants, de 
même les protestants dans les 
Etats catholiques, 


la Confédération 


la médiocrité comme apanage’”, 
a-t-il spécifié. 

Le Dr Richard a mentionné 
le fait que, depuis un an, la 
Société nationale des Acadiens 
s'est faite le porte-parole de la 
population française auprès des 
commissions d'enquête, ajou- 
tant qu'elle a tâché d'y exposer 
des opinions qu'elle croyait cel- 
les de la majorité, “Elle a ado 
té des lignes de conduite qu'elle 
croyait droites, elle a pris des 
positions sur de nombreux su- 
jets, toujours avec le souci de 
vouloir servir les Acadiens et 
leurs intérêts”, at-il ajouté, Il 
a poursuivi en disant que de 
nombreuses représentations ont 
été faites auprès des autorités 
rompétentes afin de faire recon- 
naître et respecter les droits des 
Acadiens mais que bien souvent 
ces démarches ont été faites 
dans la discrétion, en soulignant 
que ce travail “ne peut pas et ne 
doit pas être publié à grands 
coups de manchettes, mais les 
résultats qu'elles obtiennent 
sont la preuve tangible que ces 
efforts n'ont n'ont pas été vains”. | été vains”,. 


| 


la liberté religieuse? Rien de 

précis. Mais il est clair que le 
climat général de l’évangile est 
Il 


et d'une façon durable aux 

Unis, Et on a constaté que 
par ra 
et qu'e 
nn l'essor du catholicisme. 

u vingtième siècle, la situa- 
Le" falte à la liberté religieuse 
varie beaucoup selon les pays, 
et l'on peut dire qu'elle va d'un 
régime d'intégration de l'Eglise 
et de l'Etat jusqu'à une sépara- 
tion complète des deux ordres. 


la ! Mais, il semble bien qu'un peu 


l'heure actuelle, on 


dans la dignité même de la per: 
sonne hu 

L'Eglise a suivi cette évolu- 
tion des esprits, si bien qu'au- 
jourd'hui elle revendique pour 
tous la pleine liberté religieuse, 
Doit-on imputer cette évolution 
à un banal souci d'opportunis- 
me? L'Eglise n'ayant pas eu de 
succès, en jouant la carte de 
autorité, tenterait maintenant 
d'être conciliante et de s'adapter 
au goût du jour, D'autre part, 
l'Eglise étant minoritaire dans 
un grand nombre de pays, et 
devant subir parfois l'oppres- 
‘sion de régimes totalitaires, se 
prend À penser que la liberté 
religieuse officiellement recon- 
nue et pratiquée par l'Etat se. 
rait peut-être le seul moyen pour 
elle de survivre. 

La fidélité à l'Evangile 

Sans nier que les circonstan- 
ces historiques aient joué un 
rôle parfois déterminant dans 
cette évolution, la realité est ce- 
pendant beaucoup plus com- 
plexe, En fait, tout se passe 
comme si l'Eglise, interpelée par 
le monde de ce termns, essayait 
de répondre aux atisntes des 
hommes d'aujourd'hui à la lu- 
mière de la vérité révélée, 

Or, que dit l'évangile au sujet 


celui du respect de l'autre, de 
la plus entière liberté de cons- 
cience, Deux grands principes 
nous sont rappelés par le Christ: 
l'obligation de ne pas juger, 
c'est-à-dire, de ne pas condam- 
ner son prochain 
adultère . , .) et celle de laisser 
croître l’ivraie à côté du bon 
grain, laissant à Dieu la charge 
de faire le partage qui s'impose- 
ra au jour du jugement dernier, 

Si on avait toujours été fi- 
dèle à ces principes, on aurait 
épargné guerres de religions, in- 
quisition, discriminations politi- 
ques et civiles pour des motifs 
religieux, etc, 

La liberté de l'acte de foi 

Mais plus profondément en- 
core, c'est en vertu même de la 
nature de l'acte de foi, que l'E- 


(la femme 


ge peut revendiquer pour tous 
pleine liberté religieuse, En 
effet, l'acte de foi est une adhé- 
sion d'amour et une adhésion 
personnelle à Dieu, C’est pour- 
quoi il doit être entierement li- 
bre, Aucun motif, ni aucune per- 
sonne ne peut empêcher cette 
adhésion, ni la rendre obliga- 
toire. C'est en somme ce que 
dit le schéma. Cela semble peu, 
mais quand on songe au che- 
min que l'Eglise a parcouru de- 
puis des siècles, pour en arriver 
à cette déclaration, et quand on 
songe d'autre part aux conver- 
sions de mentalités qu’elle pour: 
ra susciter, on ne peut pas ne 
pas reconnaître que ce décret 
marque une étape indispensable 
pour arriver à l'“‘a,;zgiornamen- 
to” tellement souhaité par le 
Concile. 


LA LIBERTE ET LI PATRIOTE 


pl Lo document, On voit sur la photo ci-dessus, 
ass président AL. l'abbé Du 

u- 
charme, M. Octave Carrière, diocé- 


Vous aurez sans doute l'obli- 
rer de publier ma lettre, 
événement en cause est trop 
lourd d'implications pour pas- 
ser inaperçu. 

Voici ce dont il s'agit. Déçu 
ar son auditoire, trop peu nom- 
reux à son goût, Jean-Fierre 
Ferland, sans un mot d'expli- 
cation, refuse de chanter, met 
son chapeau et s'en va. Les gens 
venus pour la représentation se 
retirent en se demandant quelle 
sorte d'animal étrange vient de 
passer à Regina. 


Les organisateurs ne r 
vaient lever les pieds aussi fa- 
cilement, Alors, nous font le 
récit de leurs aventures: leur 
entreprise en est une de dévoue- 
ment; ils nous disent combien 
le voyage est long et pénible 
alors qu'ils vont de déception 
en déception, Ils tentent même 
d'établir une thèse pour nous 
faire comprendre qu'il ne peut 
} avoir de vie française en de- 

ors du Québec, que nous de- 
vrions y “retourner”, 

La conversation nous révèle 
que, si les nouveaux messagers 
avaient la voile d'un Jacques 
Cartier, ils avaient oublié le ba- 
teau. Ils eurent vite fait de mon- 
trer qu'ils n'avaient aucune idée 
de ce qui les attendait. Un jeune 
Français, nouvellement établi 
au Canada, prétend cependant 
tout savoir et tout connaître, 
Comme îïl savait tout si bien, 
il n’a rien vu ni rien compris. 

La question financière sem- 
blait être à la source d’une gran- 
de préoccupation. L'aide que 
nous recevons pour cette tour- 
née est ridicule, dirent-ils. Ce- 
pendant, nous sommes ici té- 
moins de dépenses folles que 
ne peut se permettre une orga- 


Jean-Pierre Ferland laisse 


un souvenir amer et décevant 


nisation sans revenus. Et puis, 
qu'avaient-ils besoin de tous ces 
satellites à la manière des étoi- 
les de Hollywood! 

Le récit de leurs misères n'a 
ému personne quand il s'agit 
pour nous d'une situation, non 
sg de deux mois, mais de tous 
es 


mandons quelle est la valeur de 
ces messagers tis à la con- 
quête du Canada, assoiffés de 
gloire et d'ovations, et qui arri- 
vent la gueule grosse et repar- 
tent en claquant les portes. Ils 


y. | nous ont donné l'impression d'a- 


dolescents boudeurs à qui papa 
vient de refuser la voiture pour 
la soirée, 

Jean-Pierre Ferland a trahi 
sa mission vis-à-vis du Québec 
et vis-à-vis de nous. Vis-à-vis du 
Québec de qui il défigure l'ima- 
ge, et vis-à-vis de nous chez qui 
il n'a rien vu ni rien compris. 
M. Ferland ferait mieux de re- 
tourner à sa boîte à chanson et 
se contenter des applaudisse- 
ments des enfants de son âge. 

Dans un autre contexte, la 
visite de M. Jean Lesage a créé 
une impression bien différente, 
N'en déplaise aux politiciens de 
toutes les couleurs, le passage 
du premier ministre de la pro- 
vince de Québec a laissé une 
marque qui n'est pas près de 
s'effacer, 

Il y à aussi d'autres artistes 
qui sont venus nous visiter, Je 

nse en ce moment à Félix 

lerc, Félix est venu, et il 
est revenu. Ça, c'est un type. 
Il a sa place ici; il est un de 
nous par sa personnalité et par 
ses oeuvres. Mais il est bâti 
d'un autre bois et se nourrit 
d'une autre sève, 
Benoît PARIS, 

Regina, Sask, 


Le Canada ne sera prospère que 
s'il est uni, affirme le général Vanier 


OTTAWA — Le gouverneur 
général a mis les Canadiens en 
garde, jeudi soir dernier, contre 
les dangers d’une division qui 
priverait le Canada d’un avenir 
qui s'annonce brillant, 


L'honorable Frédéric Dorion juge sévèrement 


les nouveaux manuels scolaires du Québec 


QUEBEC — Le juge en chef 
de la Cour supérieure de Qué- 
bec, l'hon. Frédéric Dorion, a 
fait, le matin du 23 novembre, 
une violente sortie contre les 
nouveaux manuels scolaires de 
la province de Québec, 

Dans un discours aux jurés, 
à l'ouverture du terme des as- 
sises criminelles de novembre, 
le juge Dorion a demandé: 

“Avez-vous eu l'occasion de 
constater les changements sur- 
venus récemment dans les pro- 
grammes de nos écoles qui re- 
coivent les enfants en bas âge? 
Vous êtes-vous rendu compte 
que l’on s'applique, au moyen 
de nouveaux manuels scolaires 
à leur faire oublier tout ce qui 
a trait à la religion et à l'exis- 
tence de Dieu? 

“Pour faire plaisir sans doute 
à une poignée d’agnostiques, on 
à , TE mé totalement les livres 

> lecture de la première et de 
‘a | de uxième année, a poursuivi 
le président du a « Ainsi, 
dans le deuxième livre de lectu- 
re, qui comprend 102 pages, on 


en a modifié 33, c'est-à-dire 
presque le tiers, afin de faire 
disparaître toute idée de Dieu 
et de religion. 

Le juge Dorion a affirmé| 


qu'on présente ce manuel sous 
de fausses représentations. “Il 
est indiqué à l'intérieur de la 
couverture que ce manuel est 
approuvé par le Conseil de l'Ins- 
truction Publique de Québec. Or, 


l'on sait que ce conseil, dont 
faisaient partie les évêques, 
n'existe plus depuis plus de 


trois ans C'est donc une faus- 
seté qu'on n'a pas le droit d'im- 
primer dans un livre destiné à 
l'éducation des enfants.” 

Le juge Dorion a cité plu- 
sieurs exemples de ces change- 
ments où l'on a remplacé le 
nom de Dieu par d'autres mots. 

“Est-il possible, dans une pro- 
vince comme la nôtre, a-t-il dit, 
de mépriser ainsi les sentiments 
de la population à S$5 pour cent 
catholique et à au-delà de 
pour cent protestants, et de 

chercher à neutraliser l'ensei- 
gnement à nos jeunes enfants? 


quer la prochaine génération et | 
lui enseigner une vie saine et 


jrvénile ? 


:|de catéchèse, en particulier de 


[le ministre de l'Education s'est 
| permis d'ajouter: “Je savais que 


10 | 
| préparé par l'abbé Pierre Clé- 
| roux, du service de la pastorale 
| à la C.E.C.M. et daté du 17 mars 
Est- -ce ainsi que l'on veut édu- | 1964. 


| ses sur l’ancien texte du manuel 
honnête? Estce ainsi que l'on} 
fera la lutte à la délinquanre |ril . .,. 
| comme 


Réponse du ministre 

Le ministre de l'Education, 
M. Paul Gérin-Lajoie, a résumé 
dans trois commentaires sa 
réaction: 
“Premièrement, a-til dit, j'ai 
une conception de la séparation 
|entre le pouvoir judiciaire et 
l'administration De qui ne 
correspond pas à l'attitude du 
juge en chef. 
“Deuxièmement, je m'étonne 
qu'un juge en chef se prononce 
de la sorte sans d'abord se ren- 
seigner. 
“Troisièmement, les change- 
ments dans les livres de facture 
font suite à des voeux exprimés 
par des offices ou commissions 


Montréal. 

“Loin d'être l'oeuvre d'agnos- 
| tiques ces modifications sont le 
résultat des interventions de 
personnes spéciale ment char- 
gées par les évêques de s’occu- 

per de la question de la caté- 
Heu ne 

Reprenant sa première ex- 
pression sur la séparation des 
pouvoirs et notant que le juge 
Dorion était “sorti du judiciaire 
pour aller dans la politique”, 


des gens s’adonnaient à la chas- 
se aux sorcières, mais je ne 
pensais pas que Ça se trouvait 
chez les juges.” 

Le ministre de l'Education a 
fait sa déclaration au cours d'u 
ne conférence de presse, juste 
après que les journalistes lui 
eussent appris la nouvelle, Ex- 
hibant aussitôt “Mon premier 
livre de lecture”, manuel de Fo- 
rét-Ouimet visé ‘par les déclara- 
tions du juge Dorion, M. Gérin- 
Lajoie a admis que le manuel 
n'avait pas été approuvé une 
seconde fois après avoir été cor- 
rigé par ses auteurs. 

Il expliqua cette négligence 
par l'absence de service d'ap- 
probation au moment où le li- 
vre fut réimprimé. 

M. Gérin-Lajoie sortit alors 
de ses classeurs un document 


Il en tira ces quelques phra- 


r “Texte pé- 
On présente la prière 
l'expression de désirs 


de première année: 


égocentriques , , . Mélange de 
féérie et de religieux . . . Mé- 
lange de magie et de religion.” 
“A son mérite, poursuivit M. 
Gérin-Lajoie, il n'y a aucun 
doute que les transformations 
qui ont été apportées au ma- 
nuel sont conformes non seule- 
ment aux recommandations du 
rapport Parent, mais aussi à 
celles des offices de catéchèse 
sur l’enseignement religieux. 
“Cela fut fait conformément 
aux recommandations des or- 
ganismes mis en place par les 
évêques eux-mêmes. 

“Je pense, a conclu M. Gérin- 
Lajoie, que le juge ne se ren- 
dait pas compte de qui il par- 
lait quand il parlaït d’agnosti- 
ques, Pour moi, ce sont des 
prêtres choisis par des évêques.” 
Réactions des fonctionnaires 


La sortie du juge Frédéric 
Dorion contre deux manuels de 
lecture en usage dans les clas- 
ses de lère et 2e années a causé 
un certain étonnement parmi 
les fonctionnaires du ministère 
de l'Education et parmi ceux de 
la Commission des écoles catho- 
liques de Montréal. 

A la Commission des écoles 
caholiques de Montréal, le direc- 
teur de l'Information M. Gaston 
Dugas, a fait remarquer que 
c'est “en grande partie” à la 
suite de remarques du Service 
de pastorale de la commission 
que le manuel Forêt-Ouimet a 
été remanié. 


Le service de pastorale, di- 
rigé par l’abbé Jean Saint-Louis, 
avait préparé en février 1964 
un rapport qui disait que ce ma- 
nuel ne correspondait pas à 
l'esprit qui anime la nouvelle 
catéchèse. Ultérieurement, la 
Commission des écoles catholi- 
ques de Montréal avertit la Di- 
rection générale des program- 
mes et examens, au ministère 
de l'Education, que les manuels 
de lecture Forêt-Quimet ne se- 
raient plus utilisés à la CECM 
Refonte des manuels 
Ayant eu vent de ces criti- 
ques, l'un des co-auteurs de 
ces maunels, Mile Ouimet, en- 
treprit de les refondre dans 
l'optique de la nouvelle caté- 
chèse, Une nouveïle version fut 
mise sur le marché et jugée 
beaucoup plus satisfaisante par 
la CECM, cw décida de l’intro- 
duire dans ses ciasses. Plusieurs 


autres commissions firent de 
même. 

Comme rien n'avait été chan- 
gé à la méthode et au plan du 
manuel, bien que plusieurs mots 
et certains contes avaient été 
modifiés, le nouveau manuel 
n'a pas été soumis pour une 
seconde approbation aux auto- 
rités de Québec. L'édition origi- 
nale avait été approuvée par le 
défunt Conseil de l’Instruction 
publique. 

Des entretiens téléphoniques 
avec des fonctionnaires du mi- 
nistère de l'Education et du 
Conseil supérieur de l'Education 
nous ont appris, d'autre part, 
que de toutes façons les méca- 
nismes d'approbation des ma- 
nuels sont en pleine réorgani- 
sation actuellement; plusieurs 
nouveaux manuels ou nouvelles 
versions de manuels circulent 
dans les écoles sans avoir été 
approuvés formellement par le 
ministère et par le Comité ca- 
tholique du Conseil supérieur 
de l'Education. 

En confirmant ce fait, le di- 
recteur des publications pédago- 
giques au ministère, M. Pierre 
Billon, a tenu à préciser que 
rien n'indique à priori que le 
ministère n'aurait pas approuvé 
ces manuels s'il avait pu les 
examiner. 

Parallèle “étonnant” , 

M. Billon a été étonné ‘par 
ailleurs du rapport que le juge 
Dorion a établi entre la sup- 
pression de certains dessins et 
certaines historiettes dans un 
manuel scolaire et la lutte à la 
délinquance juvénile 

“Le juge m'apparaît avoir 
mélé des questions bien diffé- 
rentes, a dit M. Billon. La dé- 
linquance juvénile, que je sa- 
che, a des causes sociales et éco- 
nomiques fort complexes. Il est 
un peu simple de dire que la 
transformation d'un manuel de 
lecture de 1ère année puisse 
amener une dégradation aussi 
prononcée de la moralité publi- 
que”. 

Alors que M. Gaston Dugas, 
de la CECM, ne se génait pas 
pour dire que le juge Dorion 
avait parlé à travers son cha- 
peau, le secrétaire de presse du 
ministre Gérin-Lajoie, M. Jean 
Paré, indiquait qu’il croyait pour 
sa part que M. Dorion “était 
un bon fuge qui connaissait bien 
son métier . .. de juge”, 


Le général Vanier prenait la 
parole au banquet marquant le 
40e anniversaire de la Légion 
canadienne. Trois chefs politi- 
ques, MM. Pearson, Diefenba- 
ker et Tommy Douglas assis- 
taient à la réunion. 


Le premier ministre Pearson, 
ie leader conservateur John 
Diefenbaker, et le chef du NPD 
T. C. Douglas ont échangé des 
bribes de conversation alors 
qu'ils partageaient la table d’hô- 
te au souper anniversaire de l'or. 
ganisme, 


Il n'y avait aucun signe de 
rancoeur électorale alors que les 
trois hommes ont conversé et ri 
ensemble à la réception qui pré- 
cédait le souper, 


Au cours du banquet, ils ont 
entendu le gouverneur général 
Vanier, grand patron de la lé- 
gion, mettre en garde les chefs 
de l'association de tout le pays 
contre “la tentation de se retirer 
par désenchantement” en face 
des grands problèmes de notre 
époque. 

Le général Vanier est ensuite 
sorti du texte qu’il avait pré- 
paré et a, de nouveau, fait un 
plaidoyer en faveur de l'unité 
nationale, “Notre pays, a-t-il dit, 
jouit d'une force incroyable, 
aussi bien par son peuple que 
par ses ressources. Notre pays 
a un avenir brillant qui ne lui 
est promis qu’au prix de la fra- 
ternité et de l'unité”, 


“Divisés, a-t-il ajouté, nous 
troquerions notre prospérité 
pour la pauvreté. L'avenir du 
Canada est fonction de son uni- 
té. Je compte sur chacun de 
vous pour me seconder dans cet- 
te tâche”. 

En portant un toast à la Lé- 
gion, M. Pearson a déclaré qu'el- 
le peut être fière qu'au cours 
de ses 40 années d'existence, elle 
s'est bien acquittée de poursui- 
vre ses objectifs. Ces objectifs 
comprenaient un meilleur traite- 
ment des anciens combattants, 
de leurs dépendant et des famil- 
les de ceux qui sont morts. 


Il a parlé de ses rivaux poli- 
tiques comme de ses ‘’camara- 
des parlementaires” et a jeté 
un coup d'oeil vers M. Diefen- 
baker. 

Auparavant, le ministre des 
Anciens combattants, M. Teillet, 
et le ministre de la Défense, M. 
Hellyer, s'étaient joints aux lea- 
ders au cours de la réception. 

Le brigadier - général Alex 
Ress, l'un des premiers prési- 
dents de la Légion, a déclaré, 
au cours du banquet, qu'il 
croyait s'apercevoir que des 
gens oubliaient les sacrifices en 
vies humaines consentis au 
cours des deux grandes guerres. 

Le vieil officier, dans ce qu’il 
a appelé “son dernier message” 
à la Légion, lui a recommandé 
de “ne jamais oublier”, 


jours. Alors, nous nous de-! 


CARTIER, 
version 1965 


Deux sons de cloches vibrant 


au même diapason D'une part, | 
[le Premier ministre du Québec | 
invitant ses compatriotes à évi: 


ter l'impatience tout en faisant 
preuve de fermeté dans leurs 
revendications au point de vue 
constitutionnel, D'autre part, M. 
Séraphin Marion, d'Ottawa, 
homme de lettres, historien et 
animateur de la vie française en 
terre canadienne, s'opposant aux 
gestes négatifs dans la même 
sphère, 

Selon ce dernier, l'embarras 
actuel provient du fait que 
“nous étions un peuple qui ne 
devait pas survivre, mais que 
nous avons survécu”, Il rappela 
la tâche herculéenne de Georges- 
Etienne Cartier en 1867, donnant 
raison à l'axiome politique: sans 
lui, nulle confédération n'eut 
été possible. 

Par ailleurs, si nous songeons 
au récent voyage de M. Lesage 
dans l'Ouest et à sa dernière 
mise en garde à Québec contre 
le danger d'une rupture défini- 
tive, on peut se demander si 
après 98 ans, on ne retrouve 
pâs dans l’homme d'Etat de la 
belle province une version 1965 
de l'ancien artisan de l'union 
du Haut et du Bas-Canada. 

Dans l'Est comme dans l'Ou- 
est, M. Lesage ne craint pas de 
montrer les deux côtés de la 
médaille, A l'honneur des nô- 
tres, son prestige n'en est qu'ac- 
cru. Par ailleurs, cette double 
méthode empreinte de franchi- 
se, dans un endroit comme dans 
l’autre, est sans contredit de 
nature à prévenir un durcisse- 
ment préjudiciable et à créer 
une meilleure compréhension. 


Sa conception en trois points 
d'une constitution renouvelée ne 
peut à la longue que rallier le 
suffrage universel, à moins de 
préjugés et d'obstination, car 
elle est basée sur le bon sens et 
l'équité. 

Il faut se rendre à l'évidence 
et admettre que le Canada fran- 
çais est un “phénomène perma- 
nent”, mais sur un continent an- 
glo-saxon. En outre, l'unité ca- 
nadienne n’est possible que grâ- 
ce à une “diversité permettant 
l'épanouissement de la langue 
et de la culture des deux majo- 
rités et respectant aussi les au- 
tres groupes ethniques”, Enfin, 
cette formule est certes possible, 
étant donné qu’elle existe déjà 
en réalité au Québec. Que les 
Anglo-Canadiens accordent le 
même traitement aux minorités 
françaises hors du Québec que 
celui qu'ils reçoivent dans la 
belle province, et l'harmonie, 
même si elle comporte quelques 
accrocs, n'est pas une utopie. 
Mais, d'ici là, patience et lon- 
gueur de temps font plus que 
force et violence. 

Gérard BERNIER, 
(Le Droit). 
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Deux évêques canadiens 
au Secrétariat pour 
les non-croyants 

ROME (CCC) — Deux évé- 
ques canadiens sont au nombre 
des 23 évêques que S, S, le pape 
Paul VI vient de nommer mem- 
bres du Secrétariat pour les 
non-croyants. 

Ces deux évêques sont NN. 
SS., Emmet Carter, évêque de 
Sault-Ste-Marie, et John Boken- 
fohr, O.M.L, évêque de Kimber- 
ley, en Afrique du Sud. Mgr 
Bokenfohr est un ancien supé- 
rieur de la province oblate Sain- 
te-Marie de Saskatoon. 


Accord culturel 


Canada-Marocain 

RABAT — Le premier accord 
de coopération culturelle entre 
le Canada et le Maroc a été 
signé à Rabat. 

Cet accord stipule notam- 


ment que le gouvernement cana- 
dien mettra à la disposition du 
gouvernement marocain des en- 
seignants et des experts dans le | 
domaine culturel. I] fixe ensuite | 
les conditions de la prise en 
charge par le gouvernement ma- | 
rocain et de ces experts et en. | 


seignants, 


D'autres accords doivent dé- 
finir les conditions de la coopé- | 
ration entre les deux pays dans 


divers autres domaines, 


St-Boniface, le 2 décembre 1955 


Je me soubiens 


par J.-R. Doiron 


1 y à 10 ans (1955) 


A la veille d'une élection 


dissidents, (I « fallu 
un De Gaulle pour ge de 
l'ordre dans un parlement aus- 


de St- 


ue de l'U- 
niversité de Man Gta. Mlle 
Evelyn Walters, de Ridgeville, 
ayant obtenu la plus haute 
moyenne de sa classe, se 


voyait décerner la bourse 

vinciale des Soeurs des Saints 
Noms de Jésus et de Marie. 
Les trois autres lauréates é- 
taient Milles Colette Jutras, de 
Letellier, Rita Lemoine, de 
a et Lucille Beau- 


dette, de St-Jean-Baptiste, 
Le cercle de l'A. 
CFC, de St-Louis, Sask, of: 


frait une médaille d'or aux 
qe agnants du concours de die- 
tion de cette paroisse, Les ga- 
ts avaient été: à l'école 
mner, 5e année, Cécile Do- 
derai, et 6e, Lucille Doderai: 
à l'école du village, 4e année, 
Indra Kagis; 5e, Marie-Ger- 
maine Laplante; 6e, Jacqueli- 
ne Cousin; 7e, Simone Ethier; 
Se, Robert Cousin; %e, Ray- 
monde Branger: 10e, Yvette 
Simonot: lle, Alice Tessier, 
et 12e, Elsie Labossière, 


Il y a 20 ans (1945) 


A Edmonton, les vétérans, 
victimes de la crise du loge- 
ment, meriaçaient de s'empa- 
rer du collège des Jésuites, 
bre png qe ae À moins 

est ce que rap a pres- 
se neutre, On Vissait enten- 
dre que les Pères Jésuites 
s'opposaient à l'occupation de 
leur immeuble vacant par les 
vétérans de retour de la guer- 
re. Or, la vérité était celle-ci: 
L'immeuble qui avait servi de 
collège avait été vendu pen- 
dant la guerre au gouverne- 
ment américain qui en fit 
une caserne, Après le conflit, 
l'édifice était remis à la cor- 
poration des biens de guerre 
du Canada. C'est donc dire 
ee les Jésuites n'avaient rien 

à voir dans la disposition de 
cet immeuble après la guerre. 

La paroisse de Ste-Rose-du- 
Lac, Man, célébrait le 50e an- 
niversaire de sa fondation. 
Pour bien marquer ce jubilé, 
les Chevaliers de Colomb de 
Ste-Rose organisaient une fé. 
te. Le chroniqueur de ces fé. 
tes mettait en relief l'impor- 
tance du site de ce village qui 


est devenu, avec les années, 
le centre de toute la réglon. 
I notait aussi que la paroisse 
fut fondée par les Pères O:- 
blats, qui desservaient encore 
eg re avec beaucoup de 
zèle, 

Le Club canadien de Saska- 
toon lançait sa onzième année 
d'activités. Aux élections on 
mettait à la gouverne les per 
sonnes suivantes: président, 
Jacques Belzèle, élu à l'unani- 
mité; vice-président, Eugène 
Dubord; secrétaire-trésorière, 
Paulette Legars; conseillers, 
Edna Loiselle et Lionel Pré- 
fontaine, 

Les bachelières de l'Institut 
Collégial St-Joseph de St-Bo- 
niface étaient Miles Yvette 
DeCaire, Blanche Gaboury, 
Yvette Kenny, Edmée Labos- 
sière, Yvonne L'Heureux et 
Lucienne Précourt, les Rév, 
Srs M.-Charles-Auguste et Ma- 
rie-Bibiane, S.N.J.M, et St-Pa- 
trice, SJ, En plus, Mlle Yvon- 
ne Delavignette recevait sa li. 
cence en piano (L.R.S.M,) et 
Mile Denise Toussaint, son 
AT.C.M., 


Il y a 30 ans (1935) 


Me Adrien Doiron, avocat 
de Humboldt, Sask., et vice- 
président de l'A.CFC, était 
nommé membre du Conseil de 
l'Instruction publique de la 
Saskatchewan pour représen- 
ter l'élément franco-canadien 
de la province. Il succédait au 
Dr Desrosiers, décédé, (Par la 
suite, Me Doiron devint mem- 
bre de la magistrature de sa 
province.) 

Dans une élection complé- 
mentaire, Edward M. Culli- 
ton, avocat de Gravelbourg, 
Sask., âgé de 29 ans, rempor- 
tait le pr de Gravelbourg 
comme libéral par 3,320 voix 
contre 1,501 pour T, K, Mal- 
colm, céc, remplaçait Ben 
McGregor, libéral, décédé. 

Son Exc. Mgr À. A. Sinnott, 
archevêque de Winnipeg, pré- 
sidait à la bénédiction des nou- 
velles salles du Club sportif 
du Sacré-Coeur de Winnipeg. 
L'archevêque félicita tous 
ceux, tant clercs que laïques, 
qui avaient contribué la 
construction et à l'établisse- 


ment de ce nouvel organisme 
paroissial, Pour ceux qui l'i- 
gore disons que le local 
u nouveau club a demandé le 
creusage à la main, sous la 
salle paroissiale, de l'espace 
nécessaire, Fait digne de men- 
tion aussi, c'est que tout le 
travail avait été fait bénévo- 
lement par les paroissiens, Le 
remier président élu fut M. 
ervé Sala, La bénédiction du 
nouveau local coïncidait avec 
la célébration de la fête de 
l'Immaculée Conception, le 8 
décembre 1935. (Ajoutons 
qu ‘en 1965 le Club sportif du 
acré-Coeur fonctionne tou- 
que il fonctionnerait mieux 
i plus de jeunes Canadiens 
Hanoi s'y affiliaient.) 
Alors que plusieurs ont at- 
tendu le 27 novembre 1965 
ur pi qui, de l'Est ou de 
Ouest, gagnerait la cou 
Grey, Re. ons qu'en 1935 
fameux “ Lu faisaient 
mordre la poussière à l'équi- 
pe de Hamilton par le compte 
de 18 à 12, 


Il y a 40 ans (1925) 


M. Hector Allard, diplômé 
du Collège de St-Boniface (au- 
jourd'hui ambassadeur du Ca:- 
nada à Copenhague), était dé- 
claré gagnant de la bourse 
Rhodes pour le Manitoba, Cet- 
te bourse permet au gagnant 
d'étudier pendant trois ans à 
l'Université Oxford. 

En 1871, à son entrée dans 
la Confédération, la Colombie- 
100 école comptait environ 
1,000 écoliers; en 1935 elle en 
comptait 96, 

Les Soeurs Adoratrices du 
Précieux-Sang, de St-Hyacin- 
the, PQ, décidaient d'ouvrir 
un nouveau monastère à Re- 
gina. Déjà un groupe de reli- 

uses s'étaient rendues dans 
capitale de la province voi- 
sine. 

Deux bandits tentèrent de 
cambrioler la banque Cana- 
dienne Nationale de Calder, 
Alta. Ils jetèrent un liquide 
astringent à la figure du gé- 


rant, M. Raoul Godbout, mais 
ce dernier ne perdit pas son 
sang-froid et réussit à saisir 
un révolver, Les bandits a- 
peurés se sauvèrent, mais peu 
de temps après la police les 
coffrait. 

La paroisse de Weyburn, 
Sask., fétait le 25e anniversai- 
re de STE de son curé, 
le R, P. F.X, Cruveiller, SM. 
Mgr OE. Mathieu, archevé- 
que de Regina, avait présidé 
ces fêtes. 

Le concours de po parte 
tenu à St-Eustache, 
vorisait Mlle Sarah ie 4 
contre Mlle Clara Beaudry. 
Les deux concurrentes versé. 
rent la jolie somme de $1,200 
dans le trésor de la paroisse. 

Le maire Ralph Webb, de 
Winnipeg, était réélu par une 
majorité de 11,000; à St-Boni- 
face, M. R. J, Swain était aus- 
si réélu par une majorité de 
407 voix, 


Il y a 50 ans (1915) 


La Société St-Jean-Baptiste 
d'Edmonton en était à sa sep- 
tième année. Les officiers é- 
taient les suivants: rer 
honoraire, l’hon. W. Gariépy 

résident d'office, Dr Jos. 

ger; vice-président, Isidore 
Tremblay; secrétaire, Antonio 
Prince: trésorier, G.-G. Gau- 
cher; directeurs, R. P, Adam, 
S.J., Alex. Lefort, Dr JE, 
Amyot et Ernest Marsan. 

En 1915, les provinces des 
Prairies avaient produit 336,- 
258,000 boisseaux de blé, 481.- 
035,000 boisseaux d'avoine, 
50,868,000 boisseaux d’or 
2,478,000 boisseaux de seigle, 
14,595,000 boïisseaux de maïs, 
8,101,000 boisseaux de sarra- 
sin, 3,240,000 de pois et 17, 
128,000 boisseaux d'autres 
grains, On estimait à 264,000, 


ges boisseaux le grain destiné 
à l'exportation, 


L'ACJ.C. de StClaude, 
Man, tenait ses élections an- 
nuelles, Les nouveaux offi- 
ciers étaient: président, M. 
Arthur St-Pierre; vice-prési- 
dent, M. Charles de Moissac; 
secrétaire, M. Jean Martin. 
(Votre chroniqueur aimerait 
rendre hommage à M. St-Pier- 
re qui fut son professeur ja- 
dis. Ce vénérable vieillard de- 
meure encore à St-Georges, 
Man, et jouit d'une santé re- 
lativement bonne.) 


Le Pas, Man. allait toujours 
de l'avant, Ainsi un contrat 
avait été accordé à M. Jos. 
Fredette À l'installation 
d'un système d'éclairage élec- 
trique à l'hôpital St-Antoine., 
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St-Bonifoce, le 2 décembre DRE 


M. de Fleury présente Talleyrand 


sous ses meilleures couleurs 


LE ge $— mag ARTE 
passer quelques 
au Maniioba, Ses nombreux |XV, Kg ee Pen 
enis furent agro Le d-magand nd moraux qui gui- 
celui qui fut pendant dix ans 1 le lomate et ses quel- 
Consul de France à Winnipeg es cote d'âme et d'esprit 
11 profita toutefois de l'occasion | comme ministre des Affaires 
une conférence aux | étrangères. 
Cette première partie de la 


he de l'Alliance == 
conférence fut agrémentée de 


le soir du 25 novembre dans le 

notions biographiques du “diable 
boiteux” qui, destiné à l'état ec- 
clésiastique malgré lui, fut or- 
donné prêtre en 1719 à 25 ans 
aprés ses études à Paris, soit 
au e d'Harcourt, au sémi- 
naire de St-Sulpice et à la Sor- 
bonne, La protection de son on- 
cle, coadijuteur de l'archevèque 
de Reims, le combla des revenus 
d'illustres abbayes, selon la mo- 
de du temps; les de 
son père mourant lui valurent 
l'évéché d'Autun en janvier 
1788, 

Mais il vécut surtout à Paris, 
de 1778 à 1789, en rapport avec 
les hautes personnalités de l'é- 
poque, En 1789 il se permet un 
court séjour à Autun, surtout 
pour y préparer son élection 
aux Etats généraux, De fait il 
fut élu député du clergé d’Au- 
tun, Bientôt membre de l'As- 
semblée constituante, c'est lui 
qui célèbre la messe le 14 juillet 
1790 au champ de Mars, à la 
fête de la Fédération. Peu après 
il contribue à faire mettre les 
biens du clergé à la disposition 
de la Nation, événement qui 
marqua le début du schisme 
constitutionnel, auquel il adhéra, 
sacrant les nouveaux évêques, 


maitre de la diplomatie françai- 
se qui, comme devait le dire M. 
Damien Glordani en remerciant 
lus tard le conférencier, “avait 
don de succéder aux régimes 
avant méme qu'ils soient créés”. 
M de Fleury, qui doit publier 
bientôt un volume sur ‘Talley- 
rand et ses dames de 
essaya surtout d'expliquer le cb- 
té plutôt sympathique du prin- 
ce de Bénévent, comme diplo- 
mate, homme d'esprit, homme 
de coeur, Voila pourquoi, dans 
la première partie de sa confé- 
pence, après quelques mots sur 
LL .._mnnnennnnnn à 


pe) 


Grafton, Dowhan, 
Muldoon, Perreault 
et Lafrenière 
AVOCATS ET NOTAIRES 
004 Eloctrie Railwoy Chambers 


213, avenue Notre-Dame 


{4 quelques pas au nord 
de l'avenue Portage) 


Winnipeg 2, Man. 
Téléphone: 942- dt 


Pi MO où UE et démissionnant lui-même com- 
Clifford W. Brock me évêque d'Autun. Le confé- 
CR., M.A., LL.B, rencier indiqua qu'au cours de 


tels événements, Talleyrand es- 


AVOCAT-PROCUREUR saya bien de sauver le roi, mais 


Aviseur légal pour le “Trade and |Àà la fin {1 lächa: “Si le roi veut 

Labor Counell" de Winnipeg se perdre, je ne me perdrai pas 
150, édifice Somerset, Winnipeg | avec lui” 

TELEPHONE: 943-0626 ve paie on propres me v-# 

her, St-Bonirace | land qui avait été élu membre 

a seomlhinanensaide du directoire du pre de 

la Seine, chargé missions 

Robert Trudel à Londres pour obtenir au moins 


la neutralité de l'Angleterre, Il 
eut assez peu de succès, Même, 


AVOCAT et NOTAIRE 


de l'étude 
MORKIN. HAYES & TRUDEL 
3e étage Imperial House 
M9, Broadway, Winnipeg 1, Man, 
TELEPHONE: 942-7536 


Joseph-N. Landry, B.A. 
Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Meclntyre 
416, rue Nain Winnipeg 


Téléphones: Bur.: WH 2-7125 
Rés.: GL 3-8338 


Laurier Régnier 
AYOCAT ET NOTAIRE 
304, édifice Avenue 


265, avenue Portage, Winnipeg 1 
Bureou: tél.: WH 2-3924 


Maurice Arpin, C.R. 


AVOCAT ET NOTAIRE 


De l'étude, ARPIN 
RICH et HOUSTON 


207, édifice Confederation 
457, rue Main, Winnipeg 


Téléphone: 942-6516 


François Avanthay, LL.B. 
AVOCAT et NOTAIRE 


Bite 1 — 147, avenue Provencher 
St-Boniface, Mon. 


Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay, Bétournay 
et Teffaine 
AVOCATS et NOTAIRES 
700, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 


TELEPHONE: WhHiteholl 2-0038 
A Ste-Anne, tous les lundis, 
1h. à 7h. (heure solaire) 
Membre associé: 
G. MAURICE GELLEY 


Téléphone: 942-4803 
D 


Edwin Fitch 
AVOCAT ET NOTAIRE 
804, édifice Paris 
Winnipeg, Menitoba 


Bureuu 947-1883 
Résidence 253-5704 


+ 


Jacques-E. Roy 
B.A., LL.B. 
AVOCAT ET NOTAIRE 


557, chemin Ste-Morie 
St-Vital, Mon. 


Tél.: 247-3964 


R.-C. CHAMPAGNE 


Avocat-notaire, de l'étude 


Macinnes, Burbidge & Cie 
333, rue Main, Winnipeg 
Tél: 947-1877 


Finklemar 


Examen de la vue 


Lunettes ajustées 
ms. ave Pertage | Téléphone 
EL WhHiteholl 
WINNIPEG 2-2496 


FOREST, GUÉNETTE ET CIE, COMPTABLES AGRÉÉS 


en février 179%, William Pitt 
l'obligea à quitter l'Angleterre. 
Il passa aux Etats-Unis pour 
deux ans, vivant surtout à Phi- 
ladelphie. 11 s’y lia d'amitié avec 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
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Téléphones: Bur.: CHapel 7-3591 
Rés: CEdar 3-2574 


Dr H.-R, Du Charme 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Taché St-Boniface, Man. 
En face de l'hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 
344, rue Marion, St-Bonifaca 
Téléphone: CHapel 7-4548 


Dr André-S. Lachance 
DENTISTE 
Chambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone: 233-7726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
DENTISTE 
301, chemin Ste-Marie 
St-Bonitace, Man. 


Téléphone: CEdar 3-2111 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 
Téléphone: CEdar 3-2850 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Dr P.-E. LaFlèche 
R.-G. LaFlèche 


B.Se., M.Sc., D.M.D. 
DENTISTES 
709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-0. Joyal 
DENTISTE 
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413, édifice Boyd 
388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr M. À. Mollot 
DENTISTE 
156, rue Sherbrook, Winnipeg 
Téléphone: 775-4270 
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DENTISTE 
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MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Cariton 
Winnipeg, Mon. 


Téléphone: 942-8531 


ÉDIFICE CKSB, 607, RUB LANGEVIN, ST-BONIFACE 


plus qu'en 1964. Environ 70 pour 
cent retournait aux E.-U, le mé- 


000 à la fin de l'année. 


dépensé de $75 à 100 millions. 
de la 
d'Allemagne fédérale et 
| des Pays-Bas. 


ristes canadiens ont visité les 


| 


le conférencier 


en novembre 1799, il est fait 
ministre des Affaires étrangè- 
res; ses rapports avec le Pre- 
mier consul, puis avec l'Fmpe- 
reur, marqués d'abord d'une 
syrapathie réelle, lui valurent de 
devenir l'un des plus grands di- 
gnitaires de l'Empire à titre de 
grand chambellan (1804) et de 
prince de Bénévent (1806); lus 
tard on le retrouve ministre des 


Affaires étrangères (1814) sous | Par 


Louis XVIII et prince de Talley- 
rand, puis représentant de la 
France au fameux congre: de 
Vienne en 1815. 

Le conférencier, à partir de 
ce moment, laisse l'aspect bio- 
graphique pour s'attarder plu- 
tôt à citer des anecdotes de ls 
vie de Talleyrand, ses mots d’es 
prit qui tour à tour le montrent 
cruel, fin, observateur de la na- 
ture humaine. Et enfin, après 
la lecture de quelques maxires 
du grand Talleyrand, M. de 
Fleury indique comment il se 
comporta différemment avec 
deux de ses amies, Mme de 
Staël qu'il jugeait à la fois déli- 
cieuse et insupportable et dont 
il se servit sans gratitude réelle; 
et une princesse au beau nom 
de Montmorency-Laval, qui ai- 
mait bien toutes les bêtes ac la 
nature, mais réussit quand mé- 
me à s’attirer pour vrai le coeur 
de Talleyrand, 

Vraiment, cette conférence 
agréable, donnée par un érudit 
qui a approfondi son sujet, a 
charmé les nombreux auditeurs. 
D'autant plus que M. de Fleury 
était non pas un conférencier de 
passage, mais bel et bien “un 
ami venant parler tout simple- 
ment à ses amis”', comme l'avait 
souligné le R. P. Roméo 
au début de la soirée. 
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Ligue des Femmes son 


Catholiques de la 
paroisse Cathédrale 


La Ligue des Femmes Catho- 
liques, qui en est encore à ses 
débuts dans la paroisse, s'orga- 
nise petit à petit grâce à la col- 
laboration de toutes. Ainsi, der- 
nièrement, sept nouveaux co- 
mités furent formés. Voici les 
noms des présidentes de chacun 
de ces comités: comité d’éduca- 
tion: Mme Lucien Guénette; de 
civisme et législation: Mme J. J. 
Tétrault; de recrutement: Mme 
Alphonse Savard; de presse et 
publicité: Mme Marcel Jamault; 
spirituel: Mme Albert Muller: 
de films et T.V.: Mme Roger 
Levasseur; de téléphone: Mme 
Denis Lussier. 

A notre dernière réunion, 
Mme J. J. Tétrault, présidente 
du comité de civisme et législa- 
tion, nous donna un très bon 
compte rendu d'une conférence 
à laquelle elle avait assisté à 
l'hôtel Royal Alexandra. Cette 
conférence, donnée par le “Ma- 
nitoba Welfare Council”, dis- 
cutait de la réhabilitation du 
prisonnier, Ce travail doit com- 
mencer au moment même de son 
arrêt afin qu’il puisse reprendre 
place comme homme “entier” 
dans la société et dans sa fa- 
mille. 

Toutes les dames présentes 
furent vraiment édifiées de l’i- 
nitiative et des projets d'avenir 
que cette dame dévouée démon- 
tra tout au cours de sa causerie, 
Nous sommes assurées qu'avec 
les belles qualités que possède 
Mme Tétrault, ce comité saura 
réaliser un fructueux apostolat 
auprès de ces oubliés de notre 
société moderne, 

Le comité de presse 
et publicité. 


Un record touristique 
l'an dernier au pays 


OTTAWA — Un statisticien a 
fait savoir à la conférence fé- 
dérale-provinciale sur le touris- 
me qu'un nombre record de tou- 
ristes ont dépensé des sommes 
d’ id record au Canada en 


M. J. L. Ramesbottom, du 
Bureau fédéral de la statistique, 
a fait aux délégués une commu- 
nication basée sur les chiffres 
des neuf premiers mois de 1965. 

Les touristes ont dépensé en- 
viron $700,000,000 au Canada du- 
rant l'année — en regard de 
S661,000,000 en 1964. Néanmoins 
les Canadiens ont dépensé $50,- 
000,000 de plus durant leurs 
vacances aux Etats-Unis et à 
te gd durant la même pé- 


de 75 statisticien a encore pré- 
cisé que 33,000,000 de personnes 
— les immigrants sont exclus 
de ce chiffre -— ont traversé la 
frontière canado-américaine du- 
rant l'année pour visiter le Ca- 
nada, c’est-à-dire 1,000,000 de 


me jour, 

M. Ramesbottom estime que 
les Américains auront dépensé 
des sommes dépassant $500,000,- 


Les touristes venant d'outre- 
mer ont augmenté de 125,000 
durant la même période et ont 


De ce nombre, 49000 venaient 
Grande-Bretagne; 8,850 
7,900 


Il a ajouté que 26,500,000 tou- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Ecole publique ou séparée? 


Constantinople lève 
l'anathème de 1054 
INSTANBUL (CCC) — 


Le 
| synode du patriarcat oecuméni- 


que avait à examiner, dans sa | 
session du 6 novembre, les rela- 


| tions de l'Eglise orthodoxe avec | 


| l'Eglise catholique romaine. Sur 
[Een ren rapport soumis par 
n À comité sur le gr 
chrétien, il a décidé de 
'anathème prononcé contre > 
pape Léon IX, le 24 juillet 1054, | Commission 
par Michel Cerulaire, patriarche 
de Constantinople. 
En prenant cette décision, le | décision. 
Saint Synode a souligné qu'il 
D on gp Este les pe = 4 dt 


À perce À pee les ana 
‘| thèmes pi 
entre Rome et Constantinople, 


mutuellement 


en 1054, ne concernaient que ces 
deux sièges. Cette mesure re- 


| présente une première phase du 


dialague fraternel entre on. 
doxie et le catholicisme romain. 


REGINA 


au 


DENT 
un père 


à da une injonction contre Ja 


r d'Appel! de fréquenter reste à être ré! OTTAWA - 
7 di après | salue. 


scolaire de l'école | 


lei, et 1 en apr Banc de | 
Reine, et il en appela de la 
La commission avait, tout d'a- | 


bord, adopté comme ligne de 
rthodoxes | conduite d'accepter les enfants 


catholiques dont les parents con- | tin 


tribuent aux impôts de l'école 
publique, mais vu le surcroit 
d'élèves et la disponibilité de 
fréquenter des écoles séparées, 
cela motiva un changement de 
ligne de conduite, Trois des en- 
fants plus âgés de M. Bintner, 


Mgr Chrysosiome, archevêque | a ui fréquentent présentement 


d'Athènes et primat de Grèce, a | 


élevé à ce sujet une vigoureuse 
protestation. Il a affirmé que 
“le droit d'une telle initiative 
n'appartenait qu'à l'ensemble de 
l'erthodoxie”, Comme on lui de- 
mandait si, justement, le pa- 
triarcat cecuménique n'avait pas 
des | agi selon des décisions prises 
la troisième Conférence pan- | 
orthodoxe de Rhodes, qui re: 
connaissait le droit pour chaque 
église orthodoxe de promouvoir 
unilatéralement ses relations 
Ch le Vatican, 

d'Athènes a répondu: 
cherchons la paix et l'amour 
chrétien. Nous ne cherchons pas 
à nous asservir au Vatican. Je 
suis convaincu qu'aucune église 
orthodoxe ne voudra imiter l’ac- 
tion, du patriarche oecuméni- 
que”, 


l'archevêque 


Le Musée royal de l'Ontario | 


vient de publier une brochure 
qui pourrait aider grandement 
ceux qui organisent des pro- 


grammes de spectacles pour le 
Centenaire, Elle sera aussi utile | 


aux mères de famille qui dési- 
rent façonner des costumes pour 


des saynètes historiques dans | 


les écoles, La brochure intitulée 
“Le costume des premières fem- 
mes de l'Ontario” décrit et illus- 
tre les vêtements que les fem- 
mes portaient de 1784 à 187. 


“Nous 


l'école publique, ont la faculté 
d'y demeurer, Les parents peu- 
vent diriger leur contribution de 
taxes soit vers l'école publique 
ou l'école séparée. 

M. Bintner, qui est contribua- 
ble pour l’école publique, a fait 
sa requête en se basant sur une 
| clause de la Loi des Droits des 
| citoyens de la Saskatchewan qui 

stipule que “tous ont le droit à 
l'instruction à l’école, sans pré: 
jugés quant à la race, à la cou- 
eur et à la religion de l'enfant”. 


Le juge en chef E. M. Culliton 
dit qu'il croit que cette clause ne 
crée pas un droit, mais qu'elle 
protège celui aui existe déjà. 
11 dit qu'il est d'avis qu'avant 
d'alléguer qu'il s'agit de ‘“dis- 
crimination”, dans un district 
où les deux systèmes d'écoles 
existent, la question de savoir 
| quelle école l'enfant a le droit 


| 


Le Commissaire du Centenai- 
re, M. John Fisher, a visité l'An- 
gleterre afin de porter outre- 
mer l'histoire du centième anni- 
versaire du Canada. Le 17 no- 
vembre, il a porté la parole à 
Londres devant le Canada Club, 
à l'hôtel Savoy, M. Fisher a par- 
lé des projets et des préparatifs 
du Centenaire. Le “Canada 
Club”, fondé en 1810, est l'un 
des plus anciens cercles privés. 


la | 


| 


Coopération canado- 
germano-britannique 


CL.S9, cet engin est maintenant 
officiellement désigné par l'in 
dicatf AN/USD-SM, I a été 
L'honorable C,!conçu pour fournir des rensol 
M. Drury, ministre de l'Indus.|£nements tactiques aux postes 
11 dit que, dans le cas présent, | trie a annoncé le M novembre | de combat de première ligne 


de |11 y va avec réserve sur la dé- | que la République fédérale d'AI- | Propulsé par un moteur À rèac 
4 » eg de cision à 
cinq ans soit | aux droits des intéressés, vu que | nada et la Grande-Bretagne au! presque supersoniques, 
l'école publique. Il!les autres parties qui pourraient | progr a mme de développement | 
gone J. Bintner, | | être affectées par cette décision, ! du système de reconnaissance | 
vu auparavant refu- | n'étalent pes représentées. 


prendre relativement | lemagne collaborera avec le Ca-|tion lui assurant des vitesses 
Ua la 
forme d'une fusée d'une lon- 
gueur d'environ huit pieds. 
aéroporté du type “drone” Il est lancé d'une plate-forme 
conception canadienne. mobile et utilise un accélérateur 

PARIS — Les coupes Emile! Le système, mis au point pur |lui permettant de prendre rapi- 
de Girardin 1965, destinées à]|la socièté Canadair Limitée de!|dement l'altitude et la vitesse 
récompenser les journaux de | Montréal fait l'objet d'un pro-! opérationnelles. L'engin suit un 
langue française ayant le mieux |! tet conjoint canado-britannique | itinéraire fixé d'avance et pho 
A cette langue, ont été at-| depuis deux ans, M, Drury a! tographie avec précision le ter 

ribués à Paris. L'une de ces!déclhré que la République fé-|rain ennemi et le matériel mi. 
Utaire avant de rejoindre sa 
base, Les gaz sont alors counés 
et un parachute amortit la des. 
cente, 


* 


nu à été décernée au bulle! dérale d'Allemagne participera 
de l me | Pour un tiers au coût total de 
ce programme 
Connu d'abord sous le sigle 


Office canadien de lan- 
gue française “Mieux dire”, 
Québec, 


Commission royale d'enquête sur 


LE BILINGUISME ET 
LE BICULTURALISME 


Royal Commission on 
BILINGUALISM 
AND BICULTURALISM 


CANADA 


PUBLIC HEARING  AUDIENCE PUBLIQUE 
WINNIPEG 


LES 9 ET 10 DÉCEMBRE 
HÔTEL FORT GARRY 
Salle La Vérandrye 
Les séances débuteront à 10 heures 
le matin et à 2 heures 30 l'après-midi. 


DECEMBER 9 AND 10 
FOPT GARRY HOTEL 
La Verandrye Room 
The sittings will start at 10:00 a.m. 


ond 2:30 p.m. 

bli invité à entendre les 
The publi is imite to ten 1 sb gp ages Ge mulet de ménores 
missions. 


P.-S.: Le 10 décembre, oudience da matin 


PS.: Morning heorings only oa December 10 seulement 


régions du pays. 


avons consacré $811,767,061 à 


E.-U. durant les neuf premiers 
mois de l’année et que 350,000 
se sont rendus ailleurs qu'aux 


TÉLÉPHONE: 947.1671 
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Eh bien, Monsieur, au cours de l’année 
bancaire qui vient de se terminer, nous vous 
avons procuré plus de services qu'aucune 
autre sorte d'entreprise financière! 

Nous avons mis vos épargnes à profit— 
dans l’industrie, le commerce, l'agriculture, 
la pêche industrielle—dans chacune des 


Nous vous avons prêté l'argent dont vous 
aviez besoin pour acheter des automobiles 
ou des meubles, faire instruire vos enfants, 
améliorer vos affaires. Au 31 octobre 1965, 
notre rapport de fin d'année établit à 
$3,167,990,306 le total des emprunts faits 
par vous et nombre d'autres Canadiens dans 
toutes les sphères de la vie. De même, nous 


bons du gouvernement et autres valeurs 
publiques solidement établies sur le marché, 
et placé $163,541,999 dans d'autres valeurs 
_—consistant surtout en crédits industriels 
à court terme. Pour l'exercice entier, le total 


Je me demande ce que 
la Banque de Montréal 
a fait pour moi cette année? 


des dépôts a atteint un chiffre record de 
$4,605,387,144. 

En plus de nos trois principales fonctions 
de chaque jour—nos services d'épargne, de 
prêts et de chèques—nous avons mis à votre 
disposition les services suivants: chèques 
de voyageurs, mandats-poste, coffrets de 
sûreté, banque-par-la-poste, échange de 
monnaie étrangère, transactions de valeurs 
mobilières et nombre d'autres services ban- 
caires dont vous avez pu avoir besoin. Et 
nous avons ouvert de nouvelles succursales 
pour vous permettre de faire tout cela en- 
core plus commodément. 

Très bientôt, nous vous offrirons une nou- 
velle sorte de placement qui rapportera un 
intérêt plus élevé que jamais auparavant. 
Préparez-vous! 

Voilà quelques-uns des services que nous 
vous avons rendus cette année … le genre de 
services que nous avons l'intention de conti- 
nuer à vous rendre durant l'année qui vient. 


l'achat de 


“MANQUE 


POS ? MELON DE MAD 


BANQUE DE MONTRÉAL 
LA PREMIÈRE BANQUE AU CANADA 
Actif Total: $4,997,145,367 


Poge 3 


Téléphone: Clder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre cotfteur français Vous 
ottre vous les soins de beauté. 


ta4. mue Marion, Norwood. Man. 
Corinne DUFAULT. propriétaire 


Pourvoyeurs: morliages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D PELLAND. propr 
161, ave Provencher, $t-Bonitace 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion Ce 3-3724 


Service de ventes et 
de réparation. Scies, Cheaux, 
Couteaux et Haches aiguisés. 


Soudage et Brasage 
Patins aiguisés et réparés 


POUR VOS FOURPRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


144, avenue Provencher 
st-Honiface 


Téléphones: CHapel 7-8182 


Taché Paint & Glass 


Vondeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché, St-Bonitace 
Tél.: 233-7047 
CE, Jameault, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


le Marion et Des Meurons 
urshi _ 233-1018 


ELECTRIC SERVICE 


L. BOISSONNEAULT, prop, 
206, rus Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 
Téléphone: 233-7694 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 


et des extrémités 
Enlevés sûrement et de façon 
pres Consultation È 

te. Etabli en 1956, DERMIC 
INSTITUTE, 203 Norlyn Medical 


Bldg., 309, rue Hargrave, Win- 
nipeg 2 — Tél: WHitehall 2-4110 


St. Boniiace 
Messenger Service 
Nous tra ms les bagages 

tels que: malles, valises, meubles, 

SERVICE RAPIDE 
she andere aies 

J.-J. Robitaille, prop. 


2 1RÂMACIE 
L. AU ENCHER 


La phormecie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps, 
182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1407 
Livraison à domicile 


Sterling Upholstery 


| Se spiciolise dors tout gere de 


coptonnege et rembourroge 
A4, avenue Prorencher 
Tél: 233-6266 


PIERRE BRUNET, prop. 


Menuments 
BHUNET 

405, run Bartrond, S-Bonitecs 

Tél.: 233-1864 4 


GEO. SARAS 
FOURRURES 
Su, rue Des Meurons. St-Boniface 
Téléphone: CH 7-2460 
Réparations et modifications 


Nouveaux manteaux falls sur 
commande — Entreposage gratuit 
Prix raisonnables 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER 
PRODUITS SHELL 
114. ave Frovencher, St-Boniface 

Téléphone: 


: 283-7421 


Herman Labossière, prop. 


BERT'S SERVICE 


Frères Eourgtois, propriétaires 
443, chemin S$te-Anne 


Garage — Réparations de tout 
cenre — Pneus Duniop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrava 

Téléphone: WHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours: 9 à 530 


Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 233-5258 


installation et réparation, 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


AMCHIBALD 
ROCCO SERVICE 
Satistaction garantie Prix modéré 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge — CE 3-1882 


Entretien et réparations 


de toutes marques d'appareils 
Heures: de 9 h, a.m. à 9 h. p.m. 


…— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél: 233-6458 
40, ave Provencher, St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-2356 


LAFRENGIÈRE 


Sheet Metal Ltd. 
Chauwutfage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
A0], rue Youville 
St-Boniface 


SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vulcæanisation e Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-1468 


Haslund's Auto Service 
Ch. Ste-Marie et Lyndale Dr. 
Globe 2-7313 - Norwood, Man. 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions, 
freins, embrayage, etc. 
Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air, 
Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois. 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 


Brochage résidentiel, 
commer et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 284-3509 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES, 
ARTICLES DE SPORT 


202, ave Provencher, St-Boniface 


4.-C. Daoust 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 773-0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Téléphone: 233-7447 
O.-L. Grimard 


Nettoyage à sec 


à la livre 


& 1bs.... 32-25 


EPARGNEZ EN L'APPORTANT 


Service de 

chemises 

3 heures 

Service de 
nettoyage à sec 

2 heures 


Pourquoi risquer de le 
faire vous-même? 


Laissez notre personnel stylé 
le faire pour vous. 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


St-Bonitace 


Tél.: 233-2491 


| çais 


à ( 
Raynald Labossière, 
conseiller 


M. 


PETITE NÜÔTE 


Lors de l'assemblée des Da: 
mes Auxiliaires de l'hôpital Ta- 
ché, tenue récemment, Mme A, 
Debanne fut élue présidente, 
Comme les membres de l'exé- 
cutif m'entreront en fonction 
qu'au début de l’année, le jour- 
nal publiera plus tard les dé- 
tails et le rapport annuel. 


Sainte-Famille 


Bingo de dindes 


Les Dames Auxiliaires de la 
paroisse SteFamille organisent 
un bingo de dindes au profit 
de leurs oeuvres pour le mardi 
7 décembre, Ce bingo commen: 
cera à 8 h. ae Les parents et 
amis des villages environnants 
et de la ville sont invités à y 
venir en grand nombre. L'en- 
trée sera de $1.00, qui donnera 
droit à trois cartes de bingo. Les 
cartes additionnelles seront de 
10e chacune, Bienvenue à tous, 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil StBoniface no 3158 


N'oublions pas la messe du 
premier vendredi du mois, le 3 
décembre, en l’église St-Louis 
Roi de France, à 7 h. 30 pm. 
C'est wne belle habitude à pren- 
dre. HRappelons-nous que toute 
la famnille est invitée, 


Espérons que nous nous ren- 
drons en grand nombre aux priè- 
res de la clôture du Concile, le 
8 décembre prochain, Secondons 
les efforts de nos prêtres, de 
nos évêques et du Saint-Père, 

Avis à tous les enfants de 
nos frères chevaliers! Le Père 
Noël sera au Club St-Michel le 
dimanche 19 décembre prochain. 
Venez tous avec vos papas et 
mamans, surtout les papas que 
l'on ne voit pas souvent .., 


APRES-TOUT, 


La radio française 
se dit dons une 
situation d'infériorité 

MONTREAL--—Les radiodiffu- 
seurs de langue française sou- 
tiennent, dans un mémoire qui 
a été discuté lundi matin devant 
la Co mmiss i o n Laurendeau, 
qu'ils se trouvent dans une situa- 
tion d’infériorité dans leurs rela- 
tions avec le gouvernement et les 
annonceurs. 

Le Bureau des gouverneurs 
de la radiodiffusion, la section 
des communications du minis- 
tère cles Transports et les agen- 
œæs de publicité utilisent rare- 


pénurie de personnel bilingue, 
dit le mémoire. 

L'Association canadienne de 
la radio et de la télévision de 
langue française, qui est affiliée 
à l'Association canadienne des 
radiodiffuseurs, représente 36 
postes de radio et 8 postes de 
télévision. Elle se dit d'avis que 
la moitié des membres à plein 
temps et des membres à temps 
partiel du Bureau des gouver- 
neurs de la radiodiffusion de- 
vraient être des Canadiens de 
langue française. 

Selon cette association, les 
fonctions de président et de vice- 
président du Bureau des gou- 
verneurs devraient alterner en- 
tre personnes de langue fran- 
çaise et personnes de langue an- 
£laise, de façon à assurer 
|chaque groupe une représenta- 
Ition égale et à favoriser vrai- 
|ment le bilinguisme. 

La présidence du Bureau des 
gouverneurs a été constamment 
occupée depuis les débuts, soit 
depuis sept ans, par M. Andrew 
Stewart, Deux autres postes à 
plein temps sont vacants, Des 
dix membres à temps partiel, 
deux sont de langue française. 

L'Association canadienne de 
la radio et de la télévision de 
langue française réclame la re- 
connaissance officielle du fran- 
dans toutes les provinces 
et l'extension de la radiodiffu- 
sion en langue française d'un 
océan à l'autre. 


| 


| 


: 


: 
: 


Me Rhéal Teffaine, 
conseiller 


QUEBEC — “Une ouverture 
et une présence au monde”, voi- 
là ce que signifie pour le Qué- 
bec le programme d'échange 
avec l'étranger qui a débouché 
le 24 novembre sur la signature 
d’une entente culturelle entre la 
France et le Québec. 


C'est du moins ce que le mi- 
nistre des Affaires culturelles, 
M. Pierre Laporte, a déclaré au 
moment où, en compagnie de 
l'ambassadeur François Leduc, 
il signait cette entente avec la 
France, 


M. Leduc a pour sa part dé- 
claré que cette entente consti- 
tuait “une nouvelle étape de la 
coopération franco-québécoise”, 

La cérémonie s'est déroulée 
dans la salle de délibération ‘du 
Conseil législatif en présence 
des membres du conseil des 
ministres, des attachés de l'am- 
bassade française au (Canada, 
du recteur de l'Université La- 
val et de nombreux hauts fonc- 
tionnaires provinciaux. 


Cette entente culturelle fait 
suite à une entente semblable 
signée à Paris le 27 février 
dernier par le ministre de l'E. 
ducation du Québec. 

La signature de cette première 
entente avait engendré une que- 
relle fédérale-provinciale sur les 
droits de négociation du Québec 
avec les pays étrangers, 

La querelle devait prendre fin 
la semaine dernière lorsque les 
trois gouvernements intéressés 
(France, Canada et Québec) 
adoptèrent une procédure de- 
vant permettre à la France de 
négocier directement avec le 
Québec. 

L'entente culturelle qui fut si- 
gnée le 24 novembre à Québec 
avait été négociée avant la fin 
de la querelle, et c’est pourquoi 
elle fut conclue avec l'assenti- 
ment du gouvernement du Ca- 
nada. 

M. Pierre Laporte le déclara 
lui-même en disant que “des 
contacts suivis ont été mainte- 
nus éntre le ministère québé: 
cois des Affaires fédérales-pro- 
vinciales et le ministère des Af- 
faires extérieures du Canada”, 

“Nous nous sommes de la 
sorte assurés que dans sa por- 
tée notre entente rencon 
l’assentiment du gouvernemen 
du Canada en ce qui a trait à 
sa politique étrangère, a pour- 
suivi M. Laporte. 

“Le Québec et la France se 
sont par ailleurs mis d'accord 
sur le contenu de cette entente: 

“Le tout s'est fait, tant du 
côté français que du côté cana+ 


ment le français par suite d'une j dien, dans un esprit de collabo- 


ration et de compréhension dont 
nous ronnaissons tous mainte- 
nant l'heureux aboutissement. 

L'entente traite de la langue 
française d’une part, des échan- 
ges culturels et artistiques d'au- 
tre part. 

Commission mixte 

Une commission mixte fran- 
co-québécoise, dont les réunions 
ont lieu tantôt en France et 
tantôt au Québec, administrera 
la nouvelle entente en même 
temps que celle qui existait déjà 
sur l'Education. 

“En matière linguistique, a dit 
M. Laporte, nous espérons que 
les deux parties contractantes 
harmoniseront leurs efforts 


pour fixer un statut du français | 
universel auquel le Canada ! au service de l'autel, | 


9, chemin Ste-Marie 


Permanentes à prix 


SALON DE BEAUTÉ DOLORES 


Permanentes à bas prix spéciaux: 


S5.95 « plus 
Cette offre est en vigueur 


jusqu’au 16 décembre 


La semaine de la teinture 
du lundi 13 décembre au samedi 18 décembre 


Mme Dolores Mahaffey, propriétaire 


M. l'abbé Noël Delnquis, 
conseiller moral 


français se sentira participer in- 
tégralement. 

“Nous souhaitons également 
que les signataires échangeront 
leur savoir et leur expérience 
en matière de perfectionnement 
et de diffusion du français, lan- 
gue maternelle, et du français, 
langue seconde, ainsi que du 
vocabulaire technique et scienti- 
fique, 

“Dans le domaine des arts, 
des sciences et des lettres, nous 
voulons contribuer à l’institu- 
tion de rapports soutenus et 
utiles entre les lettres, le théà- 
tre, la peinture, la musique et 
les recherches de tout ordre, 
artistiques ou scientifiques, qui 
se font au Québec, et la littéra- 
ture, les arts du spectacle, les 
arts plastiques, la musique et 
l'essor scientifique français. 

“De plus, dans des matières 
telles que l'action artistique po: 
pulaire ou les maisons de la cul- 
ture au profit de concentration 
de population périphérique, 
l'heure est particulièrement pro 
pice aux inter-communications 
fécondes.” 

Le ministre des Affaires cul- 
turelles devait par ailleurs faire 
état des liens traditionnels qui 
unissent le Québec à la France 
sur le plan intellectuel. 

“Le caractère particulier de 
notre vocation américaine, a-t-il 
dit, plaide, pour le Québec, en 
faveur d’attaches suivies avec 
le pays dont est issue sa popu- 
lation de langue française. 

“J'ai conscience, en signant 
le document qui consacre cette 
fraternisation au niveau des 
activités de l'esprit, d’avoir 
l'honneur, avec vous tous, de 
participer à un événement par: 
ticulièrement significatif dans 
l’évolution du Québec” 

Consentermment d'Ottawa 

Le gouvernement canadien a 
officiellement confirmé son con- 
sentement à l’entente culturelle 
FranceQuébec signée dans la 
Vieille capitale. 


Clereservant de l'année 1965-66 
Paroisse-cathédrale 


Albert Paquette, fils de M et! 
Mme A. Paquette, de 463, rue 
Jeanne d'Arc, a été choisi le 
clereservant de l'année parmi 
une centaine d'autres. El s'est 
mérité cet honneur par son as-| 
siduité constante, sa bonne te- 
nue aux réunions et son ardeur | 


Tel.: CH 7-9713 
spéciaux pour Noël 


! |panels seront ensuite soumises 
|au président, D, M. Stephens, 
: [et aux membres du comité des 


| 


 : 


M. René Rottiers, 
secrétaire général 


a 


| tact avec les missionnaires de la | 


Une nouvelle étape de la 
coopération franco-québécoise 


Le ministère des Affaires ex- 
térieures a en effet rendu pu- 
blique la correspondance échan- 
gée pour cette entente entre le 
titulaire du ministère, M. Paul 
Martin et l'ambassadeur de 
France au Canada, M. François 
Leduc. 


Dans sa lettre, M. Leduc de- 
mande à M. Martin de confir- 
mer ‘‘que cette entente de coopé- 
ration culturelle entre la France 
et le Québec recoit l’assenti- 
ment du gouvernement du Ca- 
nada”. 


On se souvient que la semaine 
dernière M. Leduc et le ministre 
canadien des Affaires extérieu- 
res, M, Paul Martin, avaient pa- 
raphé une entente concernant 
des accords francoquébécois 
dans les domaines éducationnel, 
culturel, scientifique et artisti- 
que, Par cet accord, toutes les 
provinces intéressées peuvent 
conclure une entente avec la 
France. 


En février dernier, la France 
et le Québec avaient signé des 
ententes portant sur des échan- 
ges dans le domaine de l’écono- 
mie, de la recherche scientifique 
et de l'enseignement technique. 


Panels pour l'allocation 
des fonds aux agences 
du “United Way” 


L'organisme “United Way” du 
Winnipeg Métropolitain vient 
d'entrer dans la deuxième phase 
du rôle qu'il remplit, l'année du- 
rant, en vue du bien commun, 
Cette phase est celle de l’allo- 
cation des fonds perçus, aux 
agencesmembres de cet orga- 
nisme, 

Pour cela un comité d’alloca- 
tions a été formé, Il comprend 
quatre panels qui se réunissent, 
chaque soir, de la mi-novembre 
à la midécembre, et ils passent 
en revue, avec les représentants 
des agences, leurs plans et la 
distribution équitable des ar. 
gents pour 1966. 

Plus de 75 volontaires, de tou- 
tes Lo et métiers, font 
partie de ces quatre panols et 
pere une double responsa- 

ilité visä-vis du public, à sa-| 
voir: que les contributions fai-| 
tes au United Way soient dé. 
pensées sagement et s'assurer 
que les besoins des diverses 
agences soient adéquatement 
remplis, 

Les constatations des quatre 


allocations. Ceux-ci verront à 
coordonner ces différents rap: 
ports et feront les recomman- 
dations voulues au Conseil d'ad- 
ministration, au début de jan- 


vier. 


133, avenue Provencher 


LUMEN jusqu'au 31 décembre 


sur tous les volumes sauf les manuels scolaires 


LIBRAIRIE LUMEN 


L La Compagnie de Jésus com. 
Tournée pastorale pte scteslonent 200 missionnal 
du Prepose géneral res dans le Proche-Orient, 800 
des Jésuites en Afrique et 370 à Madagascar 

ROME (CCC) Le Père Pe-} Un des plus puissants instru 
dro Arrupe, nouveau prépose | ments de Dieu pour travailler 
général de la Compagnie de Jé- | l'âme, c'est la douleur 
sus, se rendra dans le Moyen- Mer D'HULST 


Orient et en Afrique entre la} 
fin de décembre et le début de 
janvier, 

Le général, indique-t-on à la | 
curie généralice, prendra con- 


Conduises 
avec 
prudence 


Compagnie qui seront groupés | 
dans les différents centres. Le | 
voyage aura lieu suivant le voeu | 
formulé lors de la congrégation | 
générale. Il vise à assurer de | 
plus étroits contacts humains et | 
paternels eritre le supérieur gé- | 
néral et les missionnaires Je 
suites, ainsi qu'à étudier sur 
place la solution de certaines | 
questions importantes touchant | 
l'apostolat dans les divers pays 


Semaine de 
sécurité routière 
du ler au 7 décembre 


NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 
ACHETONS ET VEMDONS 
TIMBRES ET MONNAIE 


Si vous pouvez le faire une 
224, Chemin Ste-Marie 


semaine durant, vous pou- 


rt d vez le faire à l'année 
452-6354 Rés. CH 7-7615 | longue 
| 


RESTAURANT ‘TOURIST" 
dans l'hôtel “Tourist”, 671, rue Taché 


Maintenant sus la direction de Marcel Doire 


Permis de Bière 
Repas complets, Goûters, Sandwichs, ete. Prix raisonnables 


Serions heureux de vous recevoir de 8 h. du matin à minuit 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 233-7425 


Tours Lumerr: 


& FUEL COMPANY LTD. A 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
233-7105 


MAURICE E. SABOURIN LTD. 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


Élégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone : CEdar 3-1119 


THE NEW FIGURE SHOP 


Contre d'achat Goulet — St-Boniface, Manitoba 


Votre Centre pour Uniformes” 


LACS 75 CO CIS CPS 27) 


20% d'escompte sur les 
sous-vêtements Watson” 


Achetez tôt 


Epargnez du temps et de l'argent 


Nous avons des cadeaux pour 
“Maman” et pour “Elle” 
RAR 22 2227) 


HEURES DE MAGASIN: 
Tous les jours, 10 h, am. à 6 h, pm. 
Vendredi, midi à 9h, p.m. 


Tél.: 233-1635 


Grande Vente 


De 20 à 50% 
de rabais 


Saint-Boniface 
Téléphone: 233-3407 


Poge 6 


La Commission Laurendeau-Dunton 
a recommencé ses audiences le 29 


OTTAWA 
royale d'enquête eur le 
guisme et le biculturalisme, qui 
a cossé toute activité publique 
depuis le mois de Juin, à entamé 
ine nouvelle série d'audiences | 
ke 29 novembre au cours des- 
quelles 200 mémoires lui seront 
soumis dans six villes 

La Commission se divisera en 
deux groupes afin de tenir si 
multanément des audiences À 
Montréal et À Toronto cette se 
maine, et à Regina et Edmonton 
la semaine suivante. 

| audiences se tiendront 


6h 


16 décembre, mettant ainsi fin 
à la phase publique de cette en 
quête en profondeur 


L'an prochain, les dix com 


|missaires analyseront les 400! 


mémoires qui leur ont été sou-| 
mis, et les rapports des spécia- | 
listes des sciences sociales: ils | 
commenceront ensuite à rédiger | 
leur rapport finul 


La Cormmnission | ensuite à Winnipeg les 9 et 10: cals et les anglophones ont at- | 
bilin- ! décembre, et à Ottawa du 13 au!teint un point critique, mais ne 


faisaient pas de recommanda- 
uons 


On ne s'attend pas à ce que 
la dernière tranche du rapport 
soit publiée avant un an. 

On croit savoir que les recom- 
mandations de la Cormmission 
s'inspireront davantage Cu vas- 
te programme d'enquêtes confi. | 


| dentielles lancé par les 10 com-| 


Dans son rapport préliminaire | missaires que des mémoires très | 0 


publié le 25 février, les commis- | 


| saires affirmaient que les ten-| 


sions entre les Canadiens-fran- | 


Trois troupes de théâtre 
_ un seul but — | 


Le Manitoba Theatre Centre, 


le festival de Stratford et 
éâtre du Nouveau Monde col 
nt 


le 


Pour la première fois dans 
l'histoire du théâtre canadien, 
trois des principales compagnies 
de théâtre collaboreront con 
jointement dans la présentation 
d'un drame, Le Manitoba Thea 
tre Centre, le Festival de Strat: 
ford et le Théâtre du Nouveau 
Monde participeront à deux pro- 
ductions, Y'une d'elles une oeuvre 
originale ou de première source, 

A la suite de l'approbation 
donnée mardi soir par le bureau 
des directeurs du Manitoba 
Theatre Centre, cette collabora- 
tion a été annoncée aujourd'hui, 
À Winnipeg, par les directeurs 
artistiques des trois compagnies, 
John Hirsh, du Manitoba Then: 
tre Centre, Michael Langham, | 
du Festivai de Stratford, et M,! 
Jean Gascon, de Montréal, qui 
a été incapable de se rendre à 
Winnipeg pour la réunion. 

“Nicholas Romanoff”, 
oeuvre originale traitant de 
vie du dernier tsar de Russie, 
écrite par William Kinsolving, | 
aura sa première mondiale au | 
Manitoba Theatre Centre le 9! 
mars prochain avec la même 
troupe d'acteurs du Festival de 
Stratford. Cette pièce sera diri- 
gée par Michael Langham, avec 
décors créés par le créateur an- 
glais, Leslie Hurry. Une orches- 
tration sera composée par Louis 
Applebaum, compositeur cana- 
dien éminent, Cette pièce traite 
des relations entre le tragique 
tsar de Russie, sa Némésis et 
la révolution bolchevique. 

Une présentation du Théâtre 
du Nouveau Monde par M. Gas- 
con sera donnée en anglais au 
Manitoba Theatre Centre, le 


une 


| Déménagez-vous? | 
APPELEZ 


À. C. Furniture Moving 


Soirée et samedi 
Prix très raisonnables 
Téléphones: 247-4241 ou 233-3226 


Mesdemoiselles 


| dernières 


printemps prochain. Ce sera la 
septième pièce de la saison et 
elle sera présentée de nouveau 
l'été prochain au théâtre Avon 
de Strat{ord, M. Gascon est un 
des directeurs du Festival. 

La production de “Nicholas | 
Romanoff” à Stratiord rempla- 
cera César et Cléopâtre de 
Shaw qui devait être le sixième | 
spectacle de la saison au Mani-| 
toba Theatre Centre. La pièce | 
du Théâtre du Nouveau Monde | 
sera donnée en remplacement 
de “Oh Dad, Poor Dad” et sera | 
à l'affiche comme dernier spec- 
tacle de la saison. Ces deux der- 
nières remplaceront celles qui 
devaient être jouées, ceci dans | 
le but d'apporter le meilleur | 
théâtre possible aux abonnés 
réguliers, 

M. Hirsh dit que le Manitoba | 
Theatre Centre a travaillé en 
collaboration très étroite ces| 
années avec Strat- 
ford, Ceci a permis de donner 


de techniciens de haut calibre. 
Pour la première fois, acteurs | 
et techniciens peuvent se faire | 
de bonnes situations dans leur | 
profession et dans leur pays. 
“Avec cette participation con- | 
jointe, qui comprend, en plus 
des trois principales compa- 
gnies de théâtre, des organisa- 
tions de langue anglaise et de| 
langue française du Canada, | 
nous pouvons faire des plans 
en vue d’un développement plus 
intense du théâtre au Canada.” 


Lors de son passage à Winni- 
pes, M. Langham annonçait que 
John Hirsh, qui dirigea la pi 
mémorable de “La Cerisaie” de 
Chekhov l'été dernier à Strat- 
ford, dirigera “Henri VI” de 
Shakespeare, plèce qui lancera 
la série de productions sur la 
guurs des Roses au Festival 

tratford en 1966. M. Gascon, 
qui a dirigé drame et qui opéra 
à Stratford, montera “Don Gio- 
vanni” de Mozart au théâtre 
Avon la saison prochaine. D'au- 
tres détails de pièces du Festi- 
val seront donnés sous peu, dit 
M. Langham, 


Voici 
l'occasion 
pour vous 


d'apprendre l'Art de la Coiffure 


+. Frais de scolarité payables en mensualités faciles 
L'opératrice habile et industrieuse peut gagner plus d'argent que 
dans la plupart des autres professions ne requérant qu'un entraine- 
ment et une dépense aussi minimes. Oui, la ‘’ Beauté’ est une grande 
entreprise et elle a besoin de vous! || y a une demande constante 
pour des esthéticiennes et des coiffeuses artistiques. 


Pour brochure gratuite écrivez à: 


MARVEL ÉCOLE DE BEAUTÉ 


2732, avenue Portage, Winnipeg 2 


SUCCURSALES: REGINA, 


HAMILTON et OTTAWA 


Même les bons chauffeurs se font tuer 
CONDUISEZ DEFENSIVEMENT 


Plus d'un demi-million de gens furent impliqués dans des accidents 
de route au Canada l'an dernier, Il y eut quatre mille six cent- 
cinquante-cinq morts dont cinquante-sept à Winnipeg résultant 


WH 2-7740 
SASKATOON, TORONTO, 


d'accidents d'automobiles. 


Parmi les chauffeurs impliqués dans ces accidents, des centaines | 
d'entre eux étaient de bons chauffeurs 
l'avantage d'être dans son droit, si on meurt dans ce droit? Cette 
semaine est celle de la “Prudence au Volant” patronnée par le 
Conseil de Sécurité du Grand-Winnipeg. Observez-la. Conduisez | 
avec une extrême prudence. Soyez conscients des risques possibles | 
Si vous pouvez faire cela une semaine | 
durant, vous pouvez le faire à l’année longue, 


et 


soyez prêts à les éviter. 


Greater Winnipeg Safety Council 


orientés par les groupes de pres- 
son 

Un groupe de commissaires 
présidé par M. André ;auren- 
deau, rédacteur en cnef du quo- 
tidien “Le Devoir” était à Mont- 
réal lundi, mardi et mercredi 
pour interroger 29 organisations | 
sur le sens de leurs mémoires. 

De son côté M. Dunton, prési- 
dent de l'Universtié Carleton 


d'Ottawa, présidera des audien- | 


ces qui dureront quatre jours à 
Toronto afin d'y recevoir les 


mémoires de 45 groupes ou | 


dividus. 
Le groupe Laurendeau se 


rendra à Edmonton les six et} 
aue le! 


sept décembre, tardis 
groupe Dunton siégera à Rygina 
le six décembre. 


Des organisations telles que le | nipeg, où le Comité National des Vins de France 
(dont le bureau canadien se trouve à 2060, rue 


Congrès du travail du Canada 
et l'Union nationale des cultiva- 
teurs présenteront leurs vues à 
la Commission. Il y aura aussi 


des groupes indépendantistes de | 


Montréal et la Grande Loge de 
la Saskatchewan de 


selustothe 


Les dames de la paroisse 
tiendront un bazar le samedi 4 
décembre dans l'audiiorium ce 


| un emploi continu aux acteurs | l'école élémentaire de SiEusta- 
let a aidé d'une façon marquée | che de 2 h. à 4 h. p.m. !! y aura 
la! au développement d'acteurs et | vente de pâtisseries et de diffé. 


rents articles de couture et tri- 
cot. Un thé sera servi aussi par 
les dames. 


St-Malo 


Diner du Club de FONU 

Depuis trois ans de suite, le 
Club des Nations unies fonction- 
ne à l’Institut Collégial de St- 
Malo. La première présidente 
était Carmelle Hébert, la deu- 
xième était Patricia Sapach et 
la présidente actuelle est Char- 
lene Cadieux. 


Le Club des Nations unies se 
prépare maintenant pour pré- 
senter un souper National spé- 
cialisé de nourriture italienne et 
l'éclairage de la salle se fera à 
l'aide de bougies. Ce souper 
aura lieu le dimanche 12 décem- 
bre au sous-sol de l'église de 
St-Malo, et le coût sera de $1.25 
par personne. Le souper com- 
mencera à 7 h. et il sera suivi 
de discours par des jeunes. 
Casey Grabroiecki et Sylvia Ata- 
nasavic porteront des costumes 
italiens. 

Tous ceux qui veulent pren- 
dre part à cette soirée récréative 
seront les bienvenus. 


La ville de St-Pauï en Alberta 
s'est distinguée par la partici 
pation directe de tous ses habi- 
tants aux projets du centenaire 
et par la multiplicité de ses pro- 
jets. Cette ville de trois mille 
âmes a déjà réalisé son princi- 
pal projet, un centre récréatif 
de $200,000 et a entrepris plus 
de 30 autres projets pour la fête 
du centenaire, L'avocat John 
Lagasse, président du Comité 
du centenaire de St-Paul, a ex- 
pliqué que l'enthousiasme sur le 
ee local provient du désir des 

abitants de St-Paul de rendre 
leur ville plus belle, “Souvent 
on se dit, comme il serait bon 
qu'on fasse quelque chose”, a- 
til souligné. Et ïil ajoutait: 
“Quelle meilleure occasion de 


[réaliser ce quelque chose que 


la fête du centenaire ?”, 


dans leurs droits, Quel est 


| 


l'Associa- | 
tion de la Loge loyale d'Orange. | 


“Et tu boiras le vin de 1 
Île 24 novembre au Consulat de 


MacKay, Montréal) offrait une 


ce), vins rouges (de Bourgogne: 
jolais, Chanson Côte de Beaune 


Rhône: Chupoutier Du-Pape); 


d'une variété extraordinaire de 


pagne et rosé, 


CITE DU VATICAN — “Si 
l'Eglise a senti, comme jamais 
au cours de son histoire bimil- 
lénaire, tant de millions d’hom- 
mes intéressés à la réunion des 
évêques du monde entier, c'est 
sans nul doute à vous qu’on le 
doit très largement. Soyez-en 
vivement félicités et remerciés 
de tout coeur,” a déclaré le pape 
en s'adressant aux journalistes 
réunis dans la salle de presse 
du Concile. 


“Votre intérêt pour le Concile 
luimême et pour tous les évé- 
nements, petits et grands, qui 
en ont marqué le déroulement, 
a poursuivi le Saint-Père, mon- 
tre que vous avez été attentifs 
aux problèmes soulevés et que 
vous en avez compris la portée 
pour l'homme d'aujourd'hui, 
pour l'immense masse de ceux 
qui sont vos lecteurs et vos au- 
diteurs. En découvrant progres- 
sivement les dimensions du fait 
conciliaire, vous avez du même 
coup pris une meilleure cons- 
cience de ce que les questions 
abordées par le Concile repré- 
sentent de grave et de profond 
pour la pensée religieuse et pour 
l'homme tout entier, Vous avez 
saisi quelque chose des rela- 
tions entre la doctrine de l’'E- 
glise et la vie de l’homme: l’his- 
toire, la civilisation et les des- 
tins de l'homme, Vous avez per- 
çu la vitalité de l'Eglise et son 
effort de fidélité, tant à ses 
propres sources qu'à ses pro- 
pres fins, tant à ses propres tra- 
ditions qu'aux nouveaux besoins 
de la société, tant civile qu'ec- 


Le 23 novembre dernier, à un 
séminar tenu à Winnipeg, M. 
Howard J. Loewen, directeur 
des Relations publiques de Ja 
Société des Instituteurs du Ma- 
nitoba, a exprimé l'opinion qu'au 
Manitoba, À usieurs enfants bril- 
lants, intelligents et éveillés sont 
voués à recevoir une instruction 
médiocre, qui leur enlèvera tou- 
tes les chances d'avancement 
plus tard, dans la société, parce 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 
Pour faveur obtenue 


Saint Jude, apôtre glorieux, 
fidèle serviteur et ami de Jésus, 
le nom du traître Judas est la 
cause que vous êtes oublié par 
plusieurs, mais l'Eglise vous ho- 
nore et vous invoque universe!- 
lement comme patron des cas 
désespérés. Priez pour moi si 
malheureux qui vous implore; 
usez en ma faveur du privilège 
qui vous est accordé d'apporter 
visiblement et promptement le 
secours nécessaire dans les cas 
sans espoir. 

Venez à mon aide dans ce 
ue besoin afin que je reçoive 
s consolations et secours du ciel 
dans toutes mes nécessités, tri- 
bulations et souffrances, particu- 
lièrement . et que je bénisse 
Dieu avec vous et tous les élus 
durant toute l'éternité. 

Je vous promets, Ô saint Jude, 
de me souvenir de cette grande 
faveur, et je ne cesserai jamais 
de vous honorer comme mon 
patron très spécial et de faire 
tout en mon pouvoir pour en- 
courager votre dévotion 

Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui vous invo- 
quent et vous honorent. 

Ainsi soit-il. 

En reconnaissance pour 
obtenue et pour demander 
faveur. 


grâce 
une 


35-244-15C 


Dont la force, dont la douceur, dont la bonté 
Feront germer ton sang à l'immortalité”, Ces | 
| vers de Paul Verlaine Inspiraient chaque convive | 


meilleurs vins de France: vins blancs (Bouchard 
Chablis, de Bourgogne, et Clos Ste-Odile, d'Alsa- | 


deaux: Cruse & fils, Château Pontet Canet, Dan- 
glade St-Emilion, Mahler-Besse Margaux; du 


Vins de Dessert (Sauternes Danglade, Anjou 
de Neuville Rosé et Blanc, Pol Roger Brut,| 
Mumn's Cordon Rouge, Charles Heidsietk), A ! 
inoter que les vins rouges étaient accompagnés | 


pour ie bon plaisir de tous les gourmets, et que | 
de délicates pâtisseries furent servies avec chamr | 
| nant-gouverneur, 
, hommes politiques, hommes d'af- 
faires, professionnels étaient présents. Par ce 
moyen et par tant d'autres au cours de l’année, 


Parmi les “convives” on remarquait les plus 
hautes personnalités du monde politique, judi- 
ciaire, métropolitain, municipal, des représen- 
tants de tous les moyens de communication (pres- 
se, radio, télévision), des industriels, des fonc- 
tionnaires, des responsables du Canadian Wheat | 
Board, ete, M. Damien Giordani, consul, au nom 
de M. Labadie, conseiller commercial de France 
à Toronto, rendit hommage à tous en s'adressant 
plus particulièrement au lieutenant-gouverneur 
Richard S, Bowles et à sa dame à qui il fit re- 
mettre un joli bouquet de fleurs: “C’est la pre- 
mière visite officielle que vous faites en cette 
maison de France depuis que vous occupez vos 


Campagne pour abolir les petites 
écoles rurales à salle unique 


vigne immuable | hautes fonctions , , . Visite d'amitié , , , témoi- | 
gnant des liens de sympathie 
été tissés entre le Canada et 
Giordani profits de l'occasion pour rappeler ce! ticulier sur l'emploi et les con- 
qui se passe présentement dans le domaine du | 
sentiment, de la culture et de l'économie entre | 
les Français de France et les Canadiens français: 


France de Win-! 
dégustation des | “Cette solidarité 


Bouchard Beau- | 
Village; de Bor: | 


Champagne et 


bons fromages, 


foncti 


le Consulat de 


chewan, 


René Desquins, 


clésiastique. Vous avez décou- 
vert ce qu'était le sens profond 
de cet aggiornamento dont le 
pape Jean XXII, notre vénéré 
prédécesseur, avait senti la né- 
cessité, et que vous avez tant 
contribué à populariser dans le 
grand public.” 
Félicitations 

Après avoir déclaré que le 
Saint-Siège avait fait tout ce 
qu’il avait pu pour faciliter le 
travail des journalistes pendant 
le concile, le pape a félicité ceux 
qui, le concile étant achevé, 
s'emploieront dans les confé- 
rences épiscopales à aider les 
informateurs religieux. 

Assurant qu'un effort sera 
fait à Rome pour répondre aux 
nécessités de la presse, le Saint- 
Père a dit: ‘Ce n'est pas à vous 
qu'il est besoin d'expliquer que 
le Saint-Siège est un organisme 
tout À fait spécial, de par son 
origine, de par sa nature, de 
par ses fins. C'est dire que ce 
monde particulier a naturelle. 
ment aussi ses méthodes parti- 
culières, et spécialement en ce 
qui concerne la manière de dif- 
fuser ses informations: le Vati- 
can tient à le faire, à temps 
certes, mais bien entendu sans 
jamais céder à cette fièvre et 
à cette passion qui sont parfois 
celles des reporters dans l’exer- 
cice de leur profession, Ce n'est 
pas ici, est-il besoin de le répé- 
ter, que vous pouvez attendre le 
sensationnel et le spectaculaire 
mais tout au contraire l’objecti- 
vité et la sérénité. Et vous le 
savez bien, si parfois le Saint- 


au'ils sont présentement forcés 
de fréquenter de petites écoles | 
inadéquates, dans la province. | 


Ce séminar, qui se tient à l'U-| 
niversité de Manitoba et qui est | 
| lancé par l'organisation des Ins-| 
\tituteurs du Manitoba, groupe | 
{des représentants de diverses | 
| organisations, soit celle des Fer-| 
miers-Unis du Manitoba, du 
“Farm Bureau”, de la Fédéra- 
tion du Travail, de la Fédéra- 
tion Foyers-Ecoles et Parents! 
|et Maîtres du Manitoba, de l'As-| 
sociation des Commissaires d'E:! 
|coles du Manitoba, du Départe:| 
| ment d'Education et de la So | 
ciété des Instituteurs du Mani-| 
toba. | 

Afin de remédier à cette st.| 
tuation, M. Loewen suggère un 
plan global pour l'érection de 
vastes écoles élémentaires, com- 
prenant un minimum de huit 
classes, et ayant un enregistre- 
ment de 250 À 300 élèves dans 
toutes les régions habitées du 
sud du Manitoba. 


M. Loewen dit que ce plan 
s'est avéré excellent en Alberta, 
où il y a moins de 60 écoles à 
salle unique, à comparer à plus 
| de 900 au Manitoba. 
| Les représentants des organi- 
| sations, dont M. Léopold-R. La:- 
bossière, du Ministère de J'Edu- 
|cation, dévidèrent d'étudier sé- 
| rieusement la question et d’éta- 
|blir un comité de coordination 
qui verrait à saisir le public 
| de la nécessité de ce change. 
ment dans le domaine scolaire, 


Il faut apprendre à se taire 
{comme il faut aprendre à par- 
ler et apprendre à parler n'est 


{pas le plus difficile 
| 


Louis VEUILLOT, ! 


! 


dr longuement ont 
France , . ” M. 


est tout à fait naturelle, dit-il, 


pe À. a Fm: À ang ed 2 contrarier les très N Ü 
amicales relations qui existent entre la France | rt W d 
et votre état fédéral, N'est-ce pas votre premier ouve e qa in sor 
ministre qui, lors de sa dernière visite en France, | 
adressant les voeux du peuple canadien au peuple 
français, appelait la France ‘l'une des deux mè- 
res-patries du Canada’? L'hon, Bowles répondit 
en anglais et en français aux paroles de M. le 
Consul, à ln: grande joie de tous ses auditeurs 
qui venaient de goûter si agréablement les bon- 
res choses de ce pays de France, 

MM. Giordani et Labadie ont organisé une 
sembisble dégustation de vins de France à Re- 
gina au cours du mois d'octobre. Là aussi lieute- 


premier ministre, ministres, 


France rayonre, de Winnipeg, 


sur tout le territoire du Manitoba et de la Saskat- 


Dans la photo ci-dessus, l’on voit, de gauche | 
à droite, en avant, Mme Bowles qui admire ses 
fleurs, l’hon. Bowles qui écoute M. Giordani au 
cours de sa courte et éloquente allocution; à 
l'arrière, M. Raymond Bernier, M. Labadie, Mme 


secrétaire au consulat, et M. 


Gübert D'Eschambault, aide civil du lieutenant. 
gouverneur. (Photo Napoléon) 


S. S. Paul VI remercie les journalistes 
qui ont suivi les travaux du Concile 


Siège semble réservé dans les 
nouvelles à donner, ce n'est pas 
pour se soustraire à ce qui est 
devenu une obligation dans le 
monde moderne . .. La réserve 
du Saint-Siège a une autre cau- 
se: c'est la crainte, malheureu- 
sement fondée, d'une mauvaise 
interprétation. Car, trop souvent 
encore — nul ne peut le nier — 
les nouvelles du Vatican sont 
diffusées d'une manière où le 
respect dû aux personnes et le 
souci de la vérité sont loin d'être 
primordiaux.'’ 
Vérité mieux servie 

Le pape a affirmé enfin qu'un 
“échange fraternel, prudent et 
sincère” pourra s’instaurer dans 
la mesure où les journalistes se- 
ront “droits et probes”’ dans 
l'accomplissement de leur tâche, 
“La vérité sera mieux servie, 
a-t-il dit, et les hommes la pour- 
ront mieux connaître, cette véri- 
té qui, pour les chrétiens, a le 
nom de l'amour et le visage du 
Christ rédempteur dont nous 
sommes l'humble vicaire”. 

Avant de donner la bénédic- 
tion à l'assistance, le pape a 
voulu exprimer une fois de plus 
ses remericements à tous les 
journalistes en ajoutant: “En 
ces lendemains du concile, votre 
travail — comme le nôtre —- 
continue, et le nôtre contribuera 
sans aucun doute à alimenter le 
vôtre.” 


. 
Guertin Implement Ltd. 
Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la Route 59) 
Case postale 58. St-Vital 8. Man, 
VENTE JOHN DEERE, 
PIECES ET SERVICE 


Tél,: 256-4321 


Bienvenue au 


DAKOT 


| 1 s'agissait d'obtenir une Hai- 
| son télé: 


St-Bonitace, 


Les réserves indiennes de | Loners 
seront reliées par le téléphone 


KENORA Une marche de 
protestation organisée par 450! 
Indiens du district de Kenora 
(Ontario du nord-ouest) à tra 
vers les rues du chef-leu du! 
district, Kenora, et auprès du} 
conseil municipal, semble avoir | 
eu un premier effet, lorsque M.! 


|G. Lapp, de la division des Af-| 


faires indiennes à Fort-William, 
a annoncé que l'une des reven- 
dications exposées par œ groupe 
d'Indiens avaient été agrèée 


phonique entre les cinq | 
réserves indiennes dispersées | 
dans ce district et Kenora, son 
chef-lieu 

La division a accepté de dé- 

nser $3000 pour installer la 
jaison téléphonique pourvu que | 
les Indiens prennent à charge} 
les abonnements mensuels (qui | 
peuvent varier de 57.50 à 528) 
et le coût des appels interur- 
bains. 

Cette déclaration a été faite 
après un entretien qui a'eu lieu 
lentre les représentants des In 
diens et les autorités fédérales, 
provinciales et municipales con- 
cernées,. 

LH semble que la discussion ait 
|porté aussi sur les autres re- 
vendications des Indiens, en par- 


Nouvelle usi 


| WINDSOR — “Il semble qu'il 
| y ait de bonnes raisons de croi- 
re que les ventes de voitures et 
| de camions vont poursuivre leur 
| progression au Canada”, C'est 
ce qu'a déclaré M. E. H. Walker, 
| président de la société General 
| Motors du Canada, à l'occasion 
de l'ouverture officielle de la 
nouvelle usine de garnitures de 
General Motors à Windsor, 


| muniICATIOoNs 


è < decemore 02 


itons d'habita ” 
non est prèvue pour le 11 
cœmbre 
C'est cette 
diens dans 
le lundi 22 novembre 
l'origine 


: 


naï : de 4 Li 
Kenora 
Jui esl À 
es à La 
manifestants #8 etait 


les rues oh 


de 
colonne de 


CISIONS 


dirigée vers le conseil municipal 
qui tenait alors sécance, el 
lui avait présenté un mémoran 
dum contenant les principales 
doléances des Indiens à l'égard 
des autorités blanches: discri 
mination, habitations médiocres, 
manque d'emplois, etc 

Le mémo mentionnait entre 


autres que le manque de com 
téléphoniques pro 
duisait souvent des retards dans 
l'arrivée de secours d'urgence 

Interrogé à ve suiet, M. G, P 
Allen, de officier se 
nior de liaisons auprès du Dé 
partement de la Citovenneté et 
de l'Immigration, a déclaré qu'il 
approuvait cette marche des In 
diens sur l'hôtel de ville de Ke 
nora 

“Cela devait arriver et ce 
n'est que le premier pas 
pense qu'elle aura servi à faire 
prendre conscience au Canada 
de la nécessité de donner aux 
minorités une occasion d'accéder 
à l'égalité! 


loronto 


Je 


ne GM 


grande part de ce qui promet 
d'être un développement remar 
quable de l'industrie automobile 
nord-américain." 

A cette occasion, M, Walker 
a rappelé que les exportations 
de véhicules de la société vers 
les 76 pays qui sont ses clients 
|augmentent constamment, “En 
1963, at-il précisé, nous avons 
expédié outre-mer 10,000 voitu 


| M. Walker s'adressait à un 
auditoire de près de 200 person- 
nalités éminentes de la région, 
au cours d'un déjeuner à l'au- 
ditorium Cleary. 


res et camions, En 1964, nous 
en avons expédié 21,000, et tout 
indique que ce total s'accroîtra 
encore en 1965", 

“Tout cela augur bien pour 


La nouvelle usine GM est si: 
tuée rue Lauzon, dans le can- 
ton de Sandwich-East en ban- 
lieue de Windsor. On peut y 
utiliser quelque 28 milles de 
tissu par jour pour la fabrica- 
tion des garnitures destinées à 
revêtir l'intérieur des voitures. 
Elle offre 625,000 pieds carrés 
d'espace utile et son personnel 
atteint déjà 1,000 personnes, 
hommes et femmes, Ce chiffre 
passera à 1,200 personnes dans 
les prochains mois et atteindra 
1,750 au terme de l'expansion. 

M. Walker a précisé que le 
personnel de GM au Canada at- 
teint maintenant 22,300 em- 
ployés, contre 19,300 il y a un 
an 


En ce qui concerne l'accrois- 
sement des ventes de voitures 
et camions dans le marché do: 
mestique, le président de GM 
du Canada a déclaré qu'il fon- 
dait sa prévision sur “le pouvoir 
d'achat actuel des usagers et 
la confiance générale qu'inspi- 
rent les perspectives économi- 
ques”. Le nombre de voitures 
et camions vendus par la com- 
pagnie depuis le ler octobre est 
de 14 pour cent supérieur à ce- 
lui de la meilleure période cor- 
respondante, 

“Depuis que nous avons an- 
noncé notre décision de cons- 
truire une usine de garnitures, 
a ajouté M. Walker, l'accord 
commercial canado-américain 
sur l'industrie automobile a été 
approuvé par les deux pays, 
Cette usine laisse donc présager 
que Windsor recevra une plus 


Comment ai 


propre compte, 


notre usine de garriture”, a dit 
le président. 

Plus tard, les invités se sont 
rendus à l'usine pour la céré- 
monie officielle d'inauguration 
et la visite des nouvelles instal. 
lations. 

L'usine de garnitures de Wind- 
sor, la nouvelle usine de voitu- 
res de Ste-Thérèse-Ouest et l'u- 
sine de châssis de camions d'Os- 
hawa ont absorbé la plus gran- 
de partie des $120,000,000 que 
GM du Canada consacre au pro- 


gramme d'expansion annoncé 
l'an dernier, 
Plusieurs projets approuvés 


prévoient la construction de mu- 
sées, de bibliothèques, de parcs 
du Centenaire et de centres ré- 
créatifs. Certaines localités ont 
manifesté une vive imagination 
pour créer ‘quelque chose de 
spécial” par exemple: un jardin 
pre et salon de thé Leth- 
ridge en Alberta; une fontaine 
du Centenaire à trois niveaux 
de 18 pieds à Penticton, en Co- 
lombie-Britannique; un immen- 
se livre sculpté dans le granit 
illustrant l'histoire et l'art in- 
diens à Longlac, en Ontario, 


MeCullough Drug Co. 


123, ave Marion 
au coin de 
la rue Taché 


Tél.: 247-2353 


meriez-vous être en affaires à votre 
sans investissement sauf votre 


temps et votre habileté? Pos de platond sur vos 


revenus, 


Si vous pouvez vous qualifier, cette position 
offre une carrière permanente et la sécurité fi- 


nancière, 


Nos tests d'aptitude vous aideront à décider 


si oui ou non 


cette carrière vous convient, 


Pour fixer un rendez-vous, 


x 947-0341 ou écrivez à: 


E, M. MARCHAND 


Gérant de Succursale Fide 
500 — 373, avenue 


A VILLAGE 


MOTOR HOTEL 


SMORGASBORD 
DU MIDI 
$1.25 


SALLES PARTICULIERES 
POUR RECEÉPTIONS, 


ASSEMBLEES D'AFFAIR 


51.95 
Enfonts $1.00 


Accommode banquet de 600 convives 


REPRESENTATION CHAQUE SOIR 
sur la rampe Can-Can 
SALLE DE CONSOMMATION DIAMOND JIM 


Serveu 


SOUPE DU JOUR 
PREPAREE 
QUOTIDIENNE- 
MENT 


Dakota 


St-Vital, Winnipeg 
Tél,: 256-4315 


ses bilingues 


SHISKABOB 
CHAQUE SOIR 
$1.00-51.25 


et ch. Ste-Marie 


lity Lite Assurance Company 


Broadway, Winnipeg 1 


24 unités à air 
climatisé - téléviseur 
et stationnement 
gratuits. 


$3.00-$10,00 


SMORGASBORD 
DU DIMANCHE 
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Jubilé d'or de M. et Mme A. Baril! Saint-Labre \STBONIFAGE — 
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CKSB -s180NrA& Des Canadiens sont au 


Rendez-vous ! JEuot . os | 
Le bingo du 21 novembre av | DIMANCHE go mt #4 | 
Man. [profit de l'Arbre de Noël, rem-| 14+-0 Canada | 435-Pourquoit pas t [e) n | 
célébré à St-Jean-Baptiste, a Nat tee line Ram” | Vietnam depuis 40 ans | 
 ANHAPTISTE - ; ma ses voeux sincères | Paroissiens se sont réunis gale-| 946—Le Jour du | vivent HN—Caphal et traval | STE. ANNE - DE-BEAUPRE | aux réfugiés, aux pauvres et aux TS 
SNA ES Hs DAME onneur et grande joie.| ment et passèrent une agréable! ,,, Ptigneur, | 200—Fémina Ve-Fitons 24 mire! (OOC) Il y a quarante ans|sans-abri. Présentement six Pè- # «0576, |, Mie —. 
 - Parti célébraient leur jubilé ! L'adrense, rée par la .| soirée, chacun ayant à coeur de | dimanche | yen VW |1020-—Théltre de poche | cette année que les Rédempto-|res canadiens-francais se dé: 4 eo 
ee le conjugale. La tételSr Marieflernard, fut lue par/|faire des heureux pour Noël, |1020-Pour nos malsds| 139 Marie Tellier, 100 Êne, demiheure |ristes canadiens - français (pro-|vouent auprès des Montagnards, | | CANADA a A 
+ +-A p mn lé + ÿ de StJean|le cadet de la famille, M. Lucien | puisque les recettes furent Si te 7" | pvocste gl vince de Sainte - Anne-de-Beau- | peuplade primitive qui habite : JM a 
en | Baril, dans laquelle 1 exprima, | 890 relements à tous et|1110— Variétés | Res | VENDREDI pré) sont au Vietnam surtout la région des hauts pla- host ii 
me com ME À D gr Pré au nom des eniants, dans des | surtout aux visiteurs d'autres ere M | CCS Lier | au : :- C'est à la fin de novembre | teaux du Sud Vietnam. Leur Sr Q 
brée par M. l'abbé Hércel Tou. sentiments de piété filiale, tou | paroisses. Ciai | 13 10— Chronique en | as | $2-Pourquai pas 1925 que le premier contingent | travail consiste principalement ” 
vicaire de la paroisse, Mgr | te leur joie et leur gratitude de} Miles Marielle Poiron et Te |1215-Carnet mondain, | 429-Sélection spéciale | eu qu Concile |" nissionnaires composé des | à relever le niveau de cette po- 
|A Apointe l'homélle | pouvoir entourer leurs parents Gérard y, étudiantes à St-Adok |, pe SK de, # | 145 sep PP, Hubert Cousineau” Eugène | Pulation sous-dévelop Dés où leur 
de circonstance, Les jubilaires en cette belle fête, Lucette Ba-|phe, étaient récemment dans | Nes = 9 A pas | 140-Interview ou Larouche et du frère’ Thomas | enselgnant des méthodes de cul. 
entrérent dans l'église au soniril petite-fille des gere bg À mod DEP. _[1230-Nations #0 miero| ÿ | se Se Saint-Pierre faisait son entrée ture qui leur permettront de 
d'une marche nuptisle, suivis de | leur remit uné bourse MAR rents et er fin de rs rs "n'a te. SE - à Hué. De ce nombre un seul est | survivre. 


leurs deux filles, Mmes Philip-|tielle, cadeau de leurs enfants. | 
pe Bérard (Germaine) ét Geor:| Un programme de chants et | 
es Demers (Luellle), de leur!de musique fut présenté par! 
fs unique, Lucien, accompagné | Lorraine et Michel Baril, M.| 
de son épouse, de leurs vingt! Achille Plarnondon, Mme Ado- 
petits-enfants, ainsi que de leurs | njas Fillon, Mme Noël Létour- 
frères et soeurs avec leurs t | neau et M. l'abbé Toupin. | 


poux ou épouses. MM. Pierre Baril et Simon 
Mme Noël Létourneau tou-| Marion félicitèrent les héros du | 
chait l'orgue et exécuta plu-|jour., Ce dernier, après avoir | 
sieurs beaux cantiques. Les ju-|offert ses meilleurs voeux, fit 
bilaires renouvelérent leur pro-| remarquer la présence de Mme | 
messe de fidélité conjugale et | Honorine Carbonneau, de Vie! 
reçurent la communion sous les |toria, ainsi que de Mme Rémi 
deux es. À l'issue de la! Desautels, de Rosebud, Alta, | 
cérémonde liturgique, ainsi qu'à |toutes deux soeurs de la jubi-| 
la salle de Letellier, où tous les |laire. C'était une joie pour tous] 
invités se rendirent pour le ban-!de volr la maman entourée de| 
quet et la soirée, M. Léo Pou-|ses frères et soeurs qu'elle n'a- 
ln prit plusieurs photos avec|vait pas rencontrés depuis près 
son cinécarnéra. La salle était de 30 ans. Deux soeurs de M.| 
habilement décorée et un ma-|Baril, les Rév. Srs Marie-Ber- 
nifique gâteau ornait là table |nard et Marie-Germaine, Cha- 
‘honneur, Le succulent repas | noinesses Régulières des Cinq 
fut servi par Mme Bernard Sar-|Plaies, étaient absentes ur | 
razin, Parmi les invités d'hon-|cause de santé, ainsi que deux 
neur, on remarquait Mgr La- | beaux-frères, MM. Télesphore 
pointe et M. l'abbé Toupin. |Fillion et Rémi Desautels 
M. Louis Sabourin agissait| Mgr Lapointe adressa ensuite 
tome maitre de cérémonies. | la parole à l'endroit des jubi- | 
souhaita la bienvenue aux!laires en des mots simples et 
nvives et offrit aux jubilaires | éloquents, M. et Mme Alexandre 
voeux de bonheur, 11 invita| Baril, le coeur rempli d'émo-| 
ehsuite Mgr Lapointe à présen.|tion ,exprimèrent 
tér le toast au Pape, Le toast joie et remercièrent leurs en- 


leur grande | 


| 


dont, M. et Mme Louis Grégoire, 
Mile Marguerite Gisiger, M. Lu- 
cien St-Pierre, MM. et Mmes 
Edmond Gauthier, Albert Bru- 
neau, et Jacob Funk. 
Incident de chasse 
Le moëlleux tapis de neige 
que revêt la forêt en cette sai- 
son est magnifique à voir; il 
parfois inquiétant, tel le 


cas suivant: le 15 novembre, un | 


teune paroissien, M. Roland Poi- 
ron, s'est égaré en chassant le 
chevreuil. 

Après avoir parcouru plu- 
sieurs milles, il alluma un feu, 
certain au'il était de passer la 


nuit en forêt; mais les compa- | 


gnons de chasse de Roland s'é- 
tant aperçu de sa disparition, 
alertèrent les gardes forestiers 
qui le retrouvèrent vers onze 
heures, alors que la tempéte 
faisait rage, La forêt avait perdu 
son attrait. 


St-Laurent 


Décès de la Rév. Sr 
Marie-Renée-du-Précieux-Sarg 
Le dimanche 7 novembre s'é- 
teignait paisiblement au cou- 
vent de St-Laurent, à l’âge de 
93 ans, la Rév. Sr Marie-Renée- 


bilai. | fanits et amis, : 
LV Pau ‘Baril |” Au cours de la soirée, parents | du-Précieux-Sang (née Olivine 
edommmcamemneeenenpe | et amis s'amusérent dans une | Vaillancourt). 
= | variété de danses, sous la di-!_ Née le 28 février 1873 à St- 


rection de M. Léo Poulin et 
son orchestre composé de qua- 
tre de ses fils. 

| Remerciements 

| M, et Mme Alexandre Baril 


La Cie PARENT Ltée 


{ COURTIERS x 
{ et leurs enfants remercient cha- 
462, édifice Grain Exchonge, || ureusement ceux qui ont con- 


Winnipeg, Mon. |tribué à la réalisation de cette 
Téléphone: WHitehall 2-6634 || belle fête. 


LE FOYER NOTRE-DAME INCORPORÉ 


oftre aux personnes âgées l'atmosphère d'un chez-nous 
avec service religieux assuré, soins compétents et ap- 
pere loisirs organisés par les Dames Auxiliaires de 

paroisse, Pour plus de renseignements s'adresser à: 


Soeur Supérieure, 
Foyer Notre-Dame Inc., 
Notre-Dame-de-Lourdes, Man, 


KSB 


Attention les jeunes .., 


PARTICIPEZ AU GRAND 
CONCOURS 


TRANSISTOR 


Tirage tous les samedis 
à 6h. 30 p.m. 
1050 au cadran 


a 


RALIA 


C'est le cadeau de Noël 
de CKSB pour les jeunes 


Les détails tous les jours à 6 h. 30 au programme 
“Tous les garçons, les filles”, 


Christian Leroy vous souhaite bonne chance, 


PS.—Félicitations aux derniers gagnants, Yves Lord, de 
La Broquerie, et Marguerite Savoie, de St-Norbert. 


Sauveur de Québec, elle fit son 
entrée au noviciat de Québes, le 
14 janvier 1896, et arrivait à St- 
Laurent, Man, le 17 décesnbre 
1897. À part des années 1911 
et 1912 où elle se dévoua à Win- 
nipeg et à Québec respective- 
ment, elle passa sa vie à St-Lau- 
rent qu'elle aimait beaucoup et 
où elle se dépensa sans compter 
pour la paroisse, 

Depuis quelques années, la 
maladie ne lui permettait plus 
un travail actif, mais la prière 
était son occupation habituelle, 
On peut dire d'elle qu'elle a pas- 
sé en faisant le bien. 

Le service fut chanté par le 
R,. P, L. Brossard, O.M.I, curé, 
dans l’église paroissiale, et la 
levée du corps fut faite par le 
R. P. P. Lebel, O.M.I, aumônier. 
Les Soeurs Franciscaines firent 
les frais du chant, sous la direc- 
tion de M. François Gratton. 
L'inhumation se fit dans le ci- 
metière des Soeurs Franciscai- 
nes, 

Les porteurs furent MM. Jo- 
seph Prairie, Moïse Ducharme, 
Cléophas Léost, Wilfrid Char- 
trand, Joseph Calvez et Adrien 
Chartrand. 


Mariage Coutu-Lavallée 

Le samedi 13 novembre, à 4 h. 
Le dans l’église issiale, 
e R. P, L. Brossard bénissait le 
mariage de Mlle Lorraine La- 
vallée, fille de M. et Mme Bap- 
tiste Lavallée, à M. André Cou- 
tu, fils de M. et Mme Henri 
Coutu. Les nouveaux époux ré- 
sideront à St-Laurent. 


Elisabeth de Belgique 
est décédée à 89 ans 

BRUXELLES — Le nalais a 
annoncé le 23 novembre le dé- 
cès de la reine-mère Elisabeth 
de Belgique, grand-mère du roi 
Baudouin, veuve d'Albert ler. La 
reine a succombé à une crise 
cardiaque quelques semaines 
après qu'elle se fut heureuse- 
ment remise d'une première at- 
taque. La souveraine, qui était 
âgée de 89 ans, est décédée à 21 
heures 35 (heure locale — 15 
heures 35 à Montréal), au chà- 
teau de Stuijvenberg. La cour 
de Belgique observera probable- 
ment un deuil d'un mois. 


: BULLETIN D'ABONNEMENT 
: La Liberté et le Patriote 

! 619, avenue MecDermot 

: Winnipeg 2, Manitobe 

: Je soussigné 

: Adresse 


: 
! désire inscrire un obonnement à La Liberté et le Patriote 


Au nom de 


Adresse ,..... 


Veuillez trouver mandat [} ou chèque [] ci-joint. 


ABONNEMENT 
SPÉCIAL 


pour le temps des fêtes 


Abonnez-vous 


abonnez un parent ou ami 
au prix spécial de 
$2.00 pour huit mois! 


(Cette offre ne sera plus valable 
après le 31 décembre 1965.) 
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815—Radio Transistor 
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l'endroit où ls 4.00— Nouvelles Te 
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tente music 

9.00—Trente minutes ie | sou Réveille-matin 


d'informations | 
S3%-Détente musicale | 


ner * à mines 
9.10—Tour des capitales | 1150 Les élsunques 


| français chez 
2 em à Lg 1200—Nouvelles, Pensée ee 1 
11.20 Houvolies Pense du soir. Fermeture DEAR Lase 
u soir, Fermeture 
LUNDI 1035 Nouvelles. 
435—A ciel vuvert 00... 
Du lundi eu vendredi 130—Interview ou 1116 Rriues ares 
inclusivement intermède sud-américains 
625--Ouvertur 8.00—Le marchand 1130—Divertissement 
O Canada s 15-Radio Transistor LA, tn ge 
| À sport, 
ARE Eee B30—Revue des arts et|1115-Resdes vous 
D'IRLe des lettres |1230—Union des 
8.4 Réveile-matin | | 9.30—Musique électeurs 
ANNE | d'aujourd'hui 1245— Rendez-vous 
ER rai ee 1030—Musique de 1.00—Nouvelles 
LC me rière du “ous chambr 108 Prévisions 
LS + «+ y ne -— des 110—Condition des 
| mélomanes 
135—Réveille-matin routes 
7145-Chronique sport. MARDI 1.15—Rendez-vous 
1 48—Révelll t ï 125—Nouvelles 
vellie-mS | 435—Un chansonnier agricoles 
155—Nouvelles et sa muse 130--Carrousel 
| Du lundi ou vendredi 130—Echos du concile | 3.00—Nouvelles 
A | 8.00—Marchand 3.05—Ranch 1050 
| inclusivement | de sable 4 uand on file 
Chez Miville | usique des adio-Journa 
| 800--Chez Mivill 5.30--M d 5.00—Radio-J } 
| #.00—Nouvelles Pays-Bas 515—Tous les garçons, 
| 910—De la cave au 10.00—-Concert les filles 
renier symphonique 6.00—Nouvelles 
9.50—Rendez-vous 1100-Le monde est 6.05—Sport 
. # — pen mon pays 
S ouvelles 
1000—Chantez en MERCREDI 645—Le chapelet 
travaillant 435—Toute la gamme 7.00—Nouvelles 
10.55—Nouvelles 7130--Veillée à la 105-Carnet mondain 
11.00—Jeunesse dorée chandelle 7.15—Détente musicale 
1115-.-Visages de 800-—-Le marchand 130--La parole est d'or 
l'amour de sable 8.00—Salut les copains 
1130--Les Joyeux 8.15—Radio Transistor 8.30—Au clavier 


Troubadours 


8.30—De mémoire 


9.00Trente minutes 


12.00—Nouvelles de femme d'information 
12.15—Chronique 9.30-Concert du 9.30—Visite aux 
sportive mercredi chansonniers 
12,19—Hendez-vous 11,00--Les trente-trois 1000—Musique de danse 
1.00—Nouvelles tours du monde |1200—Nouvelles 


| Les élèves de La B 


roquerie reçoivent 


des prix et des diplômes de français 


LA BROQUERIE — La dis- 
tribution des prix et diplômes 
de français, organisée par le 
cercle local de la Société St- 
Jean-Baptiste, avait lieu le di- 
manche 21 novembre à l'école 
élémentaire. M. Hubert Bou- 
chard, maître de cérémonies, in- 
vita M. Gilles Normandeau, 
principal, à faire la nomencla- 
ture des lauréats de l’école élé- 
mentaire, tandis que M. l'abbé 
F, Juneau, curé, et M. Georges 
Boily, préfet, présentaient les 
prix et diplômes. M. Albert Viel- 
faure, M.AL,, et M. Alphonse 
Fournier présentèrent ceux de 
l’école secondaire, 

M. Georges Choiselat, commis- 
saire de l’école consolidée, adres- 
sa quelques mots bien choisis et 
M. Alphonse Fournier, commis- 
saire de la division Seine, après 


Activités 


Malgré la neige qui tombe à 
flocons serrés, les jeunes n'en 
sont pas moins enthousiasmé 
pour unir leurs talents et con- 
tribuer aux oeuvres sociales, 


Ainsi, le samedi soir 20 no- 
vembre, conduit par leurs pa- 
rents non moins dévoués, ils se 
rendaient au sanatorium de Ni- 
nette où avait lieu une séance 
à laquelle contribuaient des 
groupes d'écoliers des différents 
centres avoisinants, ainsi que 
des patients du sanatorium et 
plusieurs autres personnes ve- 
nant de Brandon, Belmont, Bal- 
dur, Glenora et Hilton, 


Cette soirée, organisée sous 
les auspices de l'Association Ca- 
nadienne des Voyageurs du Club 
de Brandon, fut radiodiffusée. 


La salle d'audience était com- 
ble et les jeunes, sous la direc- 
tion de la toujours dévouée di- 
rectrice de l’école locale, la Rév. 

{Sr St-René, MO, rendirent a- 
vec brio deux chansons qui 
furent fort applaudies et ils 
| méritèrent de se rendre à une 
|audition générale à Brandon 
{pour le samedi 27 novembre. 
{Les jeunes Bernard Boulet et 
Patrick Carney charmérent l’au- 
ditoire avec de beaüx morceaux 
de piano rendus à la perfection. 
| I y eut en tout 23 numéros au 
programme et les assistants en 
eurent pour leur argent. 


Ensuite, le mercredi soir 24 
novembre, à la salle paroissial:, 
avait lieu une autre soirée 
| sociale au profit de la Société 
de l'Aide à l'Enfance, La salle 
pourtant d'une bonne dimension 
était remplie à craquer, et là 
encore les jeunes contribuèrent 
! généreusement des chants joy- 
eux soutenus par les sons har- 
monieux de M. Denis Rondeau 
et sa guitare, 


| Il y eut chants, musique, dan- 


: ses, et il ne faut pas oublier la | 


comédie offerte avec tant de na- 
turel par le dévoué Ronald Bou- 


let, ivrogne invétéré, qui fit bien | 


rire l'assistance. 


M. J. A, Greaves, un des prin- 
cipaux membres de l'Associa- 
tion de l’Aide à l'Enfance pour 
le district de Brandon et très 
| dévoué à la cause, entretint l’as- 
sistance sur les activités de cet- 
te oeuvre de bienfaisance. À la 
fin de la veillée qui était sous 


| Ligue des Femmes Catholiques 
de cette localité, Mme Martial 
Lussier, en mots choisis, remer- 
|cia tous et chacun pour leur 
| généreuse coopération. 
Malades 
| Prompt retour à la santé à 
| MM. Oliva Boulet et Pierre Au- 


| bin, qui furent hospitalisés der-| 


|nièrement à St-Boniface et Win- 


nipeg. 
Naissance 


les auspices des dames de la! 


avoir félicité et encouragé les | 


élèves, remercia les organisa- 
teurs de cette séance, les pa: 
rents, les instituteurs et institu- 
trices, les dévoués curés qui ont 
toujours secondé les efforts en- 
trepris pour la cause, de même 
que les religieuses qui travail- 
lent dans la paroisse depuis 53 
ans et qui y demeureront, tous 
l'espèrent., 

M. Albert Vielfaure se dit ho- 
noré de prendre la parole au 
nom de l'Association d'Educa- 
tion, Il félicita ceux qui font des 
efforts pour conserver la cultu- 
re française et dit qu’il ne faut 
jamais avoir peur d’entrepren- 
dre une chose louable même si 
les prophètes de malheur pré. 
disent la faillite. Le succès est 
parfois plus facile à atteindre 
qu'on n'oserait le croire. 


M. le curé assura une fois de 
plus ses ouailles que même s'il 
est né Québécois, il a épousé la 
cause manitobaine, Ce qui l’a 
édifié lors de son arrivée dans 
l'Ouest en 1950, c'est l'esprit 
d'initiative et la vigueur de la 
vie française dans ce milieu. 
Par contre, comme tout patrio- 
te de coeur, ce qui le chagrine 
le plus c'est de constater chez 
quelques-uns l'apathie envers la 
langue maternelle, 

Un chant intitulé “Chante à la 
Joie” fut exécuté par un groupe 
d'élèves de l’école élémentaire, 
sous la direction de la Rév. Sr 
Denise Emond, institutrice, alors 
que Mlle Michelle Bohémier ac- 
compagnait au piano, 

Un groupe d'élèves de l’école 
secondaire sous la direction de 
M. Louis Dubé, présentérent le 
chant “Sur tous les chemins du 
monde” et “Chant de l’Associa- 
tion”, repris en choeur par l'as- 
sistance, Mlle Lucille Bohémier 
était au piano. 

Un prix pour composition sur 
l’'embellissement rural, présenté 
par la Chambre de Commerce, 
fut remporté par Mlle Louise 
Nicolas et un prix pour le con- 
cours sur les vocations, offert 
par les Chevaliers de Colomb, 
fut remporté par Mlle Lucille 
Laurencelle, 

Félicitations aux élèves qui 
ont remporté des prix et diplô- 
mes, Remerciements à tous ceux 
qui ont participé à l’organisation 
de la distribution de même qu’à 
tous ceux qui étaient présents. 

Convalescente 

Voeux de prompt rétablisse- 
iment à Mme Eugène Verrier, 
convalescente à la maison après 
un séjour à l'hôpital. 


Aucune bataille 


contre l'athéisme 

ROME (CCC) — Le Secréta- 
riat pour les non-croyants n'en- 
tend promouvoir ou préparer 
aucune bataille contre l'athéi- 
sme, a déclaré, au cours d'une 
conférence, le cardinal Franz 
Koenig, archevêque de Vienne, 
président de cet organisme. 

‘Ce que ce secrétariat désire, 
a poursuivi le cardinal, c'est di- 
minuer la haine dans le monde, 
étudier l’athéisme dans ses dif 
férentes formes, en comprendre 
les manifestations, et faire en 
sorte que dans les universités 
et instituts ecclésiastiques Ja 
réalité de ce phénomène de no- 
tre époque devienne une matière 
d'étude, Les conditions dans les- 
quelles se réalise le progrès 
scientifique, comme la présence 
{des partis communistes, répan- 
dent désormais l’athéisme sur 
une échelle mondiale, si bien 
que des continents entiers, com- 
|me l'Asie et l'Afrique, qui n'é- 
| taient pas affectés auparavant, 
commencent à présent à le con- 
| naître. Le Secrétariat pour les 
non-crovants prendra soin aussi 
des catholiques et des fidèles 


: Date 


|_ Félicitations à M. et Mme|des autres confessions religieu- 
| Herman Aquin à l'occasion de\ses vivant dans des pays à ré- 
{la naissance d'un fils à l'hôpi-| gime communiste, afin qu'ils 
| tal de Killarney ces jours der- | puissent jouir de la juste et né- 
| niers. | cessaire fherté”, 


615-Tous les garçons, ' “ | 
Tous les garçons, | ce qui n'est pas le moindre, aide | 


encore vivant, le Père Eugène 
Larouche (originaire d'Hébert 
ville, Lac Saint-Jean) et il est 
encore missionnaire là-bas, té- 
moignage concret de la présence 
des Rédemptoristes canadiens: 
français depuis 40 ans, 

En 1964, le Victnam était érigé 
en Province autonome, Il compte 
actuellement 129 Pères et 76 
Frères convers. Parmi ce nom- 
bre on compte 19 Pères cana- 
diens-français qui ont choisi de 
rester dans la nouvelle Province, 
Notons que depuis le début de 
cette fondation, 59 Pères et 7 
Frères coadijuteurs canadiens. 
français sont allés là-bas. Par. | ana 


à la misère et à l'instabilit 


dans l'Eglise missionnaire”. 


mis les Pères, 25 ont été or:| 
donnés au Vietnam. Il convient | 


de a + l'originalité de cet- À VENDRE 
te formule qui a consisté à en 

voyer, à partir de 1939, des jeu der wel ous 
nes séminaristes qui ont terminé | ingues 


leurs études théologiques tout | 
en se préparant dans le pays 
même aux futures tâches qui| 
les attendaient, 

Actuellement leur travail se | 
répartit comme suit: ministère | 
paroissial (très limité), missions | 
populaires, retraites au clergé, | 
bibliothèques et centres d'ac:| 
cueil, action catholique et aussi, | 


Livrets de 25 reçus 

Livrets de 50 reçus 
{Ajouter 5 sous 

pour frais de poste) 


Prix spécioux pour 
commandes de 10 livres ou plus 


S'adresser À: 
La Liberté et le Patriote, 


619. avenue MeDermot, 
Winnipeg 2, Man 


à la 
BANQUE CANADIENNE NATIONALE, 


le gérant, c'est encore 
votre meilleur ami 


 - 


Banque Canadienne Nationale 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
St-Bonitace — St-Jean-Baptiste -— St-Pierre — Winnipeg 


Bravo! Les plus fortes réduc- 
tions de l'année! Grâce au 
tarif rouge, vous voyagerez 
de la façon la plus économi- 
que tout en bénéficiant de 
tous les services du CN: 
confort parfait, voitures 
spacieuses, choix de places 
couchées, repas savoureux, 
salons où causer et prendre 
une consommation. Les 
repas sont inclus dans le 
prix des places en voiture- 
lits ou en voiture-salon, Le 
CN vous propose trois plans 
de crédit, Pour plus amples 
renseignements sur les 
tarifs Rouge, Blanc et Bleu, 
consultez le CN, 


A un moment où la presse, la 
radio et la télévision parlent 
des combats sanglants qui se 
déroulent dans ce pays, en | perd 

po- 


En plus des Rédemptoristes, | 
mentionnons également la pré- 
sence des Frères Hospitaliers de 
Saint-Jean-de-Dieu (depuis 1952) 
et de trois Jésuites canadiens- 


postez vos 
envois 
de Noël 
d'avance 


litique, il convient de souligner 
le travail remarquable de nos 
compatriotes depuis 40 ans et 
qui a abouti, selon le chanoine 
Groulx, à la réalisation “d'une 
des oeuvres les plus marquantes 


limite 

pour 

livraison 
locale 

| Et n'oubliez-pas: 


les enveloppes 
non scellées 
36 


| 
| 


prennent 
un timbre de 


METISWNR 


de nouveau! 


Exemples d'aubaines 
du tarif rouge 
(en voiture-coach) 


de Winnipeg à 

Vancouver $24.00 
Edmonton $15.00 
Saskatoon $ 9.50 
Toronto $21.00 
Montréal $23,00 


«x 
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religieuses, à St-Norbert, 
renouvellent leurs voeux 


STNORBERT -— Dans l'église 
de St-Norbert, au 
cours de la grand-messe litur- 
gique du dernier dimanche apren 
la Pentecôte, les Soeurs Grises 
ont eu le bonheur de renouve 
ler leurs voeux, puisque cœæ di- 
manche coïneidait avec la fête 
de la Présentation de Marie. 
Au nurnéro des annonces sur 
le bulletin paroissial, on lisait 
coci: “Aujourd'hui, votre pas 
teur recoit, au nom de l'Eglise, 
le renouvellement des voeux de 
Nous voulons 


nos 
rap de cette occasion pour 
remercier pour tout ce aqu'el 
les font dans notre communauté 
pour rendre la grâce de la cha- 
rité du Seigneur, à l'exemple 
de Mère d'Youville, plus active 
et plus efficace, Nous les féli. 
citons chaleureusement et les 
assurons de toutes nos prières 
et de nos meilleurs voeux”. 
Le pasteur de cette paroisse, 
M. l'abbé Léo Couture, dans 
son homélle, fit ressortir, avec 
conviction, les points suivants: 


“Le Houtier” Drive-In 


RESTAURANT DE ST-PIERRE 


Commandes préparées pour apporter 
M. ET MME LUC DANDENAULT 


de la 


Téléphones: Bureau 138 


Genera 


René 


Chez MULA 


RED & WHITE 


Epiceries — Fruits — Viandes 


Voyez notre circulaire 
d'aubaines chaque semaine. 


St-Pierre — Tél.: 14 


Pour homme 


Chaussures 
de chasseur 


(avec locet) isolées 
et avec bout en acier 


$4.95 No 1 


NU-FASHION 


LTD. 


ST-PIERRE 


Lavergne 


Eloctrie Ltd, 


Ameublement — Quincaillerie 

Appareils électriques principaux 

Posage de fils — domestique et commercial 
Service de radio et télévision 


Téléphone: St-Pierre 67 


SALON FUNÉRAIRE 
SAINT-PIERRE 


Chapelle moderne et spacieuse 
PRIX RAISONNABLES 
Au service des familles catholiques de langue française 


Pour tous renseignements le jour ou la nuit, appeler 


M, LUC DANDENAULT 


ST-PIERRE MOTORS LTD. 
VENTES & SERVICE 


Authentiques pièces et accessoires 


PRODUITS SHELL — PNEUS FIRESTONE 
ST-PIERRE - Téléphone: 41 


“ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN” 


e Prescriptions 
+ Vitamines 
e Articles de toilette 


PHARMACIE ST-PIERRE 


Couvre- 
chaussures 
Fermeture éclair 
et boucle 


Morque européenne | 
$2.75 


Marque canadienne 


| une chanson sur disque de Gil. 
bert Bécaud, intitulée “Je l'ap- 
partiens”, et dont les paroles 
finales étaient en Liaison étroite 
avec cette vérité première de 
notre foi que notre raison “'être | 
Len est une de contemplation per: 
[pétuelle de Dieu dans sa ma- 
lesté et son mystère. Voici ces 
paroles: “Souvent je pense que | 
lje cadre de l'évangile d'aujour- | dans ton immense palais de si 
| éhut, alors qu'on a à contem.|lence, tu dois ètre bien, je t'ap- 
| plor dans la foi la fin du monde, | parties”. 
lou plutôt la fin d'un monde, car | 
[le monde que nous connaissons 
lvit présentement da première 
| phase, celle où le péché est agis- | une vingtaine d'élèves de l'Ins’ | 
|sant, en préparant celle où le |titut Collégial de St-Norbert se | 
| Seigneur viendra sur les nuées | rendaient à La Broquerie afin} 
de participer à la soirée de va: 


le renouvellement des vorux des | 
|religieuses s'intègre bien dans | 


. LI 
Succès de jeunes acteurs 
Le dimanche 28 novembre, 


|avec beaucoup de puissance et 
| de gloire. Les religieuses, voyant | riété organisée sous les auspl 
en pleine connaissance la fin du |ces de la Relève. Le groupe di- 
monde, se sont engagées dans |rigé par M. Guy Lemoine rem | 
la fin d'un monde pour être da-|porta un prix de $2000 pour | 
vantage capables de se donner "interprétation de la pièce inti-| 
| à “celui qui nous a rendus capa- | tulée “Alphonse Mijote”, | 
|bles de partager l'héritage des| Les acteurs, Gérard Labelle, 
| saints dans la lumière . . . et|L£o Fontaine, Michèle Arnal, 
nous a fait passer dans le Ronald Lagacé, Yves Joyai et 
Royaume de son Fils bienaimé”.| Guy Marion, méritent de sincè 


Voulant inviter tous les fidè- | Te5 félicitations, Les gens de 
lies et plus particulièrement les | St-Norbert auront l'occasion de | 
| soeurs à faire une première priè. | Voir cetle pièce, en 
re d'appartenance ue, LL 

t d'é rtifi r 
Lg md 2. DES M le |bre à l'Institut Collégial. 
leuré fit entendre à l'assemblée!  - em 


dat 


Mariage MacPherson-Kerbrat 


En l'église de Chilliwack, C 
B. le samedi 30 octobre, avait | 
lieu le mariage de Mlle ilélène 
Kerbrat, fille de M. et Mme 
Hervé Kerbrat, de St-Laurent, 
à M. Robert MacPherson, fils 
de M. Stewart MacPherson, d'A- 
| gassiz, C.-B. La bénédiction nup- 
tiale leur fut donnée nar le R 
| P, A. Morris, OM, de Mission 
City, C.-B. Les servants de nes- 
se étaient Joseph Pettis, de Sea- 


| autres à la soirée théâtrale, qui | 
aura lieu le vendredi 3 RS 


lus de deux | 


bird, et Jack Wells, de Mission 
City. 

Pendant la cérémonie religieu- 
se, Mme Groth, de Chilliwack, 
exécuta quelques beaux canti- 
ques; Mme Franck, de Chilli- 
|wack, touchait l'orgue. 

La mariée fit son entrée 
dans l'église au bras de son pè- 
re, au son d'une marche nup- 
tiale. Elle était élégante dans 
sa robe blanche en poult-de-soie, 
| son court voile retenu par une 
couronne de perles, Son bou- 
quet se composait de roses jau- 
nes. 

La dame d'honneur, Mme Al 
fred Del Rizzo, soeur de la ma- 
riée, de Sioux Lookout, Ont, 
| portait une robe en brocart vert 
pâle; des roses de même nuance 
ornaient son voile; des roses 
blanches composaient son bou- 
quet. 

La mère de la mariée portait 
une robe de brocart jaune doré, 
| chapeau et gant blancs et acces- 
soires dorés. Son bouquet de 
corsage était de fleurs jaunes. 


Le garçon d'honneur était M. 
Roald Borhaven, de Hammond, 
C:B, ami du marié. MM. Jean 
Kerbrat et W. Otts agissaient 
comme huissiers, 


Après la cérémonie religieu- 
se, un repas fut servi à l'hôtel 
Empress où tous les invités se 
réunirent. Un joli gâteau à trois 
étages, confectionné par Mme 
Maurice Fuyttins, d'Agassiz, or- 
nait la table d'honneur, ainsi 

ue deux beaux bouquets de 

eurs naturelles, 


Le maître de cérémonies était 
M. Alfred Payne, beau-frère du 
marié, M. Jean-Louis Derrien 
proposa le toast aux mariés a- 
vec les compliments d'usage. Le 
R. P. A. Morris voulut expri- 
mer ses voeux aux nouveaux 
époux et remercier la mariée 
pour les services rendus à la 
| mission durant ses huit années 
| d'enseignement. 


La soirée se termina à la ré- 
| sidence de M. MacPherson par 
des chants et des danses. M. 
Wolfgang Otto s'accompagnait 
à l'accordéon et sut charmer 
l'auditoire par ses belles chan- 
sons à répondre, 


Pour le voyage de noces, la 
mariée portait un ensemble de 
Jlainage brun, une étole de vison 
et des accessoires noirs. Les 
nouveaux époux résideront à 
Agassiz, C.-B 

Etaient présents au mariage 
MacPherson-Kerbrat, ainsi qu'à 
la réception: les parents de la 
mariée, ses soeurs et frère et 
leurs conjoints, Mme R. Sas- 
now, de Winnipeg, M. et Mme 
Alfred Del Rizzio, de Sioux 
Lookout, Ont., M. et Mme Wolf- 
gang Otto, de Lethbridge, Alta, 

. et Mme Jean Kerbrat, de St- 
Brieux, Sask.: des neveux et 
cousins, M. et Mme Marcel Creu- 
sot, de Winnipeg, MM. et Mmes 
Jean-Louis et Hervé Derrien, de 
| Vancouver, C.-B.; des soeurs et 
|beaux-frères du marié, MM. et 
Mmes Alfred Payne, d'Agassiz, 
Donald Morris, de Vancouver, 
let Stan Radomyski, de Kelow- 
|na, C.-B. ainsi que MM. et Mmes 
|David Charles Seabird, d’'Agas- 
| siz, Jack Kirkman, de Harrison, 
let Roald Borhaven, de Ham- 
|mond, CB. 


campagne 


Résidence 80-3 


| Motors 


© Cartes de souhaits 
e Service de films 


Mulaire, pharmacien 


BROCART 


pour robes de dame 
de 88c à 52.50 


le yard 


| % : Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
{, Le samedi 6 novembre avait | C.w. Ne 2 ME? "à 86.4 86.4 4 86.4 86.6 
à £ | lieu le mariage de Mlle Lorraine | C.W. No 3 - 834 834 4 834 83.6 
Velours côtelé | nacre de M et Mme [newest Ne! mt Hi Hi Ni 
RE | Baptiste Lavallée, à M. André} Fourrage No 3 M, M M MN 
mp | Coutu, fils de M. et Mme Henri | ORGE — 
le yard A4 51.00 |Coutu. Le R. P. L. Brossard, | C.W. No 2—6 rangs ….… 14 140 140 1406 1412 
|O.MI, bénissait le mariage. A- Nas De ae sr ar A = 5 rl er 
Coupons, en moyenne | près la cérémonie religieuse, Un | pourrage No 2 RENE 1264 1264 127 2 1216 
le yard repas fut servi chez les parents |Fourrage No 3. 1234 123,4 1234 1242 1246 
| de la mariée et une soirée dan-|SEIGLE — 
|sante termina la journée à la|C.W. No 2 ù 121% 121% 121.4 121% 122 
Flanelle de coton | 2° 22urenta. Ê 4 48 18 Mn 
| Malades [Cow No 4 TN NE Un. 0 
; Imprimée 3 Ergot NA 100 8 100% 1014 
| On souhaite un prompt réta-! Sur voie net 1218 1214 121% 122 
|blissement aux personnes sui- 
|vantes, hospitalisées dernière-| COLZA — de is 
” |ment: Mme Laurier Gareau, qui | Novembre 2642 270! 2154 278 
Attention Mesdames || ect à l'hôpital Victoria de Win-| Janvier 252 2554 2612 263 
Sac à main nipeg; Mme Anne Gareau, pa-| Ma 7" À r—— — 
importés tiente à l'hôpital de Brandon; | VOIE ri 
à Mme Adrian Mongin, qui a pas-| hécembre # pe se 4 
ochettes du soir sé quelques jours à l'hôpital de | Mai 8 4 86.4 8614 864 
Sacs sons poignée Stonewall, maintenant convales- | Juillet 856 85.6 856 85 6 
sacs à bandoulière |! cente à la maison; Mme | —— _ 
, - | Décembre 6 DR 131.4 131% 1322 
$5.00 $3.95 — 54,95 Boudreau, _transportée d'urgen 1 a 
ce à ! hôpital durant la fin desc Tao + D nu eu 
semaine. | IN is 
SPORTSWEAR Bazar Decembre 2854 285 6 286; 288 4 
" : ! 17 #A 3 
Tous les paroissiens sont in- ui s 7 Er —# Ÿ À 
| vités au grand bazar qui aura |çicie — 
(lieu à la salle paroissiale les 3, | Décembre CAGE 1218 121% 1224 
4 et 5 décembre, au profit de |Mai ec D 12914 1285 129% 
MORRIS | l'église. Invitation cordiale D) cp 130 129% 122 1294 
paroisses environnantes. (Pour le semaine du 22 au 26 novembre 1965) 


Mariage Coutu-Lavallée L avOINE “+ 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


VERTICALEMENT 
1-—Dont le métier est d'écor: 
cher des animaux. 
deux billes avec la queue, %—Aucun. — Genre de mam 


HORIZONTALEMENT | 
1—Railler quelqu'un. 
2-—Pousser d'un seul coup les 


mifères. 
| 4—Personne chargée du teil- 
lage. — Signifie égalité. 


au billard. — Personnes 
sottes, niaises. 
3—Inflammation de la mu- 
queuse des gencives 4-D'un rouge éclatant, — 
(plur). — Petite colline Petits cubes. 
&—Tout ce qui compose un! 5--Tailla la tête d'un arbre. 
lit, — Terminaison. — Ville d'Allemagne. 
5-—Grande plaine américaine. 6—Déterminent le poids. -— 
— Fête le 26 mai. Coneu et exprimé, 
6-Voyelles, — Pronom. — | 7—Route rurale, — Mouve- 
Poisson. | ment circulaire. = Coup 
Sans inégalités. — Enton-| sur le tambour. 
ne. B—Indique répétition, — 
8-—Genres. — Marque l'état. Diable. 
9—Appris. — Masse de neige! 9—Lient avec un noeud, — 


durcie. | Rivière de l'Asie. 
10--Nom ancien du Pô. —  |10-Parle, -- Non décentes. 

Dans le pain. l{1-Laine restée dans le pei- 
11—Château de la vallée de La gne. — Enrhume 


12-—Alcaloïde de la fève de 
Calabar, — Exister, 


Loire, — Vagabond 
Y2—Imitation des poésies attri- 
buées à Ossian. | 
SOLUTION DU PROBLEME No 456 


= Horirontalement: 1. Sesqui-:# Verticalement: 1. Sanscritis- 
altère: 2. Apeurer — Us; 3.ite; 2. Epaule — Irais, 3, Set — 
Natif — Tien: à Su — Té —|Ostéines; 4. Quitus — Ns — Ri; 
Indice: 5. Clou — Stevin; 6.15. Urfé -- Tsé; 6. le — Nr — 
Ressentiment: 7. Reméler: 8./Mi; 7. Artistement; 8. Intimité; 
Tiens — Mine: 9. Iris — Met-/9, Tièdement — Li; 10. Nive- 
teur: 10. San — Tine — Se; 11.ilée — Il; 11. Ru — Ciné — 
Tiers — Lien; 12. Essieu — F+|Usée; 12. Es — Entrèrent 

Let. 


M. R.-A. Decosse, de Somerset, 
est décédé à l'âge de 72 ans 


SOMERSET — Le 28 novem-;nicipalité. Il fut toujours un 
bre est décédé à l'hôpital général | membre très actif de la Cham- 
St-Boniface, après deux sernai-|bre de Commerce de Somerset 
nes de maladie, M. Roméo-An-|et de la Légion canadienne et 
thime Decosse, de Somerset, Agé |ancien Grand Chevalier et co- 
de 72 ans. fondateur du Conseil Langevin 

Le défunt laisse dans le deuil! des Chevaliers de Colomb, 


ve Ton le Elges do 1e Ca [ue voi He DOIEnE Ja De 
; rp Ja “lire en terre, pr s des 4 
lifornie, Gérald, de Kimberley, teurs honoraires suivants: MM. 


C:B, Maurice, de Glenboro, 4 
Donald, Emile et René, de So- gg Pr 


merset; quatre filles, Mme De- 6 
nis Payette (Marie), de Winni- a Lafrenière et Gustave Mar 


Vie A RAS Re L'inhumation se fit dans le 
line (Cécile), ‘de Calgary, Alta, cimetière de la paroisse où plu- 
et Mme Gilles Nault (Diane), |Sieurs des siens y reposent, en- 
de Ste-Anne-des-Chênes: 30 tre autres ses deux frères, Or- 
tits-enfants; quatre frères, el LR et Albert, décédés en 
tonio, de Nanaimo, C.-B, Wil . 
frid, de Somerset, Aristide, de 
Caracas, Venezuela, et Son ExC.| La famille Decosse désire, par 
Mgr Aimé Decosse, évêque de|la voix du journal, exprimer 
Gravelbourg, Sask.; deux |ses plus sincères remerciements 
soeurs, Mme Irène Bessette, de|au Dr Georges Mabon et à tou- 
Vancouver, et Mme Antoinetteltes les 
Belleville, de St-Boniface. lenvoyé des fleurs et bouquets 

M. Decosse est né à Somer:-|spirituels, ainsi qu'à tous ceux 
set où il vécut toute sa vie, sauf | qui ont assisté aux funérailles. 
quelques années à la guerre |Un grand merci aux Files d'Isa- 
1914-18. Revenu d'outre-mer, il! belle de Somerset pour le repas 
devint secrétaire-trésorier de la! préparé pour les membres de 
municipalité de Lorne, poste la famille, porteurs honoraires 
qu'il occupa pendant 43 ans,|et personnes venues de l'exté- 
prenant sa retraite en 1962. |rieur. Ce geste a été fort appré- 

M. Decosse a été un grand|cié et témoigne grandement de 
sportif et un homme très dé.|leur dévouement et de leur cha- 
voué à son village et à sa mu-|rité. 


Remerciements 


Résultat final du vote dans les centres français du 
Comté de Lisgar lors du scrutin du 8 novembre 


>» pr. > 
Ë M 3 à Ë 
E d2 11 0 dc pe 
ë RUE [RS Le |-DS :- 
Marinpolis iii 14 8 14 105 52 
St-Léon 3 0 18 18 51 
Somerset … 10 5 32 150 181 
St-Lupicin 2 1 4 28 31 
Cardinal 7 A 4 1 11 26 39 
Notre-Dame-de-Lourdes … 10 7 49 140 222 
te 7 ESSENCE 5 9 6 68 124 
PR ape 10 6 38 116 183 
Haywood 5 6 18 82 71 
Autres bureaux …....… 543 194 2,514 8,180 3,888 
RUN 606 237 2,704 8,913 4,842 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél.: WHitehall 2-3451 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


rsonnes qui lui ont!;, 


Fournier, le 17 novembre, 
| 


| STEAGATHE .— Le jeudi 
{soir 2 novembre avait lieu la 


Association des Parents et Mal- 
Itres. Elle débuta par la prière 
let un mot de bienvenue par M. 
le président Gérard Lemoine, 
puis il y eut lecture des minu- 
tes par Mme la secrétaire Doris 
Lemoine, 

Le rapport finantier donné 
par Mme Irène Dumesnil, tré: 
sorière, fut suivi de la murs 
tation du personnel enseignant: 

M. Lucien StVincent, prinei- 
pal de l'Institut Collégial, en- 
seigne la physique en lle et 12e 
années, les sciences en %e et 10e, 
les mathématiques en %e et lle, 
l'hygiène en et l'éducation 
hysique aux garçons des 9e, 
de et 1le. 

La Rév. Sr Renée-des- Anges 


est professeur de chimie, de! 


mathématiques et d'anglais en 
l2e année, et elle s'occupe de 
l'éducation physique des filles 
des %e, 10e et lle. 

La Rév. Sr Paul-de-J'Eucha- 
ristie enseigne le français, l'an- 
glais et la littérature en 1le an- 
née, la composition et la litté. 
rature en 10e, la composition 
anglaise en 9e, et elle est, de 
plus, bibliothécaire de l'Institut, 

La Rév. Sr Marguerite Yvon- 
ne est professeur de français, 
de littérature et de géographie 
en 10e année, de dactylo en 10e 
et 11e, de mathématiques en 10e, 
de littérature anglaise en 9%, et 
de plus, elle enseigne le chant 
aux garçons et filles des %e, 10e 
et lle. 

M. Aimé Delaquis est profes- 
seur de la Se année; il enseigne 
le français, l'histoire et la géo- 
graphie, puis le français et l'his- 
toire en 12e, l'histoire et la géo- 
phie en 9e. I est en charge, aus- 
si, de l'orientation de ses élèves. 

La Rév. Sr Supérieure est 
principale de l'école élémentai- 
re et elle enseigne en 8e année; 
la Rév. Sr Berthe-Augustine, en 
Te; la Rév. Sr Gérard-Ernest, en 
6e; Mile Jacqueline Ritchot, en 
5e; Mme Maurice Lemoine, en 
de; Mile Agnès Gousseau, en 3e; 
Mme Henri St-Onge, en 2e; Mme 
Yvette Saurette, en lère. 

A tour de rôle, M. St-Vincent 
et Soeur Supérieure firent quel- 
ques remarques sur les change- 
ments au programme scolaire, 

M. Georges Laberge, du co- 
mité des programmes de la Fé- 
dération, était l'invité d’hon- 
neur. M. l'abbé A. Couture, cu- 
ré, le présenta à l'assemblée, 
Dans sa causerie, M. Labrege 
aq ge dans ses grandes li- 
pes e thème de l'année des 

ssociations des Parents et Mal. 
tres: “Le rôle des chrétiens dans 
la vie ROC 

Mme Lily Baudry remercia le 
conférencier et l'on se quitta 
après le café. 

Funérailles 

Le jeudi 25 novembre eurent 

lieu, à St-Georges, les funérail- 


Lorette 


Félicitations à Mile Canada 

La population de Lorette est 
heureuse d'offrir ses plus cha- 
leureuses félicitations à Mlle 
Diane Landry du grand hon- 
neur d'avoir été choisie Made- 
moiselle Canada. 

Mile Landry compte de nom- 
breux parents et amis dans cet- 
te paroisse, y ayant vécu pen- 
dant plus de dix-sept ans. La 
| population entière appiaudit au- 
urd’hui à ses succès, avec joie 
et sincère enthousiasme. 

Tous sont fiers de cette “fille 
de chez-nous” et souhaitent à 
Mlle Canada un règne prospère 
et enrichissant, 


 Ste-Amélie 


Malades 


Prompt rétablissement à Mme 
Alphonsine Corbel, LEUR à 
l'hôpital de Ste-Anne-des-Chênes, 
et au jeune Neil Vandepoele, 
hospitalisé à Ste-Rose-du-Lac de- 
puis le samedi 27 novembre, 

Va-et-vient 

M. et Mme Yves Guillas, de 

Grandview, rendaient visite à 
É et Mme C. Debeucklaere, en 


fin de semaine du 20 novembre, 
s'étant rendus à Ste-Rose-du-Lac 


pour les funérailles de leur on-| 


cle, M. Jean Ferec. 
M. et Mme Elsime Soucy, de 
St-Adolphe, ont passé quelques 
ours chez leurs parents, durant 
semaine du 16 novembre, 
M. et Mme E. Denis et leurs 
fils, René, Adélard et Réal, se 
sont rendus à Thompson, le jeu- 
di 25 novembre, pour assister 
au mariage de leur fils et frère, 
Robert, à Mlle Grace Thompson, 
de Neepawa. Les nouveaux ma- 
riés demeureront à Thompson. 
Soirée 


Une soirée folklorique, orga- 
nisée par les élèves de l'école 
secondaire, eut lieu dans la salle 
paroissiale le dimanche 14 no- 
vembre, à 8 h. Cinquante per- 
sonnes étaient présentes. M, J. 
Vandenbosch et M. et Mme G, 
Vandenbosch agissaient comme 
surveillants. Un goûter termina 
la soirée, 

Condoléances 

Sincères condoléances à la 
Rév. Sr M.de-Lourdes, du cou- 
vent du St-Rosaire, à l'occasion 
du décès de sa soeur, Mme A, 


Bingo 
Il y aura bingo au rez-de- 
chaussée de l'église le diman- 


.| funèbre de leur 


St-Boniface, le 2 décembre 1965 


Première assemblée 1965-66 des | Ste-Geneviève 
Parents et Maitres de Ste-Agathe 


Tomboka bas zur 


UE 
-1 


Le dimanche novembre eut 


| les de M. Narcisse Brémaud,|lieu, dans la salle paroissiale, 


| décédé à l'hôpital général St. | 
À pres assemblée 1965-66 de! Boniface le dimanche 21 novem-| 


|bre, MM. et Mmes Marcel, Louis 
let Auguste Brémaud, de Ste- 
| Agathe, et Alexandre Brémaud, 
|d'Atikokan, Ont, Mme Angéli- 
Ique Olivier et sa fille, Alice, 
|Mme Harold Reid, de Regina, 
Let la 
| funt 
| dus à St-Georges 
| rère et oncle. 
|La santé chancelante de M. et 
|Mme Léon Decaire (Joséphine) 
Îles empécha d'y assister, 
Remerciements 

Tous les parents du défunt 
présents aux funérailles appré- 
cièrent re le réconfor- 
| tant repas servi à l'issue du ser- 
vice, Grand merci à M. et Mme 
| Albert Lacroix et à toutes les 
dames de l'organisation de St- 
Georges qui ont rivalisé d'ama- 
bilité. Mme Marie Brémaud, 
âgée de 84 ans, a été profon- 
dément touchée des marques de 
|sympathie qu'elle a reçues et 
en est vivement reconnaissante 
à tous. 


| St-Mole 


Cours pour adultes 

Depuis neuf semaines, M. 
Danny Hobson, comptable au 
| Bureau de l'Impôt sur le Reve- 
nu, donnait un cours de compta: 
bilité à St-Malo. Vingt-sept per- 
| sonnes en ont profité. Ce cours 
qui fait partie du “Small Bu- 
siness Management Training 
Program” est dirigé par le Dé- 
partement d'Education et des- 
tiné aux gérants de petites en: 
| treprises ainsi qu'aux personnes 
intéressées, Vu le succès de ces 
classes, il est probable que sous 
peu, on pourra en continuer la 
série. 


St-Georges 
Partie de cartes 


Le dimanche 21 novembre 
avait lieu la partie de cartes 
organisée par la L.F.C. au pro- 
fit de la paroisse, 

Mme Richard April, prési- 
dente du comité d'organisation, 
décerna les prix comme suit: 
prix d'entrée, Mme Ephrem Vin. 
cent: gagnants aux cartes, Mme 
Raymond Desautels, Mlle Mau- 
reen Chèvrefils, MM. Jean Du- 
pont et Henri Desautels; à la 
roue de fortune, M. Paul-Emile 
Bisson, Mme Sévère Vincent, 
Mme Henri Desautels, MM. Rus- 
sell Bowman, Alphonse et René 
Vincent. Plusieurs remportèrent 
aussi de beaux prix au bingo, A 
la loterie, Mlle Colette Ste-Croix, 
de Powerview, gagna la belle 
“Horloge anniversaire 400 
jours”; M. Paul Boulet, le ser- 
vice de vaisselle, et la petite So: 
lange Desautels eut la jolie pou- 
pée. 

Merci au Père Plamondon et à 
ses Troubadours qui ont présen- 
té un beau programme de mu- 
sique, chants et danse indienne; 
l'assistance les a vivement ap- 
plaudis, 

Sincère merci aussi à tous les 
responsables de cette soirée qui 
fut vraiment un beau succés. 
On a recueilli pour la paroisse 
la somme de $382.28, Un récon- 
| fortant goûter mit fin à cette 
soirée et M. l'abbé Gédéon Tru- 
deau, curé, remercia tous les 
organisateurs et tous ceux qui 
sont venus les encourager. 


Îdes gagnants au tirage 


upart des neveux du dé-| 
environs se sont ren-| 
ur le service 


une tombola-bazar 
mauvais chemins 


Malgré les 
plusieurs bra 
ves s'y rendirent, Voict les noms 
let 
Lprix, $15, gagné pur Mme De 
forel, rue Langevin, St-Bonifa- 
ce: 2e, couvre-pieds, par M. Con 
rad Bouvier, de Ste-Geneviève:; 
Je, $5, par Georges Desrosiers, 


de Ste-Anne, Il y eut aussi ti- 
rage d'un tapis gagné pur Mme 
Marie-Anne Legal et d'une cou 
verture gagnée par M, Ernest 


Desrosiers. 11 v eut en plus 
plusieurs parties de Bingo et 
autres activités 


Merci À tous les organisateurs 
et À ceux qui sont venus encou- 


rager la paroisse par leur pré- 
sence et leurs contributions, 
Bingo 
I fait plaisir d'annoncer à 


tous les amateurs de bingo que 
la série de bingo recommencera 
dimanche prochain 5 décembre 


Le gros lot sera de $135 en 
58 numéros. Venez gagner de 
l'argent pour Noël tout en ren 
contrant des amis et en aidant 
aux entreprises paroissiales 

Bienvenue à tous. 


 Qastes que 
a 

| Gendarmerie Royale 
| du Canada 


| offre 
aux jeunes gens 


Un emploi? No 
Facile? No 

Une carrière? Qui! 
Rémunératrice? Qui 


Si vous pouvez parvenir à vous 
enrôler dons la Gendarmerie 
royale du Canada, vous vous en- 
gagez dans une carrière enri- 
chissante, stimulante, et satisfai- 
sante. Votre travail pourra gvous 
amener dans diverses sections du 
travail policier: de la recherche 
criminelle oux services de Sûreté 
et de renseignements judiciaires, 
Vous pourriez piloter un avion, 
un navire, monter à cheval, aller 
en traine à chiens, Lo police mon 
tée fait de tout-—et davantage. 
Votre travail peut vous amener 
dons le Nord solitaire et glacé 
où dans les rues grouillantes des 
grondes villes. Ce ne sero pas 
ennuyeux, Ce pourra être dange- 
reux. Quoique ce soit, ce sera un 
travail d'homme, Croyez-vous 
pouvoir atteindre ce sommet? 
RM TR 
Informez-vous au plus proche 


bureau de la Gendarmerie 
ed du Canada où écrivez 


M. le Commissaire, 
Gendarmerie Royale 

du Canada 4) 
(R.C.M.P,.) 
Ottawa 7, 
Ontario 


Morris Funeral Home 


au service du sud-ouost manitobain 


avec aménité et courtoisie 
Nuit et jour 
Téléphonez: Morris 76 — John Wiebe, prop. 
Chapelle pour les catholiques 


FAITES VOS PLANS DE 


VOYAGE AVEC ASSURANCE 


Consultez: 


: 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


| 136, avenue Provencher, 


che 5 décembre. 


-Georges, Man. 
Construit exclusivement 
per Dupont 
Spécialement conçu 
pour la ferme 
Gorontie — À l'essai sur des 
fermes pendant une période de 
10 ons sans le moindre accroc. 
Dupont les bat tous, quant 
au prix et à l'endurance. 


De construction solide, {1 peut 
porter de lourdes charges 


usqu'à 
10 tonnes sans éétormaation ou 
fléchissement. 


Essieu mis à l'épreuve à l'Uni- 
versité de Manitoba le 23 avril 
1965 avec une charge de 21,000 
livres sur un essieu seulement, 
sans fléchir, 


Téléphone: 367-2927 


St-Boniface 6, Manitoba. 


Téléphone: CE 3-3457 


“Le wagon que je cherchais” 


PINE FALLS, MAN. 


(R.CM.P.) 


De RE 2 
Se 


er rs dE te 2 


St-Bonifoce, le Z décembre 1965 


| 


Les Blue Bombers ont perdu la Coupe Grey 
mais ils se sont bien défendus 


LE COLLEGE ST-JOSEPH 


sous la direction des Clercs de St-Viateur 


| Le samedi , 
[1 St-Boniface, est 


La Salle 


Décès de Mme F, Lafond 
27 novembre 


par Jocques 


En regardant la joute de sa! 
medi dernier on se demandait si | 


la tornade, les ont privés d'une 
victotre possible. Les Bombers 
ont été les meilleurs du point de 
vue des statistiques, mais ce sont 
les Tigers qui ont gagné la 
coupe. | 
Le vent a joué un rôle 7 
dérant dans cette joute. Il n'y a 
pas À dire, les caprices de la 
nature commencent à occuper 
une place importante dans la 
présentation de cette joute, Une 
année, c'est le brouillard, l'autre 
c'est le vent, et quel vent. Il a 
même fallu changer les le- 
ments du jeu ce qui, dans 


on aémettait que le vent souf- 
flait également pour les deux 
équi fl ne fallait pas changer 
les règlements. Quoiqu'il en soi 
c'est toujours ce vent qui a fo: 
les joueurs de Bud Grant à con:- 
céder six points importants à 
l'adversaire, “Mieux valait céder 
six À à vo Lu d'en accorder 21, 
a ré Grant après la joute; 
et devant la furie du vent on ac- 
cepte facilement son explication. 
Mais on s'explique plus difficile. 
ment le fait que les Tigers, ayant 
échappé le ballon à cinq reprises, 
les Bombers n'aient pu capita- 
liser sur de telles erreurs, Si 
étrange que cela puisse paraître, 
il y a une explication: la férocité 
de la ligne défensive du club 
Hamilton, Voilà des gaillards 
qu'il ne ferait pas bon rencon- 
trer dans une lutte sans armes! 
Ï1 y a là de quoi bouffer tout un 
régiment de Viet Cong et de 
toutes les autres sortes 
cognes que vous voudrez, 


Ailleurs 8.v.p.! 


Mais ce qui nous a le plus fm- 
pressionné, à part cette défen- 
sive extraordinaire, c'est la per- 
sévérance des organisateurs de 
cette importante joute à vouloir 
nous la présenter en provenance 
de Vancouver ou de Toronto. Il 
est temps qu'on se décide à chan- 
ge de pour l'avantage du 
ootball canadien. Nous, avons 
écrit la même chose l'an dernier 
et nous allons le répéter cette 
année encore, Winnipeg, Ottawa, 
et les autres villes du 


football 
foot canadien ont fait autant | 


pour le football que Vancouver 
et Toronto et il est temps que les 
dirigeants du football canadien 
le reconnaissent. Il n'y a rien de 
bien excitant à voir le vent pous- 
ser le ballon dans le lac Ontario, 
et encore rien de moins excitant 
que de savoir qu'un club ne peut 
tenter une passe parce qu'on ne 
sait pas si le ballon ne s'envolera 

vers la frontière des Etats. 

nis, ou vers la baie James, 


Nous ne cherchons pas à excu- 
ser les Bombers:; ils ont été bel 
et bien battus par un club en 
excellente condition physique et 
désireux de venger défaites 
du passé, dont quelques-unes 
avaient un me aspect chanceux 
qui rendait la défaite encore plus 
amère, Mais nous n'aimons pas 

u'on se sente presque obligé de: 

écerner un trophée aux élé- 
ments de la nature pour la part 
active que le vent ou le brouil- 
lard jouent dans cette partie, la 


Devenez 


HÔTESSE 


AIR CANADA () 


L'entraînement pour cette magnifique carrière 


se fait à Montréal à nos 
outre 
avion. 


Four faire votre demande vous devez: 


Etre célibataire 


dépasser 5'8" 


* Avoir un poids proportionnel à votre taille, 
soit de 105 à 135 lbs. 


+ Avoir une vue de 20/50 minimum avec 


ou sans verres de 


iunettes étant éliminatoire), 
© Posséder un degré d'instruction du niveau 


secondaire 


Pour obtenir un rendez-vous, composez: 


WH 3- 


AIR CANADA (&) 


Bureau d'Emplois du Personnel 


PAS | {on et se montre très rude sur hommes condamnés 


de | n'y a pas un joueur actuellement | teaux 


profiter gratuitement de voyages par 


Parler couramment le français et l'anglais 
Etre âgée de 20 à 25 ans révolus 


Avoir une taille d'au moins 5'2'’ et ne pas 


LEMOYNE 


ee importante de l'année. Le 
ootball professionnel a besoin 
de s'occuper un peu plus 


montée 
novembre, 
visite de la 
St-Pierre, Le 
no 


le col 
Police 


Gordie Howe sortit, Je crois que le film eut 
Il ne s'agit pas d'un nouvel | Un vie effet À a 
agent secret mais bien du tem, . 
1 aura fall à Gordie Howe Le soir mbme 1 y eut de vt 
Qu eu re rôle de héros à | ves discussions à ce sujet. Mer. 
DT 2 4.4; ci alors au caporal Rokosh d'a 
Lorsqu'il a marqué son 600e but | Voir eu t + nous 
rendre cette visite et de nous 
lui a accordé une a a intéresser au plus haut point. 
(Gilbert D'Auteuil) 
, balayer la glace tandis que 
æ p Film 
Howe. Quand il est revenu sur! Il est indubitable que les films 
la patinoire quelques minutes |en couleur acquièrent plus fa-| 
plus tard ce furent encore des|cilement la faveur de notre au-| 
cris de félicitations. Même les | ditoire étudiant. Cependant, | 
joueurs du Canadien n'hésitérent | lorsqu'un film en noir et wïanc | 
pe à féliciter Gordie après son|a une réelle valeur, il réussit | 
ut, et l'imperturbable Lorne vel même à se mériter des 


Ne 


moins de troïs minutes de jeu! “Le trou” se classe dans cette 
officiel, cette même foule se|catégorie, Et pourtant, l'action | 
tournait contre Howe. Ce der-| tourne autour de si peu: le creu- 
nier, on l'aura souvent remar-|sage d'un trou. Mais ce trou 
qué, joue beaucoup trop du bâ-| incarne tout l'espoir de quatre 
ur plu- 
ses derniers jours. Il a donC|sjeurs années à la prison. L'in- 
bousculé Jean-Claude Tremblay | géniosité qu'ils déploient, les 
le long de la rampe, l'attrapant | obstacles à franchir, »s com- 
à la figure avec son bâton. Trem-| plications qui surviennent, dont 
blay s'est écrasé sur la glace, L moindre n'est certes pas la 
blessé au ÿ 4 une fois de plus. | venue d'un cinquième dans la 
Le public était furieux et avec | cellule, le or oh qui plane 
raison. tout au lon, trois bsbines, 
Ce malheureux incident, que | tout cela chez le spectateur 
Howe a regretté vivement après, | une tension qui est loin d'être 
est venu ternir un des beaux | désagréable, 
moments de la carrière de cet| Le tour de force de l'auteur 
athlète prodigieux. Il est bien|de ce film a surtout été de ne 
entendu que Howe ne devait résoudre la question pri- 
rien aux amateurs de Montréal | mordiale qui harcèle tous ceux 
et aux joueurs du Canadien, |qui ont vécu littéralement les 
mais quand on occupe une posi-| heures angoissantes des déte- 
tion de choix comme la sienne, | nus, Le nouveau venu dont la 
il est convenable de se conduire | conduite semble trop exemplai- 
comme un grand champion. Ad-|re pour un repris de justice 
mettons done que Howe, qui est | a.t:il trahi, oui ou non, ses com- 
un athlète remarquable, ne l'a| pagnons de captivité? Les ar- 
pas fait exprès et rap guments qu'on pourrait alléguer 
encore une fois l'habileté de cet | pour ou contre ont été tellement 
athlète et son aisance au jeu. Il | dosés 


A ES 


grue des deux pla- 
la balance ne réussit 
qui semble pouvoir menacer son | à l'emporter. Et si l’on veut être 
record, et comme Gordie en a |franc avec soi-même, il faut ne 
encore pour quelques saisons se prononcer, Ne serait-ce 
dans la Nationale, on peut dire | pas un chef-d'oeuvre dans son 
de faudra au moins une couple | genre? 

générations de rev gs Bulletins 
ue ‘un ne parvienn 
é A pue che Howe rer sal Deux mois et demi d'écoulés, 
place dans le Temple de la Re-|c'est bien le temps de faire le 
nommée du hockey et il tente point. On se réunit donc pour 

bablement de prouver que |voir où chacun en est dans ses 

Durocher avait raison quand efforts pour atteindre le but 


disait: inish last” | qu'on s'est fixé, La force de 
4 à 00e RUE gravitk n’a-telle pas tendance à 


faire retomber les élans qu'on 
voulait si haut? La question est 
peut-être superflue, mais la pri- 
se de conscience renforcira les 
bonnes volontés. 

Voici quels sont ceux qui se 
sont mérités les honneurs du 
mois de novembre: 

12e A: Gérald Valois, 70%; 
Gilles Massicotte, 59%. 

12e B: Stanley Fontaine, 
703%; Gilbert D’Auteuil, 66,3%, 

lle: Paul Ayotte, 80%; Paul 
Delannoy, 772%. 

10e A: Robert Ayotte, 811%; 
Alfred Phaneuf, 745%, 

10e B: Marcel Archambault, 


AIDEZ 


mt 


78%; Robert Lussier, 745%. 
Utilisez vos timbres de 9e: Paul Saurette, 868%; Paul 
Noël. Placez-les sur le Barnabé, 85.2%. 
Si nous jetions un coup d'oeil 
des de vos en: eloppes. sur les notes de conduite et 


d'application de chacune des 
classes, nous constaterions que 
plus de la moitié des élèves ont 
conservé ce mois-ci leur excel- 
lence. Et c'est la 12: B qui s’est 
le plus distinguée dans ce do- 
maine. 


|$te-Rose-du-Lac 


Décès de M. Jean Ferec 


Le mercredi 17 novembre, M. 
Jean Ferec est décédé, après une 
longue maladie, à l’âge de 60 
ans. 

Né en Belgique, M. Ferec ar- 
riva dans le district de Ste-Rose 
du Lac en 1906. Il fit ses études 
à l’école du village, puis s’ins- 
talla à Lonely Lake et revint 
à Ste-Rose du Lav en 1947. 


Il épousa Mlle Myrtle Jenks 
en 1930. De ce mariage sont nés 
deux enfants, René et Rose 
(Mme Léo Kiesman) demeurant 
tous les deux à Ste-Rose du Lac, 
Il était le frère de Mme Jean- 
Louis Guillas et de M. Antoine 
Ferec. 

. Condoléances aux familles 
éprouvées. 

Décès de M. Israë! Peiletier 

Le vendredi 19 novembre, M. 
Israël Pelletier est décédé à l'hô- 
pital de Ste-Rose du Lac, à l'âge 
de 93 ans. 

Né et éduqué dans la province 
de Québec, il vint dans l'Ouest 
à l’âge de 19 ans et s'installa sur 
une ferme dans le district de 
Ste-Rose du Lac en 1904. Son 
épouse le précéda dans la tombe 
en 1933. 

Le R. P, J. Alarie, OMI, 
chanta la messe de Requiem le 
lundi 22 novembre et l'inhuma- 
tion se fit au cimetière parois- 
sial. Les porteurs étaient six 

tits-fils du défunt: Charles, 

| et Hervé Lussier, Benoît, 
| Paul et Denis Pelletier, | 


DE L'AIR 


frais et vous pouvez en 


oo , 


contact (le port des 


| Le défunt laisse dans le deuil | 
trois fils, Israël, de Ste-Amélie, 
9361 | Lucien, de la Cali‘ornie, et Mau- 


du Lac, et Mme S. Normand! 
| (Alice), de Pine Falls, Il laisse | 


305. édifice Air.C ” | aussi 82 petits-enfants et S1 ar- 


852, rue Donald, Winnipeg 


| rière-petits-enfants. 
Sincères condvléances aux fa- 
| milles éprouvées | 


| OTTERBURNE, MAN. 


Prix de 


Ronald ulx, 85%; 
lle À, René Chaput, 87%; 1le 
Denis Lavoie, 83% ; 10e, 


te: 


Toupin, 87%; %e À, Gilles Car- 
rière, 


nette, 75% 


nal, nos plus sincères félicita- | deux 
tions à tous nos élèves anciens | Gustave Manaigre, 


DPi 02 CU Cure SR 


# 
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Albert Des- 
de Ste-Anne- 


L4 
Mme Auguste Bélanger, 73 ans, 
Worsle t à souri Il à ali des dis-| £ 4 
M pr en os à diner de ds | ect décédée à N.-D.-de-Lourde 


NOTRE - DAME:-DE - LOUDR- | s'attrister sur son état, soumise | 
DES — Le vendredi 19 novem- | qu’elle était à la volon 


bre, à l'âge de 73 ans et 9 mois, 
est d 
Mme Auguste Bélanger (née 
Hermeline Lesage). 

La défunte laisse dans le deuil 
son époux; quatre frères, Noé, 
de Vancouver, C.-B. Frank et 
Joseph, de Notre-Dame-de-Lour- 
des, et Paul, de St-Boniface; 
deux soeurs, Marie, de Notre- 
Dame-de-Lourdes, et Mme Geor- 

es Lavack (Marie-Louise), de 

te-Anne-des-Chênes. 

Mme Bélanger fut une ma- 
lade exemplaire. Il y a seize ans, 
alors qu'elle et son époux se 
préparaient à partir pour l'Est, 
elle eut une première attaque 
de paralysie qui fit remettre à 
tout jamais le voyage projeté. 
Pendant toutes ces années de 
souffrance, Mme Bélanger, si 
bien connue sous le nom de 
Mimi, fut un modèle de patien- 
ce et de résignation, Jamais on 


de Dieu. 
Les funérailles de Mme Bé- 


ée à l'hôpital local, | langer eurent lieu en l'église pa- 


roissiale le lundi 22 rovembre. 
|M. l'abbé Pierre Gagné, curé, 
officiait, Au choeur assistaient: 
MM. les abbés Simon Nivon, 
aumônier de l'hôpital, et Gérard 
De Ruyck, curé de Bruxelles. 
M. l'ab . Bouchard, vicaire, 
dirigeait le chant, 

Les porteurs étaient MM. Jo- 
seph éroux, Maurice, Ger- 
main et Adrien Lesage, Lewis 
Lavack et Henry Gray, tous ne- 
veux de la défunte, 

Remerciements 

M. Auguste Bélanger et la fa- 
mille Lesage désirent remercier 
tous les nts et amis qui ont 
manifesté de la sympathie 
l'occasion de leur récent deuil. 


Autre décès 


A l'hôpital de Vancouver, le 
| 1er octobre, est décédée Dolorès- 


> 


ne l'a entendue se plaindre ou} Marie Marcoux, âgée de 9 ans, 


Lorette 


Mariage Grossman-Emond 

Le samedi 20 novembre, en 
’église Notre-Dame de Lorette, 
M. l'abbé H. Perron bénissait le 
mariage de Mlle Raymonde E- 
mond, fille de M. et Mme Mar- 
cien Emond, à M. William Gross- 
man, fils de M. et Mme Joseph 
Grossman. Ils étaient tous deux 
accompagnés de leur père res- 

tif. La dame d'honneur était 
Mary-Ann Grossman. 

Après la cérémonie religieuse, 
parents et amis se rendirent au 
Cercle Ouvrier de St-Boniface 
pour un délicieux souper. M. 
Maurice Emond, frère de la 
mariée, agissant comme maître 
de cérémonies, proposa le toast 
à la mariée, Des voeux furent 
adressés aux nouveaux époux 
par MM. J. Grossman et M. E- 
mond; le marié offrit ses remer- 
ciements. 

Au retour de leur voyage de 
noces, les nouveaux époux rési- 
deront à Lorette, 

Etaient venus de Montréal 
pour le mariage de leur fille 
et soeur, Raymonde, M. et Mme 
Marcien Emond, Mme Robert 
McDonald ainsi que M. et Mme 
Maurice Emond. Ils en ont profi- 
té pour visiter M. Alphonse Gré- 
goire, père de Mme Emond, les 
familles Jean-Baptiste Grégoire, 
Gaston Bohémier ainsi que 
d'autres parents et amis, 

Jubilés d'argent 

Le 20 novembre, M. et Mme 
Louis Gélineau célébraient leur 
25e anniversaire de mariage à 
la salle paroissiale de Lorette. 
Leur fils, Philippe, lut une belle 
adresse exprimant les voeux de 
la famille et des amis. La foule 
nombreuse leur offrit une jolie 
bourse et plusieurs cadeaux. 


Le 27 novembre, M. et Mme 
Donat Lavallée célébraient leur 
jubilé d'argent. Il y eut messe 
d'action de grâces à 7 heures 
30 p.m. Quoique la température 
fût inclémente, il y avait une 
belle assistance et tous ont bien 
joui de leur soirée. Mile Denise 
Lavallée lut au nom de tous une 
adresse à ses parents. De nom- 
breux cadeaux leur furent of- 
ferts, ainsi qu'une bourse. Féli- 
citations à ces deux couples. 


Augmentation du taux 
assurance-automobiles 


De fortes augmentations dans 
le nombre et le coût des récla- 
mations d'assurance - automobi- 
les vont amener une hausse no- 
table dans les taux de ces mé- 
cd assurances au Manitoba, en 


Un relevé de la Fédération de 
toutes les Assurances au Cana- 
da indique que la plupart des 
compagnies augmenteront leurs 
taux dans une moyenne de 106 
pour cent, à partir du ler jan- 
vier, 

L'augmentation la plus aiguë 
s'effectuera dans la région du 
Winnipeg Métropolitain où les 
taux vont monter de 12 pour 
cent, A Brandon, l'augmentation 
sera d'environ 8 pour cent, de 
même qu'à Churchill, Thomp- 
son et autres régions du nord 
du Manitoba. Dans le reste de 
la province, l'augmentation sera 
d'environ 6 pour cent. Ces aug- 
mentations seront en vigueur 
lorsque les polices devront être 
renouvelées l'an prochain. 


Je ne connais pas de condition 
plus défavorable pour la pureté 
de l'âme, que la saleté physi- 
que 

Mme BEECHERSTOWE. 


fille de M. et Mme Hervé Mar- 
coux. Outre ses parents, elle 
laisse dans le deuil deux frères, 
Albert et Paul; son grand-père, 
M. Noé Lesage, autrefois de 
Notre «- Dame - de-Lourdes, ainsi 
que .de nombreux oncles et tan- 
tes. Les prières furent récitées 
en l'église Holy Name où la 
messe fut également célébrée 
le jour suivant, L'inhumation 
_ Et à Ocean View Burial 
ar 


Depuis quel 
r | collège étalt 


:| semblables pourront se donner 


(Suite de la première page) venir du français en Saskatche- 
D SR Sn D DT D D DS Em wan, et le collège a un très grand 
quer au secrétaire les chan [rôle à jouer. 
ments d'adresse, les nouvelles! En guise de détente, l'Amicale 
de mariages et de naissances | fé e avait organisé un pe- 
parmi nos anciens tit goûter aux es arror 
ues années, le|sés de quelques vins de choix, 

reux de fairelle tout en honneur du Père Pa- 
connaître la culture française | ris qui a tant fait pour le col 
au plus grand nombre possible | lège et pour la cause française 
de concitoyens de la province. la province, Durant une 
Grâce à une entente entre le! deri-heure tous les membres de 
Collège d'Education de la Sas.|l'Amicale ont dégusté cea mets, 
katchewan et le Collège Ma-} tout en discutant et éc ant 
thieu, des cours de français pour | des commentaires au sujet des 


nées de vie sacerdotale consa 
Log au service de Dieu, de 
son Eglise et de la Société, Un 
[souper fut ensuite servi pour 
les invités d'honneur au rèfec- 
toire de la communauté du col- 
lège, tandis que les élèves et 
leurs parents mangealent au ré- 
fectoire des élèves. 
Soirée des Philosophes 

Les deux classes de philoso. 
phie dédièrent leur soirée de 
cette année au Père Paris, qui 
célébrait son jubilé d'argent sa- 
|cerdotal. C'est la chorale du col- 
lège, sous la direction du Père 


adultes se donnent maintenant | différentes activités du collège) Des me soin 
: qui ouvrit la soirée avec 
au . Le R. P. Alain Piché, |et de l'Amicale. trois chants très entrainants, 
OM1, fet des études, expli| Le R. P, André Renaud, O.M.L, | “La Tragique aventure du doc- 
que ment le procédé em:-| professeur à l'Université de Sas-| teur Faust” de Christopher Mar: 
toon, était le conférencier in- 


pen pour ces cours et formule | 
souhait que d'autres cours|vité de la journée, Durant plus 
d'une heure, il a vivement Inté. 
ressé l'auditoire par le choix du 
sujet de sa conférence: “Le Col- 
lège Mathieu et le fait français 
en Saskatchewan”, Il a d'abord 
te é tracé un tableau historique du 
ment à l’Amicale du collège, car | fait français en Amérique, pour 

uelques années, les ‘à: | nadien parler du rôle des Ca 


nadiens français dans l'Ouest. 
micale féminine. Leur but est 


La culture française, comme la 
de seconder les activités de l'A-| lumière, ne perd rien de son 
micale et d'aider à leur façon | éclat en se propageant. Il faut 
au développement du collège. | approfondir notre culture et la 
Mme O. Carrière, secrétaire de | rendre accessible À tous ceux 
l'Amicale féminine, avait le plai-| qui veulent en jouir. Le collège 
sir de lire le compte rendu de|a donc le devoir de transmettre 
leurs activités. La confection | cette culture à ses élèves pour 
des tentures pour le théâtre | qu'eux, à leur tour, puissent la 
a certainement été une oeuvre | faire rayonner à travers la pro- 
magnifique accomplie par l'A-|vince, et ceci dans tous les do- 
micale féminine, l'an dernier.| maines: politique, économique, 
Cette année, l'Amicale féminine | social, 

a organisé une vente de billets 
A e gg md des fonds ei 

aider au développement et à ‘la! Lour répo ÿ 
Sn du tree À Sincè. P A5 7 sa sk cg nav ps 
res mercis à ces dames si géné- offert le saint sacrifice de la 


reuses et si dévouées. messe. C'était son action de 


Le cinquantenaire . s \ é 
Comme tous les membres de grèces pour les VIngtcng an 


l'Amicale le savent, nous fête- 
rons en 1967 le cinquantenaire 
du collège. Le R. P. Henri Lé- 
aré, O.M.I, en est le responsa- 
e. C'est à ce titre qu’il exposa 
à la réunion ce qui se fait pour 
ad aggl ces fêtes, et la meil- 
eure facon c'est de remettre en 
valeur les buts que s'étaient À mb 
posés les fondateurs du collège: 
cine y vf la culture française à 
parmi les citoyens de langue a 
française de la katchewan et 
diffuser cette culture parmi les 
concitoyens de la province, Il 
faut donc dire qu'au point de 
vue académique de belles amé- 
liorations s'accomplissent actuel- WOLFMAN GORKY 
lement: session cours d'été, et 
cours de français pour adultes, IVAN KAMEROFF 
cours de théologie pour adultes, 


dans un avenir assez rapproché. 
Il a souvent été dit que der- 
rière tout grand homme il ë n 
'et- 


une femme qui l'encourage. 
pensée s'applique certaine- 


RUDY MILLER 
275 lbs 


lowe était la pièce présentée par 
les philosophes. Le rôle princi 
pal était joué par Louis Strin. 
er, qui a démontré beaucoup 
'habileté et de doigté en inter. 
prétant Faust. 

Après la pièce, le Père Rec. 
teur, avant d'inviter le Père Pa- 
ris à nous adresser la parole, 


‘[traça un bref tableau de sa vie 


si remplie, surtout durant les 
années 1946 à 1963 alors qu'il 
était professeur au collège. 

Le Père Paris a voulu remer 
cier très sincèrement, non seu 
lement ceux qui ont aidé à faire 
cette journée vraiment la sien 
ne, mais aussi tous les Pères, 
Frères, parents, amis qui, du 
rant ses 25 années de prétrise, 
ont collaboré à rendre sa vie 
riche de joies et d'expériences. 
Le Père Paris n'a pas voulu 
nous quitter sans laisser un 


Le Père Renaud se mit ensuite | message: il faut regarder de 
à la disposition de l'auditoire l'avant, il faut rayonner. N'est 


ce pas là ce qu'& fait le Père 
Paris? 
Ainsi prenait fin la journée 


VS — 


des parents et de l'Amicale. 
(Denis Tourigny) 


qe eesnesre sante renrmrnsrsorenaraae manar 


COMBATS À L'AFFICHE 


à l'Auditorium de Winnipeg 


le samedi soir 4 décembre 


8 heures et demie 


DON LEO JONATHAN 
305 lbs 


PADDY BARRETT 
et 
TIMOTHY GEOHAGEN 


Des po lers se continuent 
avec le Département d'Educa- WILD BILL DROMO D: ART NELSON 
tion de la Saskatchewan, ainsi 260 ls V$ 228 lbs 


qu'avec les autorités de l'uni- 
versité, 

C'est avec optimisme et con- 
fiance qu'il faut envisager Ya: | 


OKIYAMA 
260 lbs 


SANDOR KOVACS 
230 lbs 


rer Î 


CHEVROLET VOUS PRÉSENTE UNE VOITURE 


ENRICHIE 
EN 7 POINTS 


L'IMPALA GO 


1. Nouveaux V8 Turbo-Jet — Une puissance débordante, 
. fournie par trois nouveaux moteurs développant jusqu'à 


425 CY. 


2. Nouveaux intérieurs luxueux — Vraiment impression- 
nants, même quand on connaît le luxe de l'Impala! De riches 
tissus, des vinyles souples, une finition très soignée, digne 


des carrossiers Fisher. 


3. Une élégance originale — Depuis la grille en V, inclinée, 
jusqu'aux feux arrière enveloppants, inédits. 

4. Une suspension plus douce, plus souple que jamais — 
Nouveau châssis, nouvelle carrosserie, suspension entière- 
ment à ressorts à boudin: la douceur de marche est plus 


grande que jamais, 


| 


5, Des modèles Super-Sport très racés—Le nouvel équipe 
ment sport — entre autres les nouveaux sièges et le levier de 


changement de vitesses au plancher — accentue l'allure et le 


aussi luxueuse que vous 
le désirez. Renseignez- 
vous auprès du conces- 
sionnaire Chevrolet 


comportement sportif de la voiture. 


6. Confort et commodité — L'équipement standard des 
modèles 66 comprend une foule d'accessoires, depuis le rem- 
bourrage de tableau de bord jusqu'aux feux arrière. 


7. Plus de 200 équipements de luxe — L'Impala peut être 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS 
VOYEZ LES NOUVEAUX MODÈLES 66: CHEVROLET  CHEVELLE + CHEVY II » CORVAIR ET CORVETTE, CHEZ LE CONCESSIONNAIRE CHEVROLET 


26401 


Voyez le concessionnaire CHEVROLET de votre localité 


Ne manquez pas de 


regarder “Cinéma international” tous les vendredis soir à 8h.30 et ‘Tous pour un” ous les jeudis soir 


à Bh. sur le réseau complet de Radio-Canada, 


 cogretir  né 


Page 


Congrès annuel diocésain des 
Dames de Ste-Anne à Val Marie 


Le 4 novem | diale bienvenue aux CORETESHS 


YAL-MARIE 
AL-MAR Mme 3. À. Four 


leu. à Val-Murie, Saaik., | tes et visiteurs 


Dre eul 

le septième ComnmaiTres dhoaésain ! HET, pres: dente diccésaine 
des Dames de Ste-.Anne. Le thé-|après avoir offert ses voeux à 
mw du Congres etat Le rûle | l'assemblée et remercié les da 


des Parents dans l'Education Re- | mes de Val-Marié ainsi que leur 
ligieuse de leurs enfants | curé exprima ke désir que ee | 
levu dans la salle parolasiair, | Congres se déroule dans un es-| 
sous-sol de l'église récem- | prit de charité, sagense et démo 
construite, sous le haut |cratie. A la dernande de la pré- 
patronage de Son Exec, Mgr Ai |sidente diocésaine, Mer Couture | 
imé Dvcosse, représenté par|bénit l'assemblée, Mme Emile 
Mur Gérard Couture, V.G., curé | Tourigny, présidente du Comité 
Ponteix, ce congrès a réuni | spirituel diocésain, presenta lin 
des neufs paroisses! bouquet spirituel au nom des 
affiliées, huit aumôniers parois | DSA en adressant des voeux de 
siaux et six Invités. 30e anniversaire de prétrise à 
lout fut bien à l'ortre quant | M. l'abbé O, Lemay, curé de Val 
aux procédures, aux délibéra- | Marie 
tions et aux discours. Le congres | 
débuta à 11 heures a.m., pour 8€ | 
terminer par un banquel servi 
par les dames de la CWL de Val 
Marie, immédiatement après la 
messe célébrée par M. l'abbé 
Oscar Lemav, curé de Val-Marie, | 
aux intentions des Ccongressisies 


du 
55 dames 


A l'heure de 1965 

M, l'abbé J, Bernier, aumo 
nier diocésain des DSA, apres 
quelques mots de bienvenue et 
remerciements, donna briève 
ment quelques explications con- 
cérnant la Résolution sur le fu 
tur projet des DSA, (Cette ré 


et de leurs familles. solution fut étudiée dans le cou 

Outre Mgr Couture, curé de | rant de l'après-midi.) L'Exécu 
Pontelx, on remarquait: MM. les | tif n'a cependant pas jugé op- 
abbés Joseph Bernier, aumônier | portun de faire voter la réso 
diocésain des DSA et curé de | lution qui aurait pu transformer 
Ferland, Arthur Moauin, VF. !]la Fédération des DSA en Ligue 


curé de Lafièche, Dominique 
Dugas, curé de la Cathédrale de 
Gravelbourg, Fernand Duchar- 


des Femmes Catholiques (sec- 
tion française), 
| Il est bon de dire ici que les 


me, curé des paroisses de Coder-: | membres de l'exécutif ont joué 
re et Courval, Adrien Chabot, | franc-jeu avec ce congrès. Ils 
curé de Willow-Bunch, Oscar | n'ont certainement pas l'inten-| 
Lemay, curé de Val-Marie, et tion de prendre des petits 


Lucien Poulin, curé de Lisieux. 
Visiteurs: M. l'abbé A. Bou- 
dreau, directeur diocésain de la 
CWL, Mme Wolfater, présidente 
docésaine de la CWL ainsi que la 
secrétaire diocésaine de cette 
ligue, M. l'abbé Roger Duchar- 
me, professeur au Collège Ma- 
thieu et aumônier général de 
V'ACFC, le R. P. Albert Four:| 
nier professeur au Collège de 
Cravelbourg et conférencier in 
vité, (un extrait de l'exposé du | 
thème du congrès paraîtra plus 
tard dans ce journal), et le R. P 
Sebastain Drake, propagandis- 
te des Retraites fermées nu .« 
Mi- 


| moyens pour en arriver à leurs 
| fins. S'ils ne gagnent pas leur 
| Cause par la démocratie, lis ne 
semblent pas avoir recours à 
| des subterfuges ce leur se- 
|rait bien trop facile mais 
| pas très vaillant! Ils ont choisi, 
|comme nous pouvons en juger, 


le plus intelligent , ,,. 
| convaincre les personnes concer 
nées en temps et lieu. Ils ne 
sont ni des peureux, ni des or- 
| gueilleux, ils travaillent pour 
|une cause et ils sont sérieux. 
Actuellement, Mgr Decosse et 
le Vicaire général, Mgr Coutu- 


maison de Lumsden (St, lre, sont tous deux à Rome, 
chael's) L'exécutif a bien l'intention de 

Le congrès débuta par laine rien décider, ni de passer 
prière récitée par l'aumônier | cette résolution dans un ‘vase 


diocésain, M. l'abhé Joseph Ber. 
nier, puis le chant de l'O Cana- 
da” 

Mme Hermine Syrenne, prési- 
dente locale, et M. l'abbé O, Le- 
may souhaitèrent la plus cor- 


clos”, et j'ajoute ce commentai- 
re: “Nous avons un exécutif qui 
a fait ses preuves , . . les mem- 
bres ont conscience de travail- 
ler pour une cause , , . Ils ne 
tiennent pas à répéter cette la- 
ni mentable attitude ring er ve 
. qui ‘“‘parachutent” des directives 
Saint-Front de je ne sais où, des directives 
À parfois si ‘“irréalisables” qu’elles 
Nouvelle patinoire ne voient “jour” que sur des 

Une équipe de cinq hommes, | feuilles de papier et encore . . 
comprenant Louis Syrenne, Lu- | Les auestions posées sur le 
cien Richard, Jos, Plamondon, |nouveau projet furent discutées 
Jos. Baril et Albert Nivon, a | intelligemment, M. l'aumônier 
acheté la patinoire de Spalding.| diocésain de la CWL, l'abbé A. 
Le 15 novembre, quinze hom-|Boudreau, curé de Shaunavon, 
mes répondirent à l'appel en| fit la mise au point sur certaines 
se rendant à Spalding pour Y|questions. Il invita les DSA à 
démolir la patinoire, et le soir,|se joindre à la Ligue, moyen 
tout était chargé sur des Ca-| par excellence pour garder les 
mions et des remorques. M. Al-| services paroissiaux tels qu'in- 
fred Bourque, avec son trac-|diqués par la Ligue avec le pri- 
teur Massey-Ferguson qui a une |vilège de tenir les réunions et 
attache hydrolique, s'est chargé | congrès en notre langue fran- 
d'arracher les poteaux, Un au-|caise, Il reste donc comme con- 
tre groupe s'est formé dans Cet: | clusion que chaque DSA se fasse 
te localité pour construire la | un devoir de réfléchir et d’'étu- 
nouvelle patinoire qui remplace | dier sérieusement les problèmes 
l'ancienne, | au'envisagent leurs associations 
Çà et là | dans le diocèse de Gravelbourg. 
M. et Mme P. Tessier, CON-| La rénovation du mouvement 
duits par M. et Mme Ken Sun-| DSA comme ACP n'atteint pas 
derland, de Scrip, sont allés à |]a “masse”, la majorité des da- 
Saskatoon, le 15 novembre, afin | mes, Le programme n'attire pas 
que M. Tessier puisse subir un|jes jeunes mamans, dirigeantes 


| fasse une étude approfondie du 


| mensuelles 


ile moyen le plus difficile mais | 
celui de | 


examen médical à l'hôpital de 
l'Université. 

MM. Horace et Claude Syren- 
ne et Thomas Daniels sont par- 
tis, le 15 novembre, à la chasse 
à l'élan au nord de la province. 

Mme Clotilde Quessy, ainsi 
que M. et Mme Benoît Beaudry, 
ont fait, le 16 novembre, un 
voyage d'affaires à Mumboldt. 

M. Lucien Bussière a conduit, 


le 16 novembre, cinq dames à!4 


Lanigan. 
Tous sont pelnés d'apprendre 
que Mme Henri Moyen a passé 


deux semaines à l'hôpital de| 


Spalding. 

M. et Mme Arthur-C. Lamou- 
reux et leurs deux filles ont, 
récemment, visité Mme Alphon- 
se Bonthoux et ses deux filles, 
à Carrot River. 

MM. Léo, Auguste, 
Alphonse Syrenne et André 
Plamondon sont partis, le 21 
novembre, en direction du nord 
de la province afin d'y rencon- 
trer leurs deux cousins, de Fan- 
nystelle, Man. Ensemble ils pas- 
seront la semaine à poursuivre 
l'élan avec l'espoir qu'ils auront 
la même chance que MM. Ho- 
race et Claude Syrenne et Tho- 
mas Daniels, qui ont ramené 
à la maison chacun un élan, la 
semaine précédente, 

Prompt rétablissement à Mme 
Martial Dufault, patiente à l'hô- 
pital de Spalding depuis le 18 
novembre, souffrant d'une con- 
gestion pulmonaire. 

M 
allés à Moose Jaw, le 18 novem- 
bre, afin de prendre part à un 
souper familial à l'occasion de 
l'anniversaire de naissance de 
Mme Hormidas Proulx, mère 
de Mme P.-H. Proulx. Tous sont 
heureux d'apprendre que, depuis 
son opération au cours de l'été 


Jean et 


dernier, M. H. Proulx va très 
bien. 

M. Jean Marie Tardivel, em- 
plové à Thompson, Man, est 


venu, le 21 novembre, chercher 
son épouse et son fils, Stéphane, 
qui étaient depuis trois semai- 
nes chez leurs parents et grands- 
parents, M. et Mme Laurent 
Plamondon 

M. et Mme André Strat et 
leur fils, Alain, ainsi que M. et 
Mme Joseph Basset, ont visité, 
le 21 novembre, Mme Pauline 
Karts, M. et Mme Verle Tara- 
soff et leur fille, Darren, de 
Quill Lake. 


Le Detense Civile dit: 


1767, avenue 


et Mme P.H. Proulx sont | 


Si vous savez que votre tolture coule, et que vous attendez 
qu'une pluie survienne pour la réparer, il sera peut-être trop 
tard, Faites vos plans de survivance maintenant, 


Détense Civile Métropolitaine, 
Téléphone: 888-2351 


| de demain. L'exécutif a considé- 
|ré sa part de responsabilité en 
| travaillant sérieusement à don- 
ner aux jeunes dames le mouve- 
{ment d'Apostolat qu'elles veu- 
lent choisir en 1965. 
Rapports diocésains 

Mie Alfred Chabot, secrétaire 
| diocésaine, donna le rapport des 
dernières réunions diocésaines et 
| fit la lecture de la correspondan- 


e. 

Mme Alfred Clermont, tréso- 
|rière diocésaine, donna un ré- 
sumé du rapport financier. 

Ces rapports imprimés en dé- 
tails furent distribués aux con- 


Saint-lsidore de 
Bellevue 


Retraite paroissiale 
| ‘Toute la paroisse se fit un 
| devoir de suivre assidûment les 
offices de la retraite du 14 au 
|20 novembre, prêchée par le R. 
| P. L. Puech, O.S.M., lequel avec 
un brin d'humour sut faire com- 
prendre et accepter les leçons 
et les conseils donnés à cette 
occasion. 
Cours Mariage-Bonheur 
Plusieurs couples suivent le 


gressistes durant l'inscription. 

Mme Paul Moquin, vice-pre 
sidente diocésaine, et Mme Al-| 
bert Picray présidente parois-| 
siale de Ponteix, remplirent la | 
charge de secrétaires correspon- 
dantes pendant le congrés, 

Comité des résolutiuns 

M. l'abbé A. Chabot, curé de 
Willow-Bunch, Mme Alice Bon- 
neau, présidente paroissiale de 
Willow-Bunch, ainsi que Mme 
Ernile Tourigny, prés'dente du 
comité spirituel diocésain (Pon- 
telx), ont remis les résolutions 
suivantes 

Attendu que le thème du con- 
grés est “Le rôle des Parents 
dans l'éducation religieuse de 
leurs enfants”, | 

Que chaque conseil paroissial 
thème au cours des réunions 

Que les DSA participent et 
prennent part à toutes 4 con- 
férences catéchistiques qui au- 
ront lieu dans leur paroisse ou 
localité 

Attendu 


ue les cours de Pré- 
paration au Mariage donnés 
dans certaines paroisses à la 
suite d'un voeu du dernier con- 
grès tenu à Ferland, | 

Que tous les efforts soient | 
faits par les dames de Ste-Anne | 


pour encourager nos jeunes à 
suivre Ces Cours, 

. Que les DSA se fassent éga- 
lement les apôtres des cours par 
correspondance de préparation 
|lau mariage du Centre Catholi- 
aue de l'Université d'Ottawa, 

Que les cours par correspon- 
dance “Foyers Heureux” soient 
|encouragés et propagés par les 

DSA. 
| Rapports annuels paroissiaux 

Ces rapports lus par les pré- 
sidentes locales suscitérent 
d'heureux commentaires, Cette 
expérience, première de ce gen- 
re depuis la fondation de la Fé- 
| dération, a révélé que les acti- 
|vités paroissiales, prises dans 
iles cadres des Services Parois- 
siaux, sont plus intenses qu'on 
[aurait cru se le figurer, Voici 
iles noms des présidentes pa- 
| roissiales qui ont donné ces rap- 
| ports: Mme Alice Bonneau, Wil- 
low-Bunch; Mme Albert Picray, 
Ponteix: Mme Paul Moquin, 
Gravelbourg, Mme Giülles Bois- 
vert, Ferland, présentée par 
Mme René Fauchon, Mme Té- 
treault, remplaçant Mme Jules 
Minne, de Laflèche, Mme Paul 
Moquin, Gravelbourg, présentée 
par Mme Lucien L'Heureux 
(présidente de Loisirs au Dio- 
césain), Mme Grayczyck, de 
Courval, Mme Maurice Beau- 
dette, de Coderre, et Mme Her- 
mine Syrenne, de Val-Marie, pré- 
sentée par Mme Emile Paradis. 

Les trois présidentes gagnan- 
Îtes pour fiches les plus com- 
plètes sont: Mmes Gilles Bois- 
vert, Ferland, Alice Bonneau, 
Willow-Bunch, H. Syrenne, Val- 
Marie, Ces prix sont des dons 
reçus gracieusement de M. Da- 
mien Giordani, consul de France 
à Winnipeg, et de l'ACFC de 
la Saskatchewan. 

Certificats de mérite 

Deux certificats de mérite ar- 
tistiquement dessinés par les 
mains habiles des Soeurs du Mo- 
nastère du Précieux-Sang de 
Gravelbourg, furent remis à 
Mme R. Pinsonneault, de Gra- 
velbourg, ainsi qu'à Mme G. 
Parent, maintenant résidante à 
Québec, en reconnaissance de la 
part des DSA pour les cours de 
préparation au mariage donnés 
par ces dames et leurs époux 
aux jeunes des paroisses de 
Ferland et Gravelbourg durant 
l'année 64-65. (Suite d’un voeu 
du dernier congrès.) M. l'abbé 
Joseph Bernier, A.D, des DSA, 
ainsi que Mme Alice Bonneau 
récemment décorée de la mé- 
daille Bene Merenti, firent les 
honneurs de la distribution, 

M. l'abbé Bernier, après lec- 
ture des certificats, félicita cha- 
leureusement ces dames, expri- 
mant le désir que ce beau geste 
d'apostolat se renouvellera dans 
plusieurs autres paroisses. 

Mme Joseph-Edmond Chabot, 
épouse du président du poste 
CFRG, se fit l'interprète de ce- 
lui-ci ainsi que de M. Dumont 
Lepage, gérant du poste, et re- 
mit un souvenir à Mme Lucien 
Beaudoin, de Ferland, ardente 
propagandiste du poste CFRG. 

Messe et banquet 

La messe du congrès fut dia- 
loguée, messe dite par M. l'abbé 
Bernier, Quelques chants furent 
exécutés par les chorales de Val- 
Marie et Gravelbourg, assistées 
des religieuses du couvent de 
Val-Marie, M. l'abbé O. Lemay 
donna l'homélie. 


cours “Mariage-Bonheur” donné 
|par M. l'abbé R. Gaudet, de 
Duck Lake. Chacun le trouve 
| intéressant et instructif. 
Interventions chirurgicales 

| _ Mme Victor Dubois et sa fille 
| Jeannine ont toutes deux subi 
| une sérieuse opération au coeur, 


| Jeannine est maintenant de re-|césaine de la CWL, offrit les 


tour en classe et on espère que | 
|sa mère sera de retour pour 
Noël. Un neveu de Mme Dubois, 
François Gareau, a subi la mé- 
me opération au début de l'’an- 
| née et se porte très bien main-| 
| tenant. | 

Voeux de prompt rétablisse:-| 
ment à Mme Dubois et sa fille, 
ainsi qu'aux autres malades: | 


Mme Ronald Gaudet, opérée à} 


Sasktaoon, Mmes Réal Gareau, | 


Pour clôturer cette journée 
bien remplie, un succulent re- 
pas fut servi par les dames de | 
la CWL de Val-Marie, Mme H. 
Syrenne, présidente locale, pré- 
sidait ce banquet qui réunissait 
quelque 75 personnes. 

Mme Wolfater, présidente dio- 


voeux des dames anglaises. 

Un programme varié fut of-| 
fert à M. l’abbé Lemay par les 
élèves de l’école supérieure, di- 
rigées par les religieuses de 
l'Assomption. 

Mgr Gérard Couture, V.G. 
donna les conclusions du Con- 
grès, et M. l'abbé Adrien Chabot 
donna les appréciations avec une 
“finesse” digne d’un aumônier | 
des DSA! M. l'abbé Bernier re- 


Saül Théoret et Félix Pelletier, 
et à MM. Arthur Gareau et 
Georges Topping, à Wakaw. | 
Grand Commissaire 

M. Denis Roy, de Domremy, 
à été élu grand commissaire de 
ce district en remplacement de} 
M. Henri Begrand. Bon succès, | 
M. Roy, dans ces nouvelles fonc- | 
tions 


Portage, Winnipeg 12, 


| collaboration durant la journée. 


mercia l'assemblée de sa belle 


Après le banquet, des diapo- 
sitives en couleur furent proje-| 
tées sur l'écran par le R. P.| 
Sebastian Drake, propagandiste | 
des Retraites fermées de la Mai- | 
son St. Michael's de Lumsden, | 
Sask | 
Un autre congrès est terminé. | 
Si votre correspondante a varié | 
les différentes procédures de ce 
congrès dans son reportage, 
c'est que cæ congrès n'était pas | 
“tout à fait” comme les autres, | 


donc ce rapport s'en ressent! 
A l'an prochain, mesdames! Se- 
race “Congrès des DSA’”? ou 


choisir! | 


Le Comit£ Diocésain 


| 


i des DSA 1965. | 


d'Ecrit 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


FERLAND, SASK Le cours de théologie pour adultes va 
toujours bon train à Ferland. Le vendredi 12 novembre, M. l'abbé 
Pouljot lesseur au Collège de Gravelbourg, donna un cours 
sainte. Il exposa le récit de la Genèse, l'expliqua et 
montra comment il fallait concevoir le récit de la Création Gu 
Monde. Plus de vingt-trois élèves assistérent et se montrèrent des 
plus intéressés, s'il faut en juger par le grand nombre de ques 
ions auxquelles M. l'abbé Poullot eut à répondre. Lui aussi, pen 
dant plus de deux heures et demie, eut à faire face à un audi: 
toire qui voulait savoir à tout risque . .. 


pr 


Sur cette photo, on peut voir M. l'abbé Poullot, expliquant à 


nos étudiants adultes de Ferland “Comment l'homme ne nd 


| du singe” . ., Très intéressés par cette histoire de la famille | boia. 
umaine, et très attentifs (de gaucho à droite): Mme Rosaire Cha: | 


bot, M. Alfred Chabot, Mme 


Chabot et Mme Médelger Cha- 
bot ... 


Durant la pause-café, M. l'abbé Pouliot, lui aussi, dut répon- 
dre à bon nombre de à ee sure et donner des explications sup- 
plémentaires, C’est un intermède, mais non pour le professeur! 
Tout de même, le temps du café est un temps propice pour toutes 
sortes d'échanges d'opinions, 


M. l'abbé Pouliot s’'entretient avec Mme Antonio Chabot, ins- 
titutrice à l’école de Billimun, et présidente du cours d’aduites de 


Laflèche Le scoutisme est un mouvement qui répond bien à l'idéal des 
jeunes de Ferland, La troupe d'Iberville s'est rèunie pour une 

Ch et là Journée re le samedi 20 novembre dernier, Plusk : 

À L mms at | Scouts ont dû étudier davantage la technique du mouvement, pren 

M. Kg fun 2e DRE dre part à certaines activités en plein air et enfin ajuster leurs 
visiter leurs filles, Gabrielle et | Y"9/015 pout les jours à suivre, La politesse, la bonpe action, ia 
courtoisie, le devoir avant tout furent souvent invoqués au cours 


Madeleine 

Mme Jos. Chorel est allée pas- 
ser quelque temps avec sa fille, 
|Mme Therrien, à Lisieux. 
| M. et Mme Gaston Blanchard 
et leurs enfants sont venus pas 
| ser une semaine avec leur mère, 
belle-mère et grand-mère. 
| Mlle Martha Watteyne, d'Ed- 
monton, visitait ses parents, M.! 
et Mme L. Watteyne,. | 

Miles Jacqueline Périgny, Ca- 
rolyn DeWulf et Carol Czernick | 
ont passé une fin de semaine | 
dans leurs familles, | 

M. et Mme Guilmette et leur 
famille sont déménagés à Sas | 
katoon. 

MM. Clément et Joseph Pé:| 
rigny sont revenus d'un voyage | 
à Winnipeg, Sault Ste-Marie et | 
| Montréal. | 
M. et Mme Samuel Périgny | 
{sont allés visiter leur père et} 
| beau-père, M. Adélard Nobert, 
| hospitalisé chez les Soeurs Gri- 
ses de Regina. | 
Bienvenue à M. René Gref:| 
fard, de Fir Mountain, qui a! 
acheté une maison à Laflèche. | 8 
| M. Claude Desmarais est re-| 3 
tourné à son emploi, à Assini-| 


de la journée. Le tout a commencé à 10 heures. Il y eut la messe 
et tout le programme de la journée qui se termina à quatre heu- 
res. Les Scouts ont essayé leurs muscles et ont passé La plus gran- 


de partie de leur journée en plein air, sous un froid de “O" ,.. 
Braves Scouts! 


Sur cette photo, nous pouvons voir M. l'abbé Joseph Bernier, 
curé, venant, au local, à la rescousse de petits infortunés qui sem- 
| La paroisse vient d'apprendre | blent un peu découragés devant les connaissances à acquérir avant 
|Je décès de M. Amédée Lagassé, | la mise en pratique, De gauche à droite, Roland Gervais, Emile 
Condoléances à la famille éprou- | Chabot, Jean Chabot et Gérald Fournier, 

vée. 


Mariage Perras- Minne 


Le 6 novembre eut lieu le ma-| 
riage de Mile Madeleine Minne, | 
fille de M. et Mme Jules Minne, 
de Laflèche, à M. Luc Perron, 
fils de M. et Mme Damien Per:| 
ras, de Montmartre. M. l'abbé | 
Maurice Minne, frère de la mar | 
riée, bénit le mariage au cours | 
d'une messe concélébrée par | 
MM. les abbés A. Moquin, curé, | 
M. Minne, J.-B. Pouliot et Al|£ 
fred Bouchard. M. l'abbé D, Du:| 
gas expliqua la messe et la cé-! 
rémonie du mariage. | 

La mariée, au bras de sen 
père, portait une longue robe 
en poult-de-soie bianc agrémen- 
tée de fine dentelle de soie sur 
le devant et avec longues man- 
ches se terminant en pointes de 
lis. Une longue traîne, de mé- 
me tissu que la robe, était atta- 
chée aux épaules. Un diadème 
de perles retenait le voile, Elle 
portait un joli bouquet de roses 
rouges, confectionné par la tan- 
te du marié, ainsi qu'un magni- 


Un groupe de Scouts se rappellent avec le sourire aux lèvres 
certains passages de jungle où ils firent, H y a quelques années, 
connaissance avec Sheer Kan, le mauvais tigre, Ce tigre, il était 
fique collier de perles, cadeau | l'enjeu de la journée, De gauche à droite: Léo Chabot, Laurent 
du marié, Nogue, Hector Massé, Marcel Tardif et Normand Nogue, Comme 
Les demoiselles d'honneur, | vous le constatez, Ferland a une jeunesse heureuse! 
Miles Laurentina Perras et Cé- 
line Perron, soeur du marié, 
portaient de jolies robes bleu 
turquoise, voilettes de même 
nuance et bouquets rose pâle. 


Les garçons d'honneur étaient 
MM. Bernard Perron, frère du 
marié, et Emile Perras, de Mont- 
martre; les huissiers, MM. Jean 
Liboiron, de Regina, et Dick 
Corkery, de Laflèche, 


Mme Claire Whitby touchait 
l'orgue; M. l'abbé R. Ducharme 
et M. Marcel Moor chantèrent 
de jolis cantiques. 


Une réception pour 125 con- 
vives eut lieu à la salle de la 
Légion, M. Jérôme Packet était 
maître de cérémonies et propo- 
sa le toast à la mariée, Un joli 
gâteau, confectionné par la mè- 
re du marié, ornait le centre 
de la table, La salle était déco- 
rée de rubans roses et blancs et 
clochettes. Une belle soirée sui- 
vit le repas. La musique était 
exécutée par l'orchestre Sylves- 


Le dimanche 28 novembre se tenait, au sous-sol de l'église 


| et 


Feriand, Près de celle-ci Mme Viateur Chabot, 


L'A.CF.C. accorde des prix de français 
aux élèves méritants de Prince-Albert 


PRINCE-ALBERT — Le di- 
manche 24 octobre en l'’audito- 
rium de l'Académie de la Pré- 
sentation de Marie, eut lieu la 
distribution des prix de fran- 
çais aux élèves de l’Académie 
et de l’école St-Paul. Après le 
mot de bienvenue, les élèves de 
l’école St-Paul interprétèrent 
plusieurs beaux chants français 


let un choeur parlé, “Célébra- 


tion de la Parole”. 

Les étudiantes de l'Académie 
avaient aussi fait du beau tra- 
vail et présentèrent deux comé- 
dies: “Caroline a l'oreille fine”, 
par quelques élèves des 9e et 10e 
années, et “Tante Aurore” par 
celles des 11e et 12e années. Ce 
fut très intéressant, et des ar- 
tistes en herbe , . . il y en a 
chez nous. Le choeur français 
chanta “Faidoli” et “Envoie tes 
Messagers”, 

M. Georges Blain, président 
du Cercle local, distribua les 
prix de français donnés par l'A.- 
C.F.C. et par le Cercle local à 
tous les élèves méritants. Il faut 
mentionner ici ceux qui se mé- 
ritèrent des prix provinciaux de 
rang: Lilian Donahue, Estelle 
Blain, Terrence Neefs, Joanne 
Blain, Bruno Hudon, Lucie Cou- 
sin, Paul Gaudet, Denis Poulin; 
des prix provinciaux de matière: 
Denis Pelletier, du Collège No- 
tre-Dame, Terrence Neefs, Jo- 
anne Blain, Jacqueline Bolduc, 
Félix Casavant, Maria Mikula, 
Jocelyne Ethier, tous de Prince- 
Albert. 

Il remercia la Commission 
scolaire pour sa coopération, 
félicita chaleureusement tous les 
élèves, remercia les instituteurs 
pour leur constant dévouement, 
remercia les parents pour 
leur encouragement, M, l'abbé 
Papen adressa la parole et sou- 
ligna les années d'enseignement 
sans rénumération par plusieurs 
religieuses et demanda une bon- 
ne main pour Soeur Thérèse du 
Sacré-Coeur, On passa le cha- 
peau et ces recettes serviront à 
l'achat de disques et livres fran- 


Le vénérable Makhlouf 
CITE DU VATICAN — L 
dernière étape en vue de la 
béatification du vénérable Char- 
bel Makhlouf, moine profès ma- 
ronite libanais, à franch 
par la lecture, devant le pape, 
du décret approuvant les mira- 


loe 


cles 


ete 


béatification, 


fication qui a été fixée au 5 dé- 
cembre prochain. 


proposes pour la cause de | 


çais pour les classes françaises, 
Félicitations aux élèves pour 
leur beau succès, Merci à tous 
les responsables pour un si bel 


biance exclusivement française. 


tre, d'Odessa, 


Pour le voyage de noces à! 
Medicine Hat, Alta, la mariée 
portait un ensemble brun et| 
beige et accessoires de mêmes 
nuances. À leur retour, les nou- 
veaux époux demeureront à 
Montmartre. 


Plusieurs parents et amis sont 
venus de Montmartre, Colonsay, 
Regina, Glenavon, Radville, Deb- | 
den et Gravelbourg à l'occasion | 
de ce mariage, | 


Les thompsonnistes 


réélisent leur chef 


_” passé dans une am- 
{ 


EDMONTON -- La journée 
du vendredi 26 novembre au 

|congrès du Crédit social, à Ed- 
monton, a été marquée d'un 
chaleureux appel à l’adresse des 
créditistes québécois, qui se sont 
dissociés du parti après les élec- 
tions de 19683. 

Les délégués ont déclaré, dans 
une résolution, que tous les cré- 
ditistes et tous les autres grou- 
|pes appuyant les principes du 
| Crédit social devraient se join- 
| dre au parti national. 

M. Robert Thompson, qui ve- 
nait tout juste d’être reconfirmé 
dans ses fonctions de chef du 
parti, a fait écho à cette résolu- 
tion son allocution, ajoutant 
cependant que la réunification 
du parti “ ou son éventuel réali- 
gnement” ne devait pas s’effec- 
tuer au mépris des principes du 
Crédit social. 

“J'ouvre à mes amis du Ca- 
nada français une main tendue 
et un coeur chaud”’, at-il dit. 

“Nous devons nous préoccu- 
per personnellement des Cana- 
diens qui parlent une autre lan- 

| gue que la nôtre. Les droits des 
|minorités au Canada, dont la 
plus importante est l'individu 
luimême, doivent être proté- 
gés.” 

M. Thompson a affirmé que 
la diversité ethnique du Canada 
peut constituer sa plus grande 
force tout particulièrement dans 
sa lutte pour éviter d’être sub- 
mergé par les Etats-Unis. 

Le Ralliement des créditistes 
a présentement neuf représen- 
itants au parlement, et le Crédit 
social, cinq, 

Les délégués ont par ailleurs 
réélu M. Martin Kellin, un fer- 
|mier de 43 ans, à la présidence 
| du parti, pour les quatre pro- 


| 
: 


hie | Chaines années. M. Kelln occu 
pait déjà la présidence depuis | 


1961. 


Immédiatement apres 


| dit social dans les deux provin 


|ces où le parti est agtuellement | 


inexistant, l'Ile-du-Prince-E- 
douard et le Québec. 


La réélection de M. Thomp- 
son comme leader du parti est 
survenue dès le premier tour 
de scrutin. Il a défait deux ad- 
versaires, tous deux députés, 
MM. Bert Leboe et H. À. Olson. 

On n’a pas révélé le nombre | 
de votes obtenus par chaque! 
candidat, mais, pour être élu au | 
premier scrutin, M. Thompson 
avait besoin de l'appui d’au 
moins la moitié des délégués, | 


paroissiale de Ferland, une réunion spéciale de la compagnie guide 
de Ferland. Cheftaine Yolande Couture reçut la promesse d'une 
des aspirantes, Judy Bechal, A cette occasion, M. l'abbé 3, Bernier 
remit à une ancienne assistante cheftaine, Camille Chabot, un 
trophée pour souligner le dévouement apporté au mouvement par 
cette jeune fille. Mlle Chabot fut assistante cheftaine deux ans 
et est guide depuis quatre ans, Elle étudie maintenant à l'Univer- 
sité de Regina pour décrocher son baccalauréat ès arts, ainsi que 
son diplôme d'enseignement, Nous lui souhaitons un franc succès, 
Au cours de ce même après-midi, les guides ont tenu une réunion 
d'équipe d'instruction. Sur la photo nous pouvons voir M, l'abbé 
Bernier remettant à cheftaine Chabot un trophée bien spécial, 

Storthoaks 

Çà et à nombreuse. 

MM. et Mmes Marcel et Henri| Les comptoirs de couture, pà- 
Blézy se sont rendus à st-Vic. | tisseries, pêche, jeux de toutes 
tor afin d'assister aux funérail- | sortes, roue de fortune, etc, fu- 
les de M. William O'’Reilly. rent très achalandés. Il y eut 

Mme Wilfrid Chicoine, accom- | Aussl plusieurs tirages et un 
pagnée de son jeune fils, Da-| bingo de dindes. 
niel, est partie visiter ses pa- Les gagnants aux tirages fu- 
rents, M. et Mme Aubin, à Win- | rent Mlle Anita Chicoine (une 
nipeg. 


on remarquait des personnes 
des paroisses environnantes, fut 


| poupée) et M. Laurent Henrion 
M. le Dr et Mme Lucien Mil- | (un bouquet de rosés), Six crè- 
lette et leur bébé, de Brandon, !Ches de Noël furent mises au 


|Man.,, ont passé la fin de se. | tirage et ia chance favorisa: M, 


maine chez Mme MR. Millette, | Laurent Henrion, Mlle Lucille 
mère du docteur. | Chicoïine, Mme Omer Carrière, 
Bazar |Mme K, Richard, de Fertile, 

Le bazar qui eut lieu le di-| Mme Wilfrid Blérot et Mme A]- 
manche 28 novembre, au profit | bert Lapierre. M. Réal Millette 
de la paroisse, fut un vrai suc-|$€ mérita un $5.00 pour avoir 


soit 142 sur 283, 


De Gaulle entrebäille la 
Marché commun à l'Angleterre 


PARIS -—- La France a indiqué | 
qu'elle verrait d'un bon oeil et} 
appuierait une nouvelle deman- | 
de de la Grande-Bretagne pour | 
être admise au Marché com-| 


mun européen. 


C'est le général de Gaulle lui- 
même qui l'a laissé entendre| 
en intervenant au conseil des| 
ministres pour constater que la | 
situation avait considérablement | 
évolué depuis sa fameuse confé- | 


cès. L'assistance, parmi laquelle deviné le nombre de fèves con- 
—_————— …— |tenues dans un pot. Le billet 
| gagnant du 8500 alla à M. Fer- 
|nand Blérot; celui du 825.00, à 
M. Ray Leonard, de Carnduff, 
et celui du $10.00, à M, Omer 
Chicoine. 
Puis, ce fut le moment du 
couronnement de la “Reine du 
les conversations | Bazar”. L'heureuse élue fut Mile 
aue M. Heath, le chef conserva | Ginette Blérot. Sincères félici- 
teur britannique, avait eues|tations' Elle était entourée des 
deux jours avant à Paris au | trois autres candidates (princes- 
sujet des problèmes européens | Ses) qui étaient Miles Amélie 
d'ordre politique, militaire et | Chicoine, Lorraine Chicoine et 
économique, a fait la déclaration | Linda Bélisle. 
suivante dont chaque terme Naissances 
semble avoir été soigneusement | Félicitations à M. et Mme 
pese: | Charles Wolenski à l'occasion 
| de la naissance d'un fils et à M. 


“Un certain nombre d'indices | *£ i 
” +. ” let Mme Gérald Lafrenière pour 
> » les | ; : 
indiquent que les conditions qui celle d'une fille. 


avaient naguère fait obstacle | 


porte du 


Murville sur 


sa réé- | 
lection, M. Kellin a déclaré qu'il 
Ce décret autorise la béati-!tenterait de réimplanter le Cré-| 


Gagnants 
M. Richard Chicoine fut l’heu- 
Ireux gagnant d'une automobile 
au tirage des Chevaliers de Co- 
lomb, de même que son père, 


rence de presse du 14 janvier | au rapprozhernent de la Gran- 
1963, où il avait constaté l’im-| de-Bretagne avec l'Europe con- 
possibilité pour les Anglais de |tinentale sont en train de s'at- 
faire partie du Marché commun | ténuer, Ce problème semble müû- 
“tel qu’il a été conçu et tel qu’il! rjr lentement dans un sens po- 


fonctionne”. | sitif, Cette évolution, au cas où | M. Alfred Chicoine, qui se mé- 
| Le président de la République, lelle se préciserait, serait consi-|rita lui aussi une automobile 
| après avoir écouté la communi-| dérée par la France avec sym-|pour avoir vendu le billet ga- 
es de M. Maurice Couve de! pathie”’, gnant. Félicitations à tous deux. 
| = _— Malades 

| Prompt rétablissement au 
| jeun» Denis Rogz, qui a subi 


une intervention chirurgicale à 
l'hôpital de Redvers, et à Nor- 
mand Chicoïine, en convalescen- 
ce À la 

Mme Gérard Meunier et Miles 
Lynette Lapierre et Amélie Chi. 
coine sont de retour dans leur 
foyer après un séjour de quel 
ques jours à l'hôpital, 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 
CO-OP Insurance Serrices 


1700, avenue Portage  Tél.: 888-7911 


3433, chemin Pembina Tél: GL 2-4724 
Assurances: auto — feu — vie 


maison 


nn. 
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juge G. Hébert l'histoire.  Redville | Saskatoon - CFNS - Saskatoon Spiritwood ar + rampe mr) Wolseley 
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à l'âge de 61 ans, après une lon-| 5w- Programme rue | ARE Si | 62-Capitai et travau | Heu une partie de cartes et un 


nard, C. Paulhus A. MeGilllis, 
H. Bulen et C, Gauthier, 

Le défunt était le dernier sur: | 
vivant de sa famille et laisse 
dans le deuil sa belle-soeur, Mme 


Tables tournantes 
“Orchestres de 

Québec, Winnipeg 
ou Vancouver : 


Son Hon-! fils Louis demeurent toujours à|gue smaladie, Le service fut 
| chanté en l'église de la Ste Fa 
en À pe M. l'abbé N. k;:rcotte, 
assisté de MM. les abbés 5. Rip- 


salle paroissiale, Plusie: 
mains de cartes furent jou 
Les premiers prix furent gagr 

r Mmes Romance Pitre 


GRAVELBOURG EL ' 
neur Le tue Georges Hébert, de | Gravelbourg. 

Gravelbourg, vient de publier um! 1, juge Hébe 
volume de 16 


bingo organisés par les Cheva 
hers %e Colomb pour aider ti- 
|nancièrement l'école séparée, 


Les gagnants aux cartes {fu 
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en Droit “honoris caus” delle Patriote”, et de M, Guy Fré. 


l'Univernité d'Ottawa. Juge pro- 
vinctal t 18 ass à À 
Lake, fut nommé Conseiller 
du Roi par le gouvernement de 
la Saskatchewan en 1951 et, en 
août 1952, juge de la cour de dis- 
irict avec à Gravel- 


bourg. M. et Mme Hébertet leur |  pécis de Mme L. Rousseau 


Dr E.-J, Gaudet 
DENTISTE 
Chambre 210 Mitchell Block 
Le rue œnt 
Prince- Albert Soskotchewon 


Téléphone: 763-7815 


Cuelenaere & Eggum 
AVOCATS ET NOTAIRES 
10, Toronto-Dominiom Bank Bidg. 
J. M. Cuelensere, QC, 

K. Egaum, BA. LL, 
Téléphone: ROoger 3-7441 
Prince-Albert, Sosk, 


J.-E.-L, Lomontagne, 
B.A,, BCL., LL.B, 
Avocat, Avoué et Notaire 
240 MITCHELL BLOCK 
Prince-Albert, Saskatchewan 


M. À. SIMONOT, 
B.A,, LL.B. 

Avocat — Notaire 
Bureau: 764-0633 
Résidence: 763-6355 
101 - Edifice professionnel 
Prince-Albert, Saskatchewan 


MacKenzie 
Salon funéraire de Prince-Albert 


W, T. Beaton, 
H. J. Jordon — H. J, Poulhus 


138, 9e rue Et Tél.: 763-8488 
lei on parle français 


J.-R. Pellerin, BA. 
OPTOMETRISTE 
Exomen de la vue 


L, 1le rue Est, Primce-Albert, Sask. 
EDIFICE MITCHELL 


nes qui lui ont témoigné de la 


gauk, sous-ministre des Affaires sympathie, soit par leur assis: 


culturelles du Québec 
Félicitations à l'auteur, 


Ponteix 


railles ou par offrandes de mes- 
ses 


Willow-Bunch 
Çà et là 
M, et Mme Orphis Charapi- 


pay allèrent visiter leur fils, 
, au collège de Gravelbourg, 


Mme Lisiane Rousseau (née 
use blenaimée de 


Roberge), & 
M. Elzéar usseau, de Natal, 
CB, et native de Pontelx, est 


décédée le samedi 13 novernbre | récemment. 

2: dr de Kg md Le à. d M. et Mme J. Pelé eurent la 
ans, après u s| vis 

de Le Lu die visite de leurs parents, MM. et 


Mmes Constant Pelé et Auguste 


| 
| 
| 
| 
| 


ment. Badeau, de Notre-Darme-de-Lour- 
Outre son ux, la défunte|des, Man, dernièrement, 

laisse dans le deuil un fils, Ray:! Mme A. Chabot accompagna 

mond; quatre soeurs, la Rév.|son fils, Rosaire, et son épouse, 


Sr A Dominique, O.P., delde Ferland, 


jusqu'à Kenora, 
Gr Rapids, Michigan, 


Mme|Ont., où elle visita ses fille et 
Yvonne Brisebois, de Meyronne, uns 14 M. et Mme Gérald 
Mmes Albertine et Eva Mani. ulx, et leur famille, Elle vi- 
re, de North Battleford; qua-|sita également M. et Mme A. 
re frères, Georges, de Tacoma, | Larose, de Winnipeg, et ses au- 
W on, Alphonse et Léo,itres filles, Mmes 


tal, CB. 


Le service fut chanté à 10 h. 
30 a.m., le mercredi 17 novem.|ont assisté au congrès des a: 
We dues l'égiies StMichel de|gents “Case Implements” qui 

alal, LB, 
Trainor, curé, assisté de MM.|bre. M. Philippon est gérant de 
les abbés J. B. Barnes, de Fer.|Cette compagnie pour Willow: 
nie, C.-B, et J. Krusky, de Cole.| Bunch. 
man, Alta, comme diacre et! M. Jean Duperreault, étudiant 
sous-diacre, au collège de Gravelbourg, vint 
visiter ses parents, M. et Mm: 
Gaston Duperreault, le samedi 
13 novembre. Il était accompa- 

é de deux collégiens, Philippe 

ondor et Aimé pagne, qui 
visitèrent aussi des parents. 

Mme Albert Martin, accompa- 

ée de ses filles, se rendit à 


vin, de Regina. 


Jean Chala, Fernand Liboiron, 
Armand Lalonde et Robert Ro: 
ma Les servants étaient Paul 
et David Roberge, Armand Li 
boiron et Louis Lalonde, 
L'inhumation eut lieu dans 


haunavon pour visiter ses 
le cimetière de Natal, CB. M.| fille et gendre, M. le Dr et Mme 
George Fedorek, directeur de la! Louis Piché, et leur famille, ré: 


maison funéraire, était en char:| comment. 

ge des arrangements, M. et Mme Michel Bonneau 
Les parents de Ponteix, Mey-|allèrent à Moose Jaw, le 13 no: 
ronne et North Battleford et vembre, pour affaires, M. et 
Soeur Agnès-Dominique assis! Mme Léo ur re et leurs 
taient aux funérailles, enfants, Gérald et Cathy, s'y 
: rendirent pour la même raison, 
Sécurité jale niers allèrent à Regina, y visi- 
famil ter leur fils et Le” Albert, étu- 
diant à l'université, Ils visitè. 

Le 2 décembre, Jean Jeannot: | Verhelst et leur famille 

te, Coderre; le 3 décembre, Oc| 7’ * 
tave Carrière, Gravebourg L'Association des Loisirs tint 


le 12 novembre, De là, ces der: 
Joyeux anniversaires 
rent également M. et Mme G 


sincèrement toutes les person! 


tance aux prières et aux funé:| 


M. et Mme Robert Philippon |ries 


M l'abbé L. M.leut lieu à Regina le 12 novem-|voyés à l'hos 


Lu 


‘| fut 


940 Tour des capitales 


545-Le p'tit bal de 


1215-Chronique sport. 


11000—Nouvelles locales, | l'ouest 12.350-—Les Forains 
| météo, jus du | 620-Revue des arts et u XXe 
soir et fin des lettres 100--Musique des 
rennes er” i : Le à 
‘aujou u: #0—L'opéra du 
Du lundi ou vendredi | 10 %0Cancours Métropolitain 
inclusivement National de (4 décembre) 
63%0-O Canada, Ouv, Radio-Canada 4.56—Chronique 
Horaire risienne 
e—Prière du matin (1) 3 cage * 
640-—Nouvelles jansonni 10€ a 0 
agricoles er 2 #ù use md 5.15—La parole es d'or 
645-— Témoignages 545—Un homme appelé 


100—Radio Pyjama 
145—Nouvelles locales 
155-Chronique sport. 


8.30—Place 


10.30--Au fil de l'heure 

1100—Radio Journal, 
Jeunesse dorée 

1116-—Visages de 
l'amour 


St-Hubert 


Réunion des Dames d'Autel 
La réunion des Dames d’Aur 


mile Touri-|tel eut lieu le 17 novembre avec | nière, 
de Ponteix, et Adrien, de Nalgny, de Wolseley, et P. Gau-|neuf dames présentes. derniè 


Une autre vente de 


magasin Solo de Whitewood, 

Des dons de $10.00 furent en- 
ice Jeanne d'Arc 
et à l'orphelinat de Prince-Al: 
bert pour Noël, 

Les dames aideront l'institu- 
trice de l'école de St-Hubert dans 
réparation d’une fête de 
pour les enfants, le 19 dé. 
cembre, 

Le goûter fut servi par Mmes 
R. Paquin et B. McCormick, Le 

rix fut gagné par Mme R. 
stace. La prochaine réunion 
aura lieu le 15 décembre. 

à et là 


liers de Colomb assistèrent “à 
la messe en l'église de St-Hubert 
et au service funèbre dans la 
salle paroissiale, le 19 novembre 
à la mémoire des frères Paul 
Boutin et Maurice Istace. 

Le 22 novembre, un groupe 
de voisins se sont rendus chez 
M. et Mme A. Dunand pour une 
soirée-surprise à l'occasion de 
leur départ dans une nouvelle 
demeure à Whitewood. En plus 
des voeux de bonne santé et de 
bonheur, une lampe à tige leur 
résentée. M. et Mme Du- 
nand, agréablement surpris, re 
mercièrent leurs amis avec émo- 


545—-Vie Croissante 
9.30—Musique des 


Pays-Bas 

800—Chez Miville 6.15--Le chapelet 

9.00—Nouvelles locales nd À à 63%-Bienvenue Sa 

| 905—Bonjour 10.06—Concert 1.30--Le temps 
Compatriotes "symphonique retrai 

1000Radio Journal, 8.00—Salut les copains 
Nouvelles jlocales MERCREDI 9.00—Trente 

10.03-—Bonjour d'informations 
Compatriotes 300—Toute la ane 9.30-Visite aux 

10.15—Le coin des petits | 545—Le n'tit bal de ch je 


l'ouest 
5.3%0—Mémoire de 

femme 
9.30--Concert du 

raercredi 


re. 
pâtisse.| M. et 
aura lieu le 2 décembre au Mme W 
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Ç 
Un grand nombre de Cheva: 


publique 


visite, Un goûter fut ensuite 
servi, 


M. et Mme À. Dunand et M. 
V. Nicolay, frère de cette der- 
ont déménagé la semaine 


Mme C. Bachtold et 
, Reichel ont rendu vi- 
site à M. et Mme D. McCormick, 
de Regina, le 21 novembre, 

: Blanchard et C. Lin- 


Nebraska, 


W. Cou 

te à M. et Mme A, Poncelet, 

la semaine dernière. 

J Silack, - de ne ad Et 
. , € 3 

ont fait l'acquisition de 


et fin 


bestiaux pur-sang, ces deux der- 
nières années, 
Debden 
Var-et-vient 
M. et Mme Athanase Lajeu- 
nesse sont allés visiter M. et 


Mme Louis Huot à Penn. 

M. et Mme Laurier Lehouil- 
lier sont de retour d'un voyage 
à Toronto où ils ont assisté au 
con des agents de machines 
Cockshutt, Ils ont aussi vité Ot- 
tawa, les chutes Niagara et 
Montréal. 

M. et Mme Edgar Lajeunesse 
et deux de ieurs enfants, Léo 
et Nil, sont allés passer une fin 
de semaine à Battleford chez 
M. Joseph Dumais, père de Mme 


F 


no EE 


Le mardi 16 novembre, M. et od | 
Mme Emile Beaudoin célébraient C erre | 
leur 50e anniversaire de marla- Anniversaire de naissance 

ge. Dans l'après-midi, à leur ré, Quelques parents et enfants | 
sidence, près de 175 invités vin-! de M. Siméon Ducharme se sont | 
rent les féliciter. Ils reçurent | réunis au presbytère de Coder- 
plusieurs cadeaux, tels qu'unire (où M. Ducharme deineure | 
service à thé en argent. La table | avec son fils, M. l'abbé Fernand | 
était décorée d'un gâteau. | Ducharme) pour fêter son 80e | 

Des messages de félicitations | anniversaire de naissance. 

furent reçus de Sa Sainteté Paul! Etaient présents: M. l'abbé | 
VI, de M. L. B. Pearson, pre-| Roger Ducharime, du collège de | 
mier ministre du Canada, de M.} Gravelbourg, la Rév, Sr StSli-| 
R. L. Hanbridge, lieutenant-gou-| mécn, supérieure du couvent de | 
verneur de la Saskatchewan, de | Mankota, M. Rolland Ducharme, | 
M. Ross Thatcher, premier mi} M. et Mme Conrad Ducharme 
nistre de cette PS de M.!et leur famille et M: et Mme | 
J, D. McDonald, agent de la|Roger Legault, de St-Victor, M. | 
Compagnie Pioneer Grain Co.| et Mme Rabert Loiselle et leur | 
Ltd., et de l'hon. Lionel Coder- 
re, ministre du Travail. 


Vers 6 h. her une messe fut 
dite à la cathédrale par M. l'ab-| 
bé Lucien Roy. Un souper pour, Le 19 novembre, les familles 
la parenté suivit au ‘Lantern se réunissaient à la salle com- 
Room de Town and Country”.| munautaire 2 un court pro- 
Il y eut soirée à la résidence | gramme et des parties de Er 
des héros du jour, au profit des lépreux. Après le 

M. et Mme Beaudoin (née Ro-| chant “O Canada”, il y eut des 
salda Lefebvre) se sont mariés| morceaux de trompette par Ro- 
le 16 novembre 1915 à Gravel.| land Huel, Léonard Arguin et 
bourg. De cette union naqui-| Alain Gaucher, accompagnés au 
rent cinq enfants, Roland, de|piano par Mme Rina Huel, ré- 
Gravelbourg, Mme Joe Templier | citations de proverbes par Gil- 
(Yolande), de Chilliwack, CB, | les Landry, de Courval, et une 
Mme Bill Fisher (Thérèse), de} comédie “Tilly's Arrival” par 
Prince George, CB. André, de! Mmes Armand Gaucher, Bruce 


toon, 
Programme et bingo 


| le 


Gravelbourg, et Mme Albert | Drake et Sally Desnoyers et M. 
Goulet (Armande), de Dollard.| Gerry Desnoyers. 

Ils ont aussi 18 petits-enfants] Une jolie somme fut réalisée, 
et 3 arrière-petits-enfants. Dames de Ste-Anne 


M. et Mme Emile Beaudoin] La dernière réunion des Da- 
furent très actifs dans différen- | mes de Ste-Anne fut tenue chez 
tes sociétés de Gravelbourg. Mme Emile Gaucher, le 23 no- 

Sont venus de l'extérieur pour | vembre, Les dames semblent 
la circonstance: trois filles des! prouver plus d'intérêt et vien- 
jubilaires, ainsi que Mmes Ly-| nent plus nombreuses aux réu- 
dia Beauchesne, de Vancouver, | nions. 

C:-B, Marie Karrys et Anita 
Walsh, de Toronto, soeurs de 
me re Ahevnle de produits du Centenaire 

re et belle-soeur du jubilaire,| TORONTO -— Un représen- 

Félicitations et longue vie À|tant ontarien pour la Commis- 
ce couple distingué, oo à oi du nr 

f cDermott, s'atten 
Décès de M. R. Mayrand ce que le marché canadien soit 

Après une longue maladie et|inondé de ‘produits du cente- 
de pénibles infirmités, M. Ro:-|naire’” d'ici 1967. 
dolphe Mayrand rendait sa bel-| “Nous nous attendons à voir 
le âme À Dieu, le matin du 22) des rouges à lèvres du cente: 
novembre, au Foyer d'Youville | naire, des rideaux et papier:ten- 
où il était retiré depuis janvier | ture du centenaire, des épices, 
1961. emballages-cadeaux et, sans 

La messe de Requiem fut|doute, un cocktail du centenai- 


Le marché sera inondé 


de Sarnia, Ont, vinrent visiter 
leurs nombreux parents à Wol) 
seley, Sintaluta et Regina pen 
dant une dizaine de jours. 

M. Bernard Coueslan a accep 

té un emploi À la “Saskatche 
wan Power Corporation” à Re 
gina. 
M. et Mme Léo Dureault sont 
s heureux parents de filles ju- 
melles baptisées sous les noms 
de Joanne et Jeannette, Félici. 
tations, 

Félicitations aussi à Mile Jo 
Ann Wrobel, qui vient de rece- 
voir son diplôme de garde-mala: 
de à l'hôpital des Soeurs Grises 
de Regina, MM. et Mmes Stan 
ley Wrobel et Emile Tourigny 


| famille, de Regina, et M. et Mme | étaient parmi les invités à cetts 
| Gérard Haudegand, de Saska- | cérémonie, 


M. et Mme Henri Coueslan et 
leur faraille ont déménagé au 
village après avoir acheté la 
maison de M, et Mme Emile 
Souchotte, 


M. et Mme Emile Tourigny 
et leurs filles, Dolorès et Giselle, 
accompagnés de Mme Avila 
Chabot, de Willow-Bunch, et de 
M. et Mme Rosaire Chabot, de 
Ferland, passèrent quelques 
de à visiter des parents À 

enora, Ont. et Winnipeg, 

M. et Mme Raymond Dureau, 
du Dakota-Nord, EU, vinrent 
visiter leurs parents, M. et Mme 
Lucien Dureau, 

Etalent en visite, dernière. 
ment, chez Mme Léonie Béli. 
veau: M, et Mme E, Labrèche 
et leur famille, de Montmartre, 
M. et Mme Gérard Vallée et leur 
famille, de Naicam, CB, M. 
et Mme Grant Beckett et leur 
famille, de Moosomin. 

Le jeune Patrick Faye fut 
patient ar lusieurs semai- 
nes à l'hôpital des Soeurs Gri- 
ses de Regina, à la suite d'un 
accident de chasse, 

M, et Mme Laurent Noëls sont 
déménagés au village pour les 
mols d'hiver, 

M. et Mme Adrien Bonneville 
déménagèrent la semaine der 
nière dans leur nouvelle demeu- 
re qu'ils achetèrent de M. Keith 
Watson. 

Mile Dolorès add au 
service du premier ministre 


Thatcher, vint en vacances chez 
ses parents, 

le RoseMarie Wrobel, de 
Weyburn, passa la fin de semal. 


at rmtténmmmisipertnteemtiienrmié lise see till trsernes 


Téléphone: 763-7744 Marcel Brisebois, Ferland; LE ee ge 8 Pre À "à tion, les invitant à leur rendre |Lajeunesse, chantée le 24 novembre en la: re”, at-il déclaré à Toronto, 


ne chez ses parents, 


décembre, Georges Charpentier, | nouveaux officiers furent élus: 

Debden; le 6 | dns L 

PRINCE-ALBERT A% LE te mg président, Vergil Puller; vice: 
Campag ' : résident, Eddie Beattie; secré- 

FUNERAL HOME or Annee Lepa|taire, Jean Lalonde; directeurs 
(PALZIELS) ge, Gravelbourg; le 10 &écem:| Albert Mainil, C. Ross, Léopold 


bre, Mme Jeannette Michel, Co-|Therrien et Mme Annie Mon. 
er Eliane Duperreault, Sas|dor: comité consultatif, Mmes 
è oon, et Emile Paradis, Mea| Claude Bourgeois, Robert Phi: 
bé rer 11 décembre, Al |lippon, Florence Lalonde, M. J, 
, Saskatoon, Wiens, M. Ronäldson, Henri 

O’Reilly et Omer Mondor. 

M. et Mme Waliace Fitzpa 
trick eurent la visite de leur 
fils, Bernard, peintre à Flin 
Flon, Man. Il était accompagné 
de trois amis, 

M. et Mme Claute Mondor, 
de Saskatoon, ont visité leurs 
ee M. et Mme Laurien 

ondor, dernièrement. 

M. et Mme Paul-Emile Piché, 
accompagnés de Mme Joseph 
Bruneau et sa fille, Ovilda, se 
rendirent à Gravelbourg, le ven- 
dredi 26 novembre, y visiter 
leurs parents, MM. et Mmes 
Paul Piché et Antonio Grégoi- 
re. Mme Bruneau et sa fille vi. 
sitèrent aussi leur fille et soeur, 
religieuse au monastère du Pré-| 
cieux-Sang. | 

MM. Laurent Lespérance et, 
Paul Champigny, employés à 
Regina, vinrent visiter leurs pa- 
rents, en fin de semaine. | 

M. Robert Mondor, de Marie-| 
val, visita ses parents, M. et 
Mme Marcel Mondor, le 16 no- 
vembre. Il retourna le lende. 
main. M. Marcel Bewusoleil, qui 
passa une couple de semaines à 
Marieval, revint à Willow-Bunch 
avec Robert. 

Le R. F. Philip-John, E.C., du 
Collège St-Joseph de Yorkton, 
vint visiter des amis à Willow. 
Bunch, dernièrement, 
| Mlle Chorelle, de Ponteix, vint 
lvisiter des amies à Willow. 
|Bunch, la semaine dernière. 
| M. l'abbé A. Chabot, M. et 
Mme Emile Campagne et M. 


Arrangements em 
Ang 


lais et Ukrainien 
H.-R. Boucher D. J, MacLourin 
Tél.: 763-6444 25, |le rue Est 


C'est vraiment différent! 


Gertrude's Church Supplies & Gift Shoppe 


129, 21e rue S.E., Saskatoon — Téléphone: 242-7 1 17 
Articles religieux, Vêtements, Chandelles, 
Livres de prière, Cartes et livres français 

G.-E, Gréxaud, propriétaire 


Lo manière moderne, facile de faire vos achats — la manière 


moderne d'économiser, de vous assurer “la qualité”, c'est 


d'acheter à votre Coopérative. Le service? — 11 est réellement 


merveilleux! Car vous jouirez d'une atmosphère amicale, vous 


Sercice 
de 
Sécurité Familiale 


Protection accordée : 
$962.980.00 : 


Réclamations payées: $9,155.00 


aurez le satisfaction de savoir que vous pouvez épargner chaque 
sn jour — sur tout achat. C'est vrai — vous épargnez sur tout 
achat parce que les Coopératives sont la propriété de leurs 


membres et parce que tout surplus d'argent leur appartient 


Ecoutez bien mon conseil — choisissez “le mode d'achat coopé- 


| ratif” aujourd'hui — vous serez content de l'avoir fait, 


Voilà ce que l'A.C.F.C. par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-française 
de la Saskatchewan. 


"Acheter au Magasin Coopératif”, 


c'est la model 


Pour tout renseignement au sujet du 
“Service de Sécurité Familiale‘’ de 
FACFC., adressez-vous à 


COOP 


Eugène Pelletier se rendirent à 
: Gravelbourg, le dimanche 14 no-| 
L'AC.F.C. est en mesure de vous offrir vembre, nc au con de | 
PRET l'Action olique rurale. 

ce plan et tous ses avantages. grâce à | Un cours de pe fut don | 
à |né, à la salle Fontaine, à quel- 
une entente avec la compagnie | que 10 personnes. Mme Meriyn| 
Assurance-Vie Desjardins. ger en était la directrice. | 
| Le 11 novembre, jour de l'Ar- 
* Ce montent n'inclut pos lo protection accordée Es gs une mg M À = à 
. am, ur les soldats dé- 
near cols cs donnes | funts. Elle Fut suivie d'une cé:| 
|rémonie au cénotaphe, dirigée 
| par le révérend Clark, de Coro:| 
nach. Un souper fut servi à la| 
salle de la Légion et une soirée 
sociale Bons pe nt ve ei 
é : | jeune uf, mis en loterie, fut | 

M. Cléos Duperreoult, propagandiste, | gagné par Marcel Dionne. 
1902, Broadway, Saskatoon | M. et Mme Rosario Martin se 
 rendirent à Moose Jaw, derniè.| 
| rement. Leur fils, Armand, les 
laccompagnait. 


Tél.: 653-1441 


St-Bonilace, le 2 décembre 1965 


g 


sur La Sainte Euchartatie, Le 
Souverain Pontile aborde dif: 
férentes duestions relatives à 
ce Divin Sacrement et à ls b- 
turuie, afin d'établir une mise 
on garde contre des exagérations 
et méme des erreurs, qui se 
gs actuellement dans la 

rine et la pastorale de l'E- 
glise. 

Le Pape a tenu à mettre en 
lumière notamment la valeur 
de la Messe individuells ou 
“privée”, c'enth-dire celle que 
le prêtre célèbre seul avec un 
servant, parce que des 
et des fidèles en étalent venus 
h douter de la valeur d'une 


tion active de l'assemblée. 
1 ne faut pes oublier le ca- 


a 


: 
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Un bon tricot de laine est cer-1et vert; le blanc garni d'une 
couleur 


tainement le vêtement indispen- 
sable dans ln grade-robe de tou- 
te joueuse de curling. Il a cœ 
grand avantage d'allier les 
atouts de la mode au confort 
que cœ jeu exige, Le nouveau 


symbole de la pure laine vierge | 


apposé sur les tricots de laine 
est une garantie pour l'ache- 
teur, La préférence des femmes 
Va aux Cardigans et aux chan- 
dails en tricot À motif élaboré 
ou à broderie de laine de couleur 
vive, Les modèles fantaisie à 
col roulé où à ras de cou sont 
en vogue parmi les jeunes fem- 
mes, Quant aux couleurs pré- 
férées, c'est le plus souvent les 
couleurs particulières d'un club 
oui re répétent dans les tricots. 
Beaucoup de couleurs vives 
unies, telles que abricot, jaune 


—… nr 


Patron imprimé 


Numéro du patron: 9330 
Grandeurs: 121, à 2214 
Prix: 50e 

Envoyez votre commande 
Marion Martin Dept., 
La Liberté et le Patriote, 
60 Front St. West, Toronto, Ont. 
(non à Winnipeg) 


Lerire lisiblement le numéro du 
patron, la grandeur, votre nom 
et votre adresse, 
(Paiement en monnale seulement, 
les timbres ne sont pas acceptés.) 


RES E EEE 


toujours, 
+ s + 


— Pa viens vite, maman 
est tombée dans la rivière. Elle 
a de l’eau jusqu'à la cheville. 

— Alors, ce n'est pas bien 
grave 

— Mais si, sa tête est en bas! 

+ » + 

Si vous êtes témoin d'un éva- 
nouisseinent, allongez le malade, 
la tête basse, Libérez son cou 
en dégrafant le col de son vête- 
ment, S'il ne reprend pas cons- 
cience, faites la respiration ar- 
tificielle, d 

+ * 


Votre évier est taché? Un peu 
de sel fin imprégné de vinaigre 
lui rendra sa blancheur imma-. 
culée. 


. 


Lu 


+ # + 
Pour réussir vos pâtisseries, 
choisissez une recette éprouvée 
et suivez-la scrupuleusement, 
+ # + 
Deux blessés font connaissun- 
ce à l'hôpital, Le premier de- 
mande: 
— Qu'est-ce qui vous est ar- 
rivé à vous? 
Morose, l'autre répond: 
— J'ai refusé d'acheter une 
voiture de sport à ma femme, 
— Eh bien, moi, j'ai accepté 
justement! 
+ # + 
Ne permettez jamais qu'un 
enfant soit puni sans réserve 
sans avoir eu le droit de s'ex- 
pliquer, d'exprimer les motifs 
qui l'ont fait ge, 
n 


Le visage d'une femme qui a 
beaucoup fumé depuis vingt 
ans est flétri, les rides sont plus 
accentuées, 2 teint en jaune. 

# 


Voici une façon de servir des 
épinards à votre famille, Faites 
cuire dans une petite quantité 
d'eau salée six pommes de terre 
moyennes, coupées en quartiers, 
et ajoutez une livre d'épinards. 
Quand les pommes de terre 
sont cuites, l'eau devrait être 
entièrement évaporée, Passez 
les légumes au tamis puis re- 
mettez sur le feu avec un bon 
morceau de beurre et réchauf- 
fez. Cette purée est délicieuse. 

+ # + 

Très mécontente, une dame 
fait irruption chez un antiquai. 
re: 

— C'est un peu fort! J'ai 
acheté chez vous une statuette 
en ivoire véritable, et je viens 
d'apprendre qu'il s'agit d’une 
imitation. 

— Impossible madame, à 
moins, ajoute l'antiquaire avec 
un fin sourire, qu'on ait mis 
une fausse dent à l'éléphant! 

+ + + 

Mieux vaut un petit feu qui 
réchauffe qu'un grand feu qui 
brûle, — es écossais 

Une personne qui suit un ré- 
gime mal équilibré est plus fri- 
leuse qu'une personne bien ali- 
mentée. Les vrais malins re- 
quièrent un bon déjeuner. Veil- 
lez à suivre un bon régime. 


contrastante se porte 


| A toute Messe, les 


salut du monde 
rédermptrice uniq 


HAE 


lle, la Messe rassermhe et 


mystérieusement présents à 
cause de leur caractère ba: 


le pouvoir de partici 
Ainsi, tous les 


pation actuelle, consciente et ac- 
tive est très recommandable, elle 


Avant la parution de l'ency- 
clique de S. S, Paul Vi sur la 


mn 


| Castor, coureur 


Billet du jeudi 


Connaissez-vous Jacques 
| Largillier? 

| Ce Largillier surnommé Île 
de bois et 


U! frère donné dont on ignore 


Sainte Eucharistie, certains pré- | Courrier de Cousine Blanche 


Le traitement de la maigreur 


Si des femmes, les unes veu-,à 8 heures par jour est sans 


tres ont pensé qu'il était conve- 
nable pour eux de s'abstenir de 
la célébration quotidienne, pour 
s'unir à la Messe célébrée par 
un autre prêtre, “avec les fi- 
dèles, comme les fidèles”. Cette 
pratique ne peut s'appuyer sur 
des principes doctrnaux vala- 
bles et c'est pourquoi S, 5. Paul 
VI a exhorté instamment les 
prêtres à célébrer quotidienne- 
ment la Sainte Messe: ous re- 
commandons avec une paternel- 
le insistance aux prêtres, écri- 
vait-il, (...) de rester conscients 
du pouvoir que l’évêque consé- 
crateur leur conféra d'offrir à 
Dieu le sacrifice et de célébrer 
des Messes tant pour les vivants 
que pour les défunts, au nom 
du Seigneur et de célébrer cha- 
que jour la Messe en toute di- 
gnité et dévotion, afin qu'eux- 
mêmes et les autres fidèles pro- 
fitent de l'application des fruits 
abondants issus du sacrifice de 
la Croix, De cette façon, ils 
contribueront grandement aussi 
au salut du genre humain”, 

Il est théologiquement cer- 
tain qu'une Messe célébrée par 
un prêtre, même s'il est seul 
avec un servant, a une valeur 
beaucoup plus grande, pour la 
gloire de Dieu et le bien des 
hommes, qu'une Messe à la- 
quelle ce prêtre pourrait assis- 
ter et communier, même si cette 
Messe #st communautaire et 
réunit de nombreux fidèles. 

C'est à partir de la célébration 
eucharistique que ke prêtre de- 
vient un apôtre, un témoin, un 
pasteur et un diffuseur de l'E- 
vangile, Il part de l'Autel pour 
entrer dans le monde, afin d'y 
proclamer le Message du Christ 
et d'attirer à Lui, ou de rap- 
procher davantage de Lui toutes 
les âmes que le ministére pas- 
toral devra atteindre, 

Ovila MELANCON, C.S.C. 


Semaine de la 
sécurité routière 

Pendant cette semaine très 
chargée pour la plupart des 
gens, vous serez peut-être tenté 
d'instituer vos propres règles 
en matière de vitesse sur la rou- 
te. C'est la saison où tout le 
monde est très affairé et, que 
vous alliez faire quelques vi- 
sites ou livrer des colis de Noël. 
vous serez sans doute pressé, 
C'est le moment de faire atten- 
tion à l'autre conducteur tout 
aussi pressé qui prend les tour- 
nants à la corde raide et appuie 
sur l'accélérateur. Conduisez vo- 
tre automobile de façon à lui 
laisser assez d'espace. C'est très 
énervant de lui céder la place, 
mais c’est plus prudent, Ne vous 
emportez pas . . , ressaisissez- 
vous et laissez-le passer. C'est 
plus sûr. 


ER 


imitant eimrnenmmmmeirnntanteens 


lent perdre leur embonpoint, 
d'autres, trop maigres, désirent 
acquérir un contour extérieur 
plus harmonieusement propor: 
tionné à leur taille, des hanches 
plus fermes, des jambes moins 
grêles, un buste moins plat, 

Un état de maigreur chez une 
personne peut être dû à plu- 
sieurs choses: telles une alimen- 
tation fautive ou insuffisam- 
ment abondante, à des excès de 
fatigue de tous genres, notam- 
ment ceux qui résultent d'un 
surcroit de travail physique, La 
peine, les douleurs, la vie agitée 
sont également des émaciants 
de premier ordre. 


Le manque d'appétit est sou- 
vent le problème chez une per- 
sonne maigre. Alors une surali- 
mentation n'est pas trop à con- 
seiller à quelqu'un qui serait 
habitué à ne prendre que de 
légers repas. Plutôt, il serait de 
beaucoup préférable que cette 
personne mange plusieurs fois 
par jour, 

L'estomac d'une personne ha- 
bituée à ne manger que légère- 
ment, forcément se rétrécira et 
il lui sera pratiquement impos- 
sible de pouvoir manger beau- 
coup à la fois, 

Donc, il est à conseiller de 
manger plus souvent, 5 à 6 fois 
durant la journée. Aussi, buvez 
beaucoup de lait, une pinte par 
jour, tout en ayant soin de vous 
en garder un verre pour avant 
le coucher. Le lait chaud, pris 
au coucher vous aidera à bien 
dormir. 

Certaines personnes digèrent 
mal le lait. Si vous y ajoutez 
quelques gouttes de jus de ci- 
tron ou d'orange, vous consta- 
terez qu'il sera beaucoup plus 
facile à digérer. 

L'huile de fois de morue, prise | 


Si vous êtes né en mai 1897 
ou plus tôt, et que vous répon- 
dez aux exigences requises en 
matière de résidence, vous de- 
vriez envoyer ce mois-ci votre 
demande de pension de sécurité 
de la vieillesse, afin de recevoir 
votre premier chèque le mois 
qui suivra votre 69ième anniver- 
saire en 1966. Vous obtiendrez 
une formule de demande à n'im- 
porte quel bureau de poste. 


contredit le meilleur et le moins 
coûteux des remèdes À beau. 
coup de maux. Si possible, se 
coucher 15 à 20 minutes avant 
le principal repas, de façon à 
être reposée et calme au mo- 
ment de vous mettre à table. 
Les ,exerrices sont aussi re- 
commandés pour les personnes 
maigres, Va sans dire que ces 
exercices devraient être plus 
calmes, plus reposants et moins 
longs que ceux prescrits pour 
une femme . Des exercices 
spéciaux sont aussi recomman- 
és pour le développement du 
bustes et des jambes. Il est pro- 
bablement plus facile de perdre 
de l’embonpoint que d'en ga- 
gner, mais un re effort de- 
vrait donner de bons résutats, 


Faites-moi la demande de mon 
feuillet sur la maigreur. Je me 
ferai un plaisir de vous l’en- 
voyer ainsi que mon feuillet sur 
les soins du visage, des yeux, 
des cheveux, du développement 
normal du buste, des poils fol- 
lets, Adressez vos lettres à Cou- 
sine Blanche, 887 Carleton, 
Chambly, Qué. et n'oubliez pas 
d'inclure un timbre de 5 cents 
pour chaque feuillet. L'envoi est 
fait discrètement. 

Cousine BLANCHE. 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 


Pour faveur obtenue 


Saint Jude, apôtre glorieux, 
fidèle serviteur et ami de Jésus 
le nom du traître Judas est la 
cause que vous êtes oublié par 
plusieurs, mais l'Église vous ho- 
nore et vous invoque universel- 
lement comme patron des cas 
désespérés. Priez pour moi si 
malheureux qui vous implore: 
usez en ma faveur du privilège 
qui vous est accordé d'apporter 
Visiblement et promptement le 
secours nécessaire dans les cas 
sans espoir. 

Venez à non aide dans ce 

and besoin afin que je reçoive 
es consolations et secours du cie; 
dans toutes mes nécessités, tri- 
bulattons et souffrances, particu- 
lièrement . et que je bénisse 
Dieu avec vous et tous les élus 
durant toute l'éternité. 


Je vous promets, ô saint Jude, 
de me souvenir de cette grande 
faveur, et je ne cesserai jamais 
de vous honorer comme mon 

atron très spécial et de faire 
out en mon pouvoir pour en- 
courager votre dévotion. 

Saint Jude, priez ur nous et 
pour tous ceux qui vous invo- 
quent et vous honorent. 

Ainsi soit-il. 

En reconnaisance pour grâce 


obtenue et pour demander une 
faveur. r. 


l'acte de naissance ou de bap- 
tême, et qui mourut le 4 no- 
vembre 1714? 

Posez la question à dix ou 
vingt personnes, même ceulti. 
vées, et il est à parier qu'au- 
cune ne répondra dans l'affir. 
mative. 

Car Largillier fut un simple, 
dans le sens de modeste, et la 
majorité de nos historiens ne 
paraissent pas savoir son nom. 

On ne le trouve que dans 
les Relations des Jésuites, et 
encore est-il écrit de diverses 


r, Angillier, 

Lui-même signait Largillier, 
car il savait écrire, ou signer, 
et c'est ce nom qui prévaut, 
quand il est question de lui. 

Ce qui n'arrive pas souvent, 
car il n'essaya jamais de se 
mettre en lumière, même s'il 
accomplit beaucoup, 

Il connut au pays au cours 
de ses multiples voyages en 
canot d'écorce ou à pied, par 
les sentes forestières et les 
[orages ces personnages de 
égende que furent Louis Jol- 
liet et le Père Marquette, Ca- 
velier de la Salle, Greysolon 
Du Lhut, Nicolas Perrot, La- 
mothe-Cadillac, les Tonti, 
François de la Forest. 

Ceux-là s'illustrèrent, alors 
qu'il demeura obscur. 

Largillier passa plus d'un 
demi-siècle en terre canadien- 
ne et y mourut, 

Infatigable coureur des bois 
et trafiquant de fourrures, il 
fut aussi l'un des meilleurs 
hommes de canot de son 
temps, et finit pas se consa- 
crer au service des missionnai- 
res Jésuites, à titre de donné. 

Les frères donnés servaient 
les missionnaires en toutes 
capacités, sans émettre les 
voeux des coadjuteurs, 

Ils se donnaient par contrat, 
pour la vie, et ne touchaient 
aucun salaire ni rémunération, 
hors leur entretien ordinaire. 

L * L 


La mission profitant de leur 
travail s'engageait à les loger, 
vêtir et nourrir leur vie du- 
rant, s'occuper d'eux dans 
leur vieil âge, jusqu’à la mort. 

D'illustres donnés furent 
René Goupil, Guillaume Cou- 
ture, Jean Guérin, dont les 
noms figurent aux plus belles 
pages de l’histoire de l'Eglise 
en Nouvelle-France, 

Le Père Jacques Gravier, 
missionnaire jésuite au pays 
des Illinois, écrivait à son su- 
périeur le 23 février 1708, 
pour lui mander des nouvelles 
de son travail et de la région 
où il se dépensait. 

Entre autres choses, il de- 
mandait un bon donné pour 
remplacer le pauvre Jacques, 
“qui a reçu le viatique et l'ex- 
trême-onction, et qui n'est 
plus qu'à charge, mais il est 
juste que nous le servions, 
après nous avoir si bien servis 
pendant tant d'années.” 

Cet éloge funèbre en vaut 
d'autres. 

Raymond Douville qui s’in- 
téresse depuis toujours à la 
petite histoire, vient de res- 
susciter Largillier dans un ré- 
cent Cahier des Dix, dont il 
fait partie, et il fit aussi de 
son étude un tiré à part, pour 
les amis, 

On y apprend que Largil- 
lier vint au pays vers 1664, 
qu'il y échoua au bourg du 
Cap-de-la-Madeleine, “pépiniè- 
re d’aventuriers, de chasseurs 
et de trafiquants de fourru- 
res.” 

Il part deux ans plus tard 
pour les pays d'en haut, mem- 
bre d’une expédition que diri- 


Ne soyez pas pris au dépourvu 
lorsque vous prendrez votre re- 
traite, Si vous craignez que vo- 
tre revenu soit insuffisant, es- 
sayez de vivre avec le montant 
| de votre pension de retraite pen- 
dant un mois, tandis que vous 

touchez encore un salaire régu- 
lier. Cette expérience vous ai- 
dera à trouver le moyen de faire 
des économies. 
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DE JACQUES LARGILLIER, 


coureur des bois et ‘frère donné” 


le bien des missions, la 


Denis Guyon et Adrien | pour 
sou y ir loire de Dieu et du Roy de 


jet, frère de Louis. 

I s'attache À ce dernier 
après la mort d'Adrien, l'ac- 
compagne dans son expédition 
du Mississipi, puis il suit dans 
ses voyages le Père Marquet- 
te, qui mourra dans ses bras, 


I continue de courir le 
pays, de l'est à l'ouest et du 
nord au sud, pour s'installer à 
la fin à Kaskasia, au pays des 
Illinois. 


le 18 mai 1675, 11 y meurt à l'automne de 
| résol 1714, est inhumé au cimetière 
En put t ution est | eroissial dont 1 ne reste plus 
dispose | trace aujourd'hui, le site mé- 
F* . Le Ba Hd me avant été noyé par les 
resse de la traite, n'aura plus | ®AUX du Mississipi. 


d'autre objet que de travailler L'ILLETTRE. 


Count d 


Q. — J'ai un gros problème et j'aimerais bien que vous 
m'aidiez, s’il vous plaît. Notre maison est très grande, L'en- 
trée, qu'on peut appeler “Utility room”, est vaste et on y 
a installé les cuves jumelles pour la lessive, près d'une ar- 
moire, ensuite il y a la laveuse et le séchoir, ainsi que le 
congélateur. Ce dernier est grand, il mesure vingt-trois 
pieds cubes. 11 faut traverser cette pièce pour se rendre à la 
cuisine, Il me semble qu'à chaque fois que je fais la lessive, 
il arrive quelqu'un et c'est désagréable de se trouver ainsi 
prise. Comme notre maison n’est pas encore tout à fait finie 
à l'intérieur, je voudrais refaire l'entrée, Je laisserais un 
couloir d'environ six pieds de largeur et j'ouvrirais un mur 
de la cuisine comme je vous l'indique dans le dessin au bas 
de ma lettre, Tous les appareils pourraient être logés quand 
même dans la salle de service et je transformerais ma cui- 
sine et sa petite allonge en salle de famille où j'installerais 
mon ancien divan, table, chaises, ete. Croyez-vous que cela 
conviendrait? Les enfants y seraient à l'aise pour étudier. 
Pour revenir aux appareils de service, ils logeraient tout 
aussi bien au sous-sol qui est vaste et propre, mais certai. 
nes personnes me disent que je serais bien gauche, ayant 
l'espace à l'étage, de les y descendre. Je suis indécise, quoi- 
que ma maison serait sans doute plus propre et j'aurais 
fini de renverser de l'eau sur mon prélart, Mon mari me 
laisse libre de faire à mon goût, puisque c'est moi qui passe 
le plus de temps à la maison. Excusez ma longue lettre. 

Maman brune, 

R. — Je trouve le plan modifié de votre cuisine et de votre 
salle d'utilité très pratique. Moi aussi, je vous trouverais gau- 
che de tout descendre vos appareils au sous-sol. Songez que 
vous ne rajeunirez pas avec les années et que les escaliers 
qu'on monte continuellement sont des tue-monde, Une salle de 
famille vous sera très utile, tel que vous le dites, Vous craignez 
de salir vos planchers, mais, chère Madame, vous ne devez 
pas renverser tellement d'eau en faisant votre lessive, et puis, 
un prélart, ça s’essuie si facilement. J'ai l'impression que vous 
avez tendance à être trop particulière, Vous savez, on ne doit 
pas se rendre esclave, ni rendre les autres malheureux, pour 
une maison, Votre logis doit être avant tout un foyer où les 
membres de la famille peuvent se détendre, se sentir choyer 
et en sécurité, C'est la mère qui crée cette atmosphère affec- 
tueuse et chaude, Si la maison a l'apparence d'un ancien par: 
loir de couvent, personne n'y sera heureux et je crois que, sans 
s'en rendre compte, c'est la maîtresse de cette maison qui est 
la plus malheureuse de tous, Puisque vous avez le bonheur 
d'avoir un mari qui veut tout faire pour vous plaire, de bons 
enfants et une nouvelle maison, suivez les plans que vous avez 
esquissés dans votre lettre, et je suis sûre que vous saurez 
vous faire un foyer non seulement agréable pour vous et les 
vôtres, mais qui fera l'envie de nombre de vos amies, 


K # nv 

Q. — J'ai eu l’occasion récemment de faire quelques 
emplettes pour une personne qui ne peut pas facilement se 
rendre dans les magasins. Une autre amie lui en a fait la 
livraison et m'a payé le montant que j'ai dépensé. Ce n'était 
pas un grand service à rendre à quelqu'un que j'aime bien, 
mais, chose étrange, elle ne m'a pas remerciée, J'ai trouvé 
cela étrange, car cette amie est bien élevée et bien instruite, 
Je ne suis pas fâchée et j'ai été heureuse de pouvoir lui 
rendre service et le ferai encore avec plaisir à l'occasion, 
mais je suis désappointée, Ais-je raison de l'être? 

Nigaude (Sask.) 

R, — Oui, vous avez raison, mais j'espère sincèrement que 
votre amie rachètera son manque de délicatesse, ou sa distrac- 
tion avant trop longtemps. Que voulez-vous, les gens sont si 
occupés de nos jours que la courtoisie s'effrite de plus en 
plus, Un merci ne coûte pas cher et “vaut mieux tard que 
jamais”, surtout quand il s'agit de cimenter une amitié à la- 
quelle on tient, 


LOUISE, 


Froillilis 
de La Lilertt 
el  .- Patriote 


par 
SAINT-ANGE 
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— Oui, cela me peine beau- 
coup, Elle et son père sont en 
Algarbe. Il faudra que je les 
touche dès que nous serons 
fixés. 

11 fut entendu que la senhora 
Lopes Coelho présenterait im- 
médiatement ses enfants à M. 
Montclar et qu'avant le soir elle 
interrogerait Amalia. 

Amalia joua la comédie de 
l'étonnement en ingénue sou- 
riante et sut, avec beaucoup de 
naturel, dissimuler sa compli- 
cité avec le visiteur supposé 
inattendu. Manuel provoqua 
d'emblée la sympathie du Fran- 
çais, 

Lorsque M. Montclar se fut 
retiré, le garçon s'exclama: 
Que se passe-t-il? Que se 
tramet-l? Maman me paraît 
bien agitée! Pourquoi le père 
d'Alban surgit-il ainsi? Mystè- 
re, mystere, 

Sa soeur, moqueuse, répondit: 

Que veux-tu que nous en 
sachions? Il arrive, nous le re- 
cevons . . . Nous n'avons pas 
À lui poser de questions embar: 
rassantes. 

Elle courut s'enfermer dans 
sa chambre, Quelques instants 


À 


QUATRE 
VOIX 


après, sa mère l'y rejoignait. 

Elle s'approcha gravement de 
l'enfant qui tremblait un peu. 

— Chérie, quels sentiments 
éprouvestu pour Alban Mont- 
clar? 

Elle l'interrogeait avec brus- 
querie, pour ne pas laisser le 
loisir à la jeune fille de se res- 
saisir ou de feindre, mais Ama- 
lia ne prit aucun détour pour 
avouer: 

— Maman, tu t'en doutes bien, 
je l'aime et il m'aime aussi puis- 
qu'il envoie son père vers nous. 

Par principe, sa mère crut 
devoir regimber devant cet 
aveu: 

— Voyons, enfant, tu n'igno- 


rais pas que Valérie et Alban ...|/tomber, près des Lambercy, | Est-ce possible? 
|comme le deus ex machina ca- 


La jeune fille acheva: 


sans délai. 


|| L'émotion devint générale, les 


de Val. Cette place est libre dans 
le coeur d’Alban, laisse éclater 
ma joie et appelons vite son 
père, 

M. Montclar fut convoqué 
Il étreignit affec- 
tueusement la mère et la fille. 


congratulations sans fin. Lors- 
qu'il apprit “le secret de Val”, 
comme le nommait gentiment 
Amalia, le soulagement de M. 
Montclar fut sans bornes. 


Il n'y eut que Manuel qui, in- 
terloqué, bouda dans son coin. 

— Jamais je ne me serais 
permis d'être jaloux d’Alban. 
De José Augusto, c'es\ une au- 
tre affaire, J'en crève de dé- 
pit . .. Et je ne m'apercevais 
de rien, je ne me doutais de 
rien. Pour moi, Alban posait 
un écran entre les deux hypo- 
crites. Et cet Alban poussait le 
mauvais goût jusqu'à préférer 
ma soeur à Valérie! Une histoire 
d'insensés, à n'y rien compren- 
dre. 

Amalia, taquine, le toisa d'un 
air supérieur: 

— Tu n'est pas mür nour les 
grands sentiments . . . Pauvre 
petit, trop naïf, qui manque de 
perspicacité psychologique. 

M. Montclar décida de courir | 
à Sao Bras de Alportel et de 


a 


partirons demain à la première 
heure. 

—— Entendu et merci, Manuel, 
de passer sur votre déception! 

Le jeune homme reprenait 
ses esprits. Il crâna. 

— Au milieu de cette double 
intrigue, j'ai joué, comme l'insi- 
nue mon aimable soeur, un rôle 
d’étourdi. Que mon personnage 
devienne au moins une “utilité”! 

Le conseil de famille résolut 
ensuite de téléphoner à Alban. 

— Je vais l'appeler à son bu- 
reau, il y est certainement, Que 
faut-il lui dire? interrogea en 
souriant M. Montciar, 

Amalia répondit: 

— Qu'il vienne! 

— Que lui expliquerai-je? 

— Vous me permettrez de lui 
parler. 

Alban rentrait de la Bourse, 
quand sa secrétaire lui annonça 
qu'on le demandait de Lisbonne. 


tous les jours avec quelques 
gouttes d'essence de menthe 
pour en masquer le goût est 
d’un merveilleux effet pour ren- 
forcer l'organisme et augmenter 
rapidement le poids. 
Aussi il faut beaucoup de 
sommeil et de repos. Dormir 7 
— C'est Monsieur votre père! 
Il se renversa dans son fau- 
teuil et, les mains moites, dé- 
crocha l'écouteur, | 
— Allô! allô! papa, comment 
vas-tu? Quelles nouvelles ? 
— Bonnes, très bonnes. D'ail- 
leurs, je te passe Amalia. 
Il crut défaillir et recommen- 
ça d'appeler en balbutiant, 
— Allô! allô! Amaïia . . 


Il entendit la voix incompara- | 


ici. Votre présence est indispen- 
sable, nous en avons jugé ainsi. 

Il bredouilla, 

— Père vous a dit? 

— Mais oui! N'était:il pas ve- 
nu pour cela? 


— Amalia, ne me leurrez 
pas ... Un tel obstacle subsiste 
entre nous ., 


— nya plus d'obstacle, il 
est levé. 
— C'est un miracle! 


— J'en conviens. Un miracle | 


de Sao Antonio dans l’'Alfama 
et de Sao Pedro à Montijo. Les 
saints de juin sont extraordinai- 
res, au Portugal. 

— Amalia, je vous serre dans 
mes bras, J'arrive par le pre- 
mier avion. : 

M. Montclar, libéré dé ses 
appréhensions au sujet de son 
entrevue avec les Lambercy, 
goûtait avec délices la randon- 
née au côté de son compagnon 
dont le bavardage révélait l'in- 
telligence et le primesaut. 

“Voici un beau-frère délicieux 
pour mon fils!” Et il se sentait 
lui-même rajeuni. 

Sa propre aventure portugai- 
se, qui lui avait laissé un si dé- 
chirant regret, se couronnait 
d'un épilogue heureux. Jamais 


.| son imagination n'aurait osé en | 
| rêver d'un aussi satisfaisant et| 


romanesque. Maintenant, il s'a- 


_— Etaient fiancés? Certes|pable de dénouer la situation et | ble, la voix chantante répondre | gissait de préparer son discours 


non, mais je n'igorais pas non 
plus que Valérie était tombée 
follement amoureuse de José 
Augusto, au point de s'évanouir, 
à la course de Montijo, lors- | 
au'’elle le crut blessé. 

Elle embrassa tendrement sa | 
mère. 

— Maman chérie, ne prends 
pas cet air effaré, Je te jure que 
j'aurais caché mon amour et 
n'aurais jamais usurpé la place | 


de libérer les coeurs. 
— Quelles sont les heures de | 
train pour l'Algarve? 


1 
i 


avec ironie: 
— Il n'y a pas d'impossibilité | 
à obtenir la communication en-| 


à Valérie, 
“Je commencerai par évoquer 


mon exil à Lisbonne, J'avouerai | 


. Vous n'en avez qu'un le!tre Lisbonne et Paris, vous en | avoir, avec tant de chaleur et 
matin à la station du sud. Vous | avez la preuve, cher Alban. Vous | d'émotion, conté mon idylle à 


| traverserez le Tage en bateau 


et vous n'arrivez à Faro qu'en 
fin de soirée, 
C'est bien long! | 
Manuel surmonta sa mauvai- | 
se humeur et son complexe, | 


m'entendez au moins? 


Oui .., oui . . . parfaite- 
ment. : 
- Eh bien! votre père, ma-| 
man et moi , . . Ah! j'allais} 


Oubher mon vetit peintre àe 


Alban, que le cher garcon en 
est resté impressionné au plus 
haut point. Les mêmes circons- 
tances, les mêmes fados . . 
(j'insisterai beaucoup sur les 
ados!) ont agi sur mon ffs 


— Je vous y conduirai. Nous frère, vous réclamons d'urgence ! comme sur moi, etc, Alban m'a 


convaincu de vous rejoindre afin 
de vous supplier de lui pardon- 
ner . . . Je laisserai ainsi à 
Valérie toute liberté pour me 
parler de ses propres senti- 
ments, 

“Et puis, inutile d'agencer des 
phrases à l'avance, on ne jes 
prononce jamais. Le mieux sera 
de me fier à l'inspiration du 
moment, Un canevas suffit et 
le canevas, je l'ai!” 

M. Montclar semblait secouer 
une somnolence excusable pour 
s'informer: 

— Sommesnous toujours 
dans l’Aentejo? 

— Toujours! 

Ils naviguaient dans les blés, 
comme dans une mer d'or bruni, 
Parfois apparaissait une olivaie 
d'argent, ou un bois de chênes- 
lièges, dont ies troncs sanglants 
évoquaient Marsyas écorché., 
Au loin, les villages, dans l'air 
chaud, tremblaient ainsi que des 
mirages. 

M. Montclar fondait sous son 
chapeau de fine paille, mais ne 
cessait de s'extasier. 

— Comme c'est beau! J'aime 
ces vastes paysages livrés au 
soleil. 

Ou encore, il énonçait des ju- 
| gements: 
| —— La vie est imprévisible . , . 
Il faut toujours se garder de 
désespérer . Quelle force 
dans l’existence que l’optimismne, 
gardez bien le vôtre, mon cher 
garcon. 

A peine avait-il prononcé cet- 
ite dernière phrase que le cher 
garcon fut obligé de ralentir. 
Des paysans, à l'aide de boeufs 
couplés, dégageaient une puis- 
sante voiture, qui avait percuté 
contre un chêne-liège, 

Une Mercédès, On dirait 
celle de Jose Augusto! 

Manuel stoppa et sauta sur 


le bord de la route, Le numéro 
minéralogique l'avait déjà édi- 
fié, Anxieusement, il interrogea 
les paysans. M. Montclar se re- 
croquevillait sur le siège avant, 
sans rien comprendre à la con- 
versation. 

“Mon Dieu, si je ne fondais, 
si j'étais à sec derrière le pare- 
brise, je crois que je m'enflam- 
merais comme de l'étoupe, 

Cependant, Manuel, visage dé. 
composé, revenait vers le père 
d'Alban. 

— Que se passe-t-il? Qu'avez- 
vous? 

— C'est bien José Augusto 
aui, ce matin, a eu, ici, un acci- 
dent grave, Ces braves gens ne 
peuvent me renseigner exacte- 
ment sur son état. Il a été em- 
mené à l'hôpital de Castro Ver- 
de. Nous allons nous y arrêter 
et le voir. 

— Je suis navré. Absolument 
navré. 

M. Montclar souffrait du dé- 
menti que l'événement donnait 
à ses dernières affirmations op- 
timistes, Une complication sur. 
gissait qui risquait de compro- 
mettre l'heureuse “fin” vers la- 
quelle il croyait rouler, empor- 
té par la Jaguar de Manuel. 

— À combien sommes-nous 
de Castro Verde? 

— Une dizaine de kilomètres, 
Dans quelques minutes, j'espè- 
re donc que nous serons ras- 
surés. Mais que diable José Au- 
gusto allait-il faire en Algarve? 
Je lui ai téléphoné hier en fin 
d'après-midi, il a prétendu que 
sa soirée était prise et qu'il pas- 
serait la nuit à Estoril avec des 
amis. Or, il allait rejoindre Va- 
lérie, j'en ai la conviction. Qu'im- 
porte, après tout, le principal est 
qu’il ne soit pas trop grièvement 
blessé, 

Dans le vieil hôpital, deux 


religieuses guidèrent à travers 
maints couloirs les visiteurs 
vers une chambrette isolée, El- 
les s'agitaient et pépiaient au- 
tour d'eux comme des oiselles. 
rt uel traduisait pour M, Mont 
Clar, 

— Elles disent qu'on l'a ame- 
né evanoui et couvert de sang, 
1 est vite revenu à lui. Il vou- 
lait les quitter aussitôt, récla- 
mant une autre voiture, Il a 
dû pourtant attendre d'être ra- 
diographié. Double fracture du 
bras. Elles disent que les frac- 
tures sont réduites et qu'il est 
plâtré. Les plaies du crâne ne 
sont que superficielles, Il est 
pansé, Toujours très agité, Il 
déraisonne en français et per- 
sonne n'y comprend plus rien. 


Quand Manuel apparut dans 
l'embrasure de la porte, José 
Augusto jaillit hors du lit. 

— La Providence t'envoie, 
Manuelzinho. Sois béni , . . sois 
béni! Je ne puis rien faire, mé. 
me pas m'habiller à cause de 
cette encombrante engeance . .. 


Il pencha sa tête enturbannée 
vers son plâtre, 

— Je réclame une auto qui 
m'emmène, immédiatement à 
Faro et personne, personne ne 
veut m'obéir, Passemoi mes 
vêtements. Tu as ta voiture, 
nous repartirons tout de suite, 
peut-être n'est-il pas encore trop 
tard. 

Manuel essaya de le calmer, 

— Recouche-toi, je t'en sup- 
plie, Tu m'expliqueras pourquoi 
je te découvre ici et ce qui te 
pousse, dans l'état où je te vois, 
à vouloir poursuivre ta route, 
contre toute prudence. 

José Augusto retomba sur le 
bord de sa couche, puis dévisa- 
gen son jeune camarade avec 
suspicion. 

(à suivre) 


Poge 14 


Signalez: 775-8443 


entre 9 à du matin et midi, 
ou entre 2 à. et 4 h. de l'après-midi 
Heure hnale. mardi midi 


A LOUER — St-Boniface. Prases- 
sion: ler février. Appartement 
propre, privé, 3 piéces. Poêle, 
réfrigérateur et lensiveuse. An- 
tenne tous canaux, Nombreuses 
armuires. Stationnement dispo- 


2 2 Lg — Gardienne d'en- | 
Windsor 


Park. 2 pee | a Aguhee,, pu 3 pr 
in d'enfants. Pas 1 L (2 4 
fe une ci CL IMTEz 1 TT. 


5h 2 der 
à mm à 
|A LOUER — St-Bonitace. Logis: V4 
entiérement meublé ou non 
dans nouvel immeuble 
213-6419, | 
2128-77. 


A LOUER — 15, rue Des Meurons, 
Dubue, Chambre meublée, 
homme ou jeune fille de 
. Pension si désiré, 8i- 


13- 


ADO apres 6 
dimanche. 


meublé 
204, rue Berry. 


ON DEMANDE — Une secrétaire 


ant den Men eq er en Signaler: 

comptabilité et rlant français, 
la Central ps CP. du 

niiobe Pour renseignements, pr 
1 EI0-61Y7 du lundi eu 

vendredi, de à h. am. 

pm. M 


C. 


|A LOUER — £t-Boniface. Rue Lan- 


ON DEMANDE — Dame où demol- 
selle pour tarder enfants pendant 


létement meu- 
mére travaille Devra habiter evin, Chambre comp 
Le employeur. Pour ler décem- Eée à pomme, Fes de 
vs. PU fautobus, Signaler: CE 3-1871, 
35-229-25C. | Luc. | 
ON DEMANDE — Une femme de|A LOUER — Norwood. CI mbre | 


faire A X = + 
pour entre- 
er des élèves 


meublée. sq a À Cu Re 
rsonnes travaillent 
[1H vu se | 


A LOUER — Norwood, rue Monck, 


semaine 


Sntr la salle à inén 
durant la semaine. Six jours de 
travail par semaine et une fin de! 


vemaine de vacances chaque mois. Maison: 54 pièces, Intérieur nou- 
Cuisinière en LE L'ER vellement décoré. Sous-sol com- 
eu couvent. plet. Chauflage: eau chaude, Ga-| 
s'adresser à po apérieure, Aca=| juge, Signaler: CA 2-2350. 

démie St-Michel, au ne. MAN-TF, 


A LOUER — St-Boniface, près éco- 


CHANTS ET DISQUES POUR EN-|"j4 Logis privé: 3 piéces. Place de 


FANTS. Instruments rythmiques, stationnement, 855, Libre: ler jan- 
Flûtes, Ainoharpes Te ET vier. Signaler: CE ru ne 
e, Au L * 
TE, rue Rideau, Otlawa, PORTER 
{comendes par } A LOUER — mue st tiste. | 
M-228-36C,| Logis meublé pièces. “| 
Dumoul Li Nu pour Fe ges où | 
sure Bo _ À in, e— \ availle, 4 er: 
ue Fi,.278. vé. cH CH re, Te 240-TF, 
prb ol à et réfrigérateur in- 


A er _— Norwood, 164, rue Kit- 
Chambre meublée, Facilités de 

euisine. Signaler: 217-9139. 
35-254-35C. 


our couple tranquille, Signa- 
1 ‘ru M 3-90 après 6 h 
H-I81-TF, 


A LOUER — St-Boniface, 335, 
venue Provencher. Beau logis 


à grandes pièces Nouvellement 

décoré. Antenne de TV tous ca- 
naux. Usage gratuit de lessiveu- 
se et sécheuse et place de sta- 


vont £T SOINS SPECIAUX 
foyer catholique et de 
A dans un des 
besux q 
Faites vos M gp mainte- 
nant, Pour e 
ments, dssaler: 453-8776. tionnement avec prise de cou- 
rant. 886,50 par nos Libre: ler 
octobre. 8 er le jour: 247- 
7003; le soir 233-5329, 
21-902-TF. 


Be dame âgée ou invalide 
ers de St-Bonitace 
H-IM-TF 


à 11 
pour à person Ouvert toute 
fêle & établie D y rend 
ru à à repas de chez-nous, S'adres- 
Boîte 229, La Liberté et le 
Pinntnes + se +R McDermot, 


Pas de cheveux gris . . . ||] Winnipe 34-29-36. 


Si vous faites du mer- 
vellleux produit J IS GRIS. 
Ecrivez pour dépliants gratuits. 
C. C. Jamieson 
22, Transe Man. 
a Es PR 


A LOUER — St-Boniface. A . 
tement très moderne: 3 pièces. 
DEN mie PMR 4 le Cote 
plus pr e de athé- 
drale. Construction lus ré- 
cente, entièrement ue, à 

l'épreuve du feu, etc, Idéal pour 

couple semi-retiré, Visite sur 
ez-vous seulement, Pour 
lus de renseignements, signa- 
1: CH 71-3004, 34-232-T.F, 


1: 222-492 


St, Boniface ‘ESSO' Service 
Provencher et Taché 
Téléphone: CE 3-4654 
Norbert Tétrault, prop. 


Mise au des moteurs 
ent complet 
de sr A 


A LOUER — 3 acres de terrain 
avec bungalow ‘moderne, meu- 


Ouvert tous jogre 4 
TUTL' eu. 1H h pm. Fou pour bèver 120 
né C cochons ou finir de ie 

par re #1 Autobus scolai- 
re, courrier, autobus passe à la 


Tél: 233-3839 Rés.: 233-3873 por 4 ve no 5. 20 milles 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Service 
Techniciens bilingues 


Travail garan 
Service d'une journée 

313, rue Cathédrale A VENDRE ou À LOUER — Ste- 
visité à domicile: 53.59 Agathe, Man, centre canadien- 
français, près église et école. Mai- 

auffage: huile. u ression. 
Signalez 247-4288 Taxe raisonnable. Signaler: 772- 

I it sl Il Se ice 4977. 33-213-35C, 
A VENDRE — St-Boniface. Immeu- 
567, rue Morion, S$t-Bonitace ble-apparteemnts., Signaler: 233- 
(près de l'hôte] Transit) 2585. 33-215-35C. 


Gabriel Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification, réparation de pneus 


A VENDRE — Restaurant valeur $6,- 
000 pour $1,900, Propriétaire se re- 
tire. Ferait travail de réparation 
ratuitement si nouveau V roprié- 
ire pale les matériaux. Vaut ja 

pe de s'informer. Signaler: SP 2- 
21-L18-T.F, 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIABLE 


OFFiCE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 
276, avenue Taché 

St-Boniface 
Téléphone: 233-1796 


ROGER-A. SABOURIN 
propriétaire 


HOVATZOS 


*Flowerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuatres 


418, avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone: 943-2934 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 


Agent exclusif ur les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning 
et les orgues Hammond. Commu- 
niquez avec notre représentant 
français, M. Jean Carignan. 


3. J. H. McLean & Co. Ltd. 


ce 4 Graham et Edmonton, 
Winnipeg - Tél: WHitehall 24231 


Affilié à la Procure Générale 


PHARMACIE 


PHARMACY 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 
mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 

Téléphone: CHapel 7-3533 


Nous livrons à domicile 


GUERTIN Frères 

MARCHANDS DE PEINTURES 

— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Winnipeg 
Téléphone: 947-0491 


Ernst, Liddle & Wolh Lid 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, éditice Paris — Téléphone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


jOS. PIERSON 


e Chevrolet ® Corvair € Chevelle 
e Oldsmobile e Chevrolet 11 
© Camions Chevrolet 
CARTER MOTOHS LT. 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-4018 


Automobiles usogées “garanties” 
de première condition 


Votre 
vendeur 
personnel de 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


du village hésison 2 pièves. 

lot: 4, scre Eau courante, Four. 
ter: 
1. 


A VENDRE — Manteau de fourrure 
"es". Grandeur: 14 Porté sæule- | 

u'une saison. Bla) Re ny 
Tr. 


r'Ééber voir em * A 


cL 
A A qrin 2n _ dr Bontfacs, Près éco- 
pièces, #iuc, portes 

à D —# À. aluminium. ler êta- 


en duplex. (Garage. A ce ?- 
126 ou s'adresser à . rue Des 
Meurons, entre 6 h. et 7 h. 30 p.m. 

25-970-TF. 


À VENDRE 


à! | St-Laurent, Man, — Café et station 


service sur grande route achalan- 
dée. Equipement complet. Logis de 
10 pièces. Eau courante, fournaise 
au gaz. Bonne entreprise profita- 
ble, Si vous cherchez une entre- 
prise où vous serez votre propre 
maitre, voyez celle-ci. Les intéres- 
sés doivent s'adresser à: Adrien 
Chartrand, St-Laurent, Man, où 
appelez Henury-0, Richaud, St-Nor- 
bert: 453-6367, 


HENRY'S REAL ESTATE 
33-219-35C. 


| 


1! 


! À VENNRE 

| Bon magasin — Près de la ville, avec 
résidence moderne. Près école 
Marchandise et équipement, Le 


tout: $18000. Paiement minime 
| comptant, Balance facile. 


|St-Boniface — Triplex. Loué. Prix: 

#25,000, Près de tout. Comptant re- 
| quis: #1,500 où plus. Balance sur 
|s 


hypothèque, 

t-Pierre — Petite ferme: 8 acres. 

Grande maison: 4 chambres à cou- 

cher, Salle de bain, eau chaude et 

froide et puisard. Grande étable ou 
ulailler. 5,500 arbres ‘ransplantés. 
jen boisée, Taxe: 5160, + page 
#6,500. Possession ‘mnmédiate, 


J. CARRIERE REALTY 
249, rue Taché 
|: Téléphone: 247-5204 


35-248-35C. 


À VENDRE 


| st-Boniface Centre — Dineslow: « 


Bien ci at requis: Le 


Mr rc Au : Son 1, 4 
et 2. pet double. Age: % sns. 
Prix: 


Nous avons aussi, immeubles-ap- 
partements de 4 logis ou plus. Pour 
Chiffres d'affaires, appeler 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Estimation gratuite 
Appelez 
A.-G. DESAULNIERS 
Agent d'immeubles 
407, rue De la Morénie 


CEdor 3-5874 
35-249-35C. 


À VENDRE 
N. L. BROUSSEAU CO, LTD. 


Faro une propriété à vendre? 


On demande pour vendre, 
de 2, 3 et 4 chambres à coucher, 


ST-BONIFACE — Triplex 
55,061 comptant 
Agt: 1 an. Logis attrayant: # pièces, 
3 chambres à 


” 
tre lo k 

cole Be à et hôpital. Main- 
tenant: 000, Considérerait échan- 
ge. 


Le age gt — $21,500 
Magasin avec logis: 5 ;ièces, 3 ue 
bres à coucher, plus autre pe 
haut, $70, Soubas‘ement complet. Gaz. 
Idéal pour n'importe quel commerce. 

parc et école Provencher, Con- 
sidérerait échange. 

ST-BONIFACE — $1,000 comptant 


114 étage, 5 pièces, soubassement com- 
let. Taxe: $164. Garage, Près école 
ovencher et autobus. $8,400, 

Appelez ERNIE BUCKO, 
s'il vous plait 
CE 3-4574, le jour GL 3-0741 
35-250-35C. 


PAUL'S REALTY 
LIMITED 
120, avenue Provencher, 


angle Taché et Provencher, 
St-Boniface 


PERSONNEL EXPERIMENTE AN- 
XIEUX DE VOUS SERVIR. 


À VENDRE 
ST-BONIFACE 
Rue Notre-Dame. Maison de famille: 
3 chambres à coucher, Nouvelle cui- 


sine, Garage attenant. Grand lot a- 
vec jardin. Plein prix: $8,900. 


ST-BONIFACE 
Près hôpital. Immeuble-apparte- 
ments: 11 logis, tous loués sous bail. 
Construction à l'épreuve du feu et 
insonore. Rapporte gros profit sur 
+ Comptant requis mi- 
nime. 
Magasin, épicerie, viande, etc, avec 
agence de collection. Très bien situé, 
Gros chiffre d'affaires. Tout équipe- 
ment compris. Comptant requis mi- 
nime ou échangerait sur maison. 
ST-VITAL 
Près école St-Eugène. Charmant pe- 
j tit bungalow: 2 chambres à coucher. 
Soubassement complet. Très bon 
| chauffage: eau chaude, gaz. Grand 
| lot: 50" x 220. Garage. lein prix: 
$9,500 avec $1,000 comptant. 
ST-BONIFACE 
| Maison: 5 pièces, 3 chambres À cou- 
cher. Sous-sol À - rap Grand lot. 
| Plein prix: #11,900 


Pour plus d'informations, 
signaler, s.v.p. 
Bureau: 247-9267 
J. RIVARD: 247-4927 ou 
PAUL GAGNON: CH 7-7603 
35-247-35C, 


Plage Albert 


Lots disponibles 
sur nouvelle rue 
près de la chapelle 
et du lac. 


Pour tous 
renseignements, 


signaler 947-0404, 


A VENDRE — Laorette. Man. Centre | 


al 


provinciale 
le 25 janvier à Québec 


QUEBEC Le premier mi- 
| nistre a convoqué la Législature 
| pour mardi, 25 janvier, à 3 heu- 
_ e l'après-midi. 

, Jean Lesage a précisé que 
Nate faite à une date si 
hâtive permettra sans doute à 


miesl tous ceux qui peuvent y être} Tout 
- |intéressés de présenter dans les | beau succès remport 
délais prescrits par les règle- | soirée de la “Sadie 


ments de l'Assemblée législative, 
soit dans les trois semaines pré- 
cédant le 25 janvier, les projets 
de législation d'intérêt privé 
vou se proposent de soumettre, 


du Conseil législatif et de l'As- 
semblée législative pour étudier 
le problème de l'assurance-ma- 
ladie et faire ses recommanda. 
tions aux deux Chambres. 
Quant à la législation du gou- 
vernement, le premier ministre 
n'a pas donné de détails, se con- 


tentant de dire qu'elle serait Resens venue de Te x À lalin 


considérable et importante 
Nul n'en doute, puisqu'il s én 
d'une session pré-électorale 


la fin d'octobre, 1,119 mu- 
nid altés par tout le Canada 

t fait approuver 4 * mul- 
titude ÿ” rojets dont le coût 
total se chiffre par 39.5 millions 
de dollars. La contribution fédé- 
dérale du Centenaire représente 
78 millions de dollars. 


Le bulletin mensuel de la So- 
ciété canadienne contre l'arthri- 
te et le rhumatisme comporte 
maintenant un questionnaire in- | 
téressant sur le Centenaire. La | 


question qui traite de données | 


utiles sur notre pays, ten 
première page et la réponse fi- 
ure en dernière page sous l'ern- 
lème bien connu du Centenai- 
re. La question du numéro d'oc- 
tobre de C.AR. Scope portait 
sur la longueur de la frontière 
canado-américaine qui est com- 
me vous l'avez sans doute de- 
viné de 3,989 milles. 


| PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, St-Boniface, Mon. 
Téléphone: ALpine 3-9805 


A VENDRE 


NORWOOD 
Enfield Crescent, Duplex: 4 et 4, 
Cha e: gaz, Prix: $14,900, à 
termes faciles. 


ST-BONIFACE 
Rue Langevin, Maison: 3 cham- 
bres à coucher. Chauffage: gaz. 
Garage. Prix: $10,500 à termes. 


LORETTE 
vi Maison: 2 chambres à 
coucher, Grand lot. Plein prix: 
$1,900 à termes. $300 comptant, 
ST-BONIFACE 
Rue Bertrand. Duplex: 4 en bas 
avec bain; 4 en haut avec bain. 
Chauffage: gaz. Garage. $1,500 
nr futé . Propriétaire portera ba- 
ce. 


ST-CHARLES, MAN. 
Propriétaire transféré, Maison: 4 
pos 2 chambres à coucher, 2 

pplémentaires au soubassement. 
Cheuffage: huile, Tapis mur à 
mur, Grand lot. Près église et éco- 
le, Prix réduit à $9,800 avec $1,500 
comptant. 
Appelez 
J.-R, POIRIER REALTY 


Suite 11, 561, avenue Wersaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: 

GRover 5-1876 
35-256-35C, 


ah din D MR LE De PRE bn MEET SERRE RE RER à sn 72 


ARMAND AYOTTE REALTY 
ET ASSURANCE GENERALE LTÉE 


191, boulevard Dollard, 
St-Boniface 


À VENDRE 


t-Boniface — Rue Masson, Triplexe. 
Chaque logis complètement privé. 
3 plomberies. Revenu mensuel: $205, 
$3,000 comptant. Balance à termes. 


St-Boniface — Près hôpital. $7,000, 

Maison: 4 pièces, plus chambre 
supplémentaire au soubassement, 
Termes intéressants, 


ge ee — we Dollard, Mai- 
son: 6 pièces, 4 chambres à cou- 
cher. Salle Ts récréation. $4,000 
comptant, Balance à termes. 


St-Boniface -— Rue St-Jean-Baptiste, 
Fa au pere Provencher. Maison: 
pièces, 4 ou 5 chambres à cou- 
de Lot: 50: $5,000 comptant. Ba- 
lance termes. 


St-Boniface — Près “Packers”, Bun- 
pur moderne: 6 pièces, 3 cham- 
coucher, Grand terrain. 

$1,000 comptant, Balance: termes. 


Appeler CEder 3-5845 
35-253-35C. 


ALEXANDER AGENCIES LTD. 
1500, Polo Park, Winnipeg 


St-Norbert — Maison: niveaux variés, 
4 chambres à coucher. Poêle, sé- 
cheuse, laveuse de vaisselle et ten- 
tures. Etat neuf. Lot clôturé. En- 
trée en béton. $18,500. 


agasin général — 30 milles de Win- 
nipeg. 2 étages. Logis au 2e: 6 piè- 
ces. Garage double et entrepôt pour 
marchandises. Ecoles publique et 
rivée. Prix: $15,500, plus stock. 
D ue T0 porterait 1ère hypothé- 
que , 


St-Adolphe — Maison: 2 ans, 6 piè- 
ces, 3 chambres à coucher, Tapis 
mur à mur dans salon, Tuiles dans | 
les autres pièces. Soubassement | 
complet. Chauffage: huile. Garage | 
attenant. Considérerait échange sur | 
maison de 3 chambres à coucher 
à St-Norbert. 


Avons besoin de propriétés à vendre | 
à St-Boniface, Norwooë et St-Vital. 


Appeler PIERRE PINEAU 
SPruce 5-8463 ou 453-1977 
35-246-35C. 


Rudy's Furniture 


Plan achat-louage 
de téléviseurs 


58.00 et 510.00 par mois 


Entretien de téléviseurs 


7 jours par semaine 


133, rue Marion 


247-3752 ou 247-9074 
En soirée: GL 3-1711 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher no 2450 


® 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER 
ALMIA ANTOINETTE 
lote 4f Une City of St 
the Province of Manitoba, 
Deceased. 

AL claims againet the above estate 
duly verttied by Slatutory Declara- 
tion must be sent to the undersigned, 
|Messrs. Grafton, Dowhan, Muidoon 
| Perreault & Lafreniere, at 34 Elec 


of the Mrtain of 
FOURNIER 
Bontfuce, in 
Widra 


trie Mallway Chambers, 213 Notre 
Soirée et visite | Dame Avenue, Winnipeg 2 Manitoba, 
d'abord signalons lelon or beore th 3m day of m- 


wkins” 
du 2 novembre. 11 y avait foule 
et tous se sont bien amusés, 
C'est le but de ces 
soirées. Sincères félicitations 
aux organisateurs pour ce suc: 
cès bien mérité, Bravo, frères | 
Ritchot et Roussin. Vers la fin 
de la veillée, ces derniers sem- 


biaient entrevoir un léger béné-|C 


fice financier au lieu du déficit 
accoutumé, Oh, la, la! L'expé- 
rience porte enfin ses fruits. 
ge Me oo ef 
quelques semaines, l'on 
Loratt 


| Rousseau en une € ue co- 


| 


| 


Eire 


figurer le _ d'André | ioba. on or before the 4 


r notre | der. AD. 1568 


DATED at Von “ons th day 
of November 


GRAFTON, DOWHAN, MULDOON, 
PERREAULT & LAFRENIERE, 


Solicitors for the Executor, 


NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER of the Estate of | 
LEMENTINE LAVALLEE, decesec 


of St. Boniface, in 
Mani 


late of the Ci 
the Frovince 
AN claims against the above estate 
ve J veritied by Statutory Declara- 
tion must be filed with the under- 
ed at 100 Great Western Building, 

5 Main Street, Winnipeg 1, Mani- 
of January, 


nt at the City of Winnipeg, 
er 9 À ns 25th day of Novem- 


Un peu plus loin sous|ber, AD. 1 


Rouge. 

la rubrique de “Provencher”, 
l'on pouvait lire encore ce mê. 
me nom au lieu de notre propre 
André Roussin. Ces André sont 
infatigables et méritent bien de 
leurs conseils respectifs. N'em- 
pêche que le frère Rousseau ne 
Fesses pas les attributs du 

nt-Esprit pour ainsi se divi- 
ser en deux. Gare, messieurs les 
typographes, à ces malheureu- 
ses coquilles! 

Puis venait notre visite du 
25 novembre au sousconseil de 
Ste-Agathe, Nous aurions pu 
être plus nombreux pour répon- 
dre à la gracieuse invitation 
qu'on nous avait faite, Il est 
vrai que le choix du vendredi 
soir au lieu du jeudi aurait fa- 
vorisé un plus grand nombre, 
surtout parmi Les moins jeunes 
à qui les heures tardives du re- 
tour sont un obstacle pour le 
labeur du lendemain, Néan- 
moins tous ceux qui s'y sont 
rendus sont revenus enchantés 
du petit voyage et de l'hospi- 
talité proverbiale de Ste-Aga- 
the. Malgré certaines pus 
frauduleuses de ses co eg, 
de voyage, notre Gran 
lier Lebrun a su gr ad «té 
lui, tout ce qu'il charriait en 
partant. L'endroit le plus sûr, 
disait-il, c'est de le mettre en- 
dedans. 


Chatte et coupe 

Nos petits secrets en com- 
mun avec Ste-Agathe à ce sujet 
semblent provoquer une curio- 
sité intense chez notre bon Ri- 
goletto. Et pour cause, car l'on 
og rigoler à Provencher. Pour 
ui est de la chatte absente 
de te-Agathe, consultez un de 
nos bons frères de cet endroit. 
Plus il sera vieux, plus de dé- 
tails savoureux vous en reti- 
rerez, Quant à la mag + un mi- 
racle veut qu'elle ait été sauvée 
de toute cette neige abondante 
et enfin remise à son heureux 
destinataire, S'il avait fallu at- 
tendre à la fonte générale, cela 
aurait pu nous mener en fin 

de juin hein André? 


BISTOURL 


MARION REALTY LTD. 


1601, chemin Ste-Marie 
Appelez ED.-A. BRISSON 
CE 3-2280 
ou LOU ENGEL — 256-5420 
35-255-35C. 


| 


La 
Norwood Jewellers 


3202, avenue Taché 
NORWOOD 


Tél.: CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, 
horloges et bijoux 
notre spécialité 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pi “cé 
| le métier 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant y a-t-il eu 
tant d'occasions pour 
les jeunes filles ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir 
un catalogue gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309. rue Donald. Winnipeg. Man. 


Succursales: Regina, Saskatoon, 
Calgary. Edmonton. Toronto 


Fêtez la Noël 
en n'oubliant 
personne ! 


LOUEZ l'argent nécessaire 
de CRESCENT 


Payez vos emplettes au comptant! 
Achétez tout le bonheur sur votre 
liste de cadeaux et célébrez un 
Noël tout blanc! 


Louer de l'argent chez Crescent, 
c'est le moyen pratique et agréa- 
ble de vous procurer l'argent né- 
cessaire. De $50 à $3,000 ou plus, 
pour une semaine, un mois, une 


année ou encore plus longtemps. 
Des clients ont déjà loué leur 
argent en 10 minutes seulement. 
Téléphonez-nous et votre argent 
sera prêt dès que vous passerez 
au bureau. 


MONTANTS TYPES 


Montant Conditions Paiements 
(Mois) mensuels 
12 
29 
24 


$ 105.75 
395.42 
71065 

1,014.03 30 
2,016,00 36 


Jusqu'à 53,000 et même davantage 
Crescent 
Finance 


Transigez à la moderne 
chez Crescent 


G.-H, Desrosiers, gérant 
129B, rue Marion — Tél: 233-1426 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY. BETOURNAY 
& TEFFAINE, 


Solicitors for the Executrices. 


NOTICE TO CREDITORS | 


IN THE MATTER of the estate of | 
EDOUARD LANGILL, late of ge | 
City of St. ce in Manitoba, 
Carpenter, Deceased | 

AL claims a 4" ‘the above estate 
duly verified by Statutory Declara- 
tion, must be ant to the undersigned, | 
Messrs. Grafton, Dowhan, Muldoon, 
Perreault & Lafreniere, 304 Hiectrie | 
Railway Chambers, 213 Notre Dame | 
Avenue,  “ 2, Manitoba, on 
À ou the ?24th day of December, ! 


DATED at the City of Winnipeg, | 
_ Papeete, this 26th day of Novem- 
"A K 


MESSRS, GRAFTON, DOWHAN, 
MULDOON, PERREAULY 
& LAFRENIERE, 
Solicitors for the EÆExecutrix, 


ERNST, LIDDLE 
& WOLFE LTD. 
100, EDIFICE PARIS 


Maisons - Fermes 
- Propriètés 


A VENDRE 


300 acres de terrain avec bâtisses. 
12 milles au sud de la ville, Près 
rivière La Salle, 


Ste-Anne — 189 acres de terrain, 
140 en culture, avec bâtisses. 
Puits artésien, 25 bêtes à cor- 

nes, machinerie complète, foin 

et grains. 


mille au sud du e St- 


St-Bonifoce, le 2 décembre 1965 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


"ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 

ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ ” 
“La matson d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908" 
S21, rue Morgrove — Tél: WMitehall 3-7395 


BRODEUR TV SERVICE 


Licencié du gouvernement — tout travail garanti 
SERVICE COMPLET DE TELEVISION, RADIO, TRANSISTORS 
Gromophones, Haute tidelité, Stéréophoniques. Mognetwphones 


Téléphone: 284-1443 


NIAKWA MOTOR HOTEL 


RECEPTIONS ET BANQUETS 


Souper dansant 
rendredi et samedi 


rnettant en vedette: The Candle Lighters 


Tél: AL 3-1301 


Chemin Ste-Anne et Route transcanadienne 


Winnipeg 


GERRY'S THAILEH SALES 
où acheter les roulottes de fabrication canadienne 
neuves où usagées. 
Roulotte de démonstration Detroiter 50 x 10 


(arrivera le 25 décembre) 54,750 
Homelette 50 x 10 (3 ch. à coucher) $4,950 
Rollohome, 50 x 10, laveuse et séchoir $4,350 
Schuit, 50 x 10, laveuse et séchoir $4,500 
Northland 47 x8 $3,000 
Liberty 46 x 8, air climatisé $3,000 


38 x 8, 52,400; 36 x 8, 82,100; 45 x 8, 52,800; 30 x 8, tout en 
acier, lits pour 6, 8850. Autres de 10° x 8’ de largeur en bon 
état, meubles neufs, agréés par le gouvernement, 


Paiements faciles —— Echange 
OUVERT EN TOUT TEMPS 
à l’est de Ste-Anne sur la route no 1, 


Téléphonez Ste-Anne GA 2-5205 


On vend œussi des voitures et des meubles 


ON DEMANDE 


Comptable bilingue 
(junior) 


Jeune homme avec préférablement expérience 
de banque. 


1 villag: 
# do he, Près rivière. 6 acres de 
terrain, plus de la moitié en cul- 
ture, le reste boisé. 


11-688-TF. 
Nous avons besoin d'ofttres 
de fermes à vendre 
Pour un service prompt, ventes 
ou hypothèques et évaluation 
Appelez LOUIS LE GAL 
WhHitehall 3-5408 
ou 315 - R5 St-Adolphe 


SURPLUS 
DISCOUNT 
STORE 


LE MAGASIN DES 
FOURRURES USAGEES 


517, ave Ellice 
SU 3-0101 
Manteaux 


de fourrure 
et DENTS de ot 


Ce n'est pas : 
une erreur 


Nous 


Conditions favorables. 


Donner détails sur expérience, âge, et mentionner aussi 
si marié ou célibataire, 


Ecrire à boîte 801, La Liberté et le Patriote 
619, ave McDermot, Winnipeg ?, Man, 


NU-FASHION 


STYLISTES DE BEAUTÉ 


Permanentes 
des plus modernes 


À rabais de 
20% 
AVANT 
NOËL 


309, rue Donald Tél.: WH 2-7397 


regrettons! 


Un seul 
par dient 


Commandes par la poste 

acceptées 

Argent comptant seulement 

Manteaux es “y dépôt 

Echanges acce amp 

Manteaux de fourrure de Wr" 
un 


à prix plus bas que cel 
manteau de drap 


Tous peuvent se procurer 
un manteau de fourrure 
grâce à nos prix 


Nouveaux 

Marchandises non réclamées 
Marchandises reprises 

Avec défauts iraperceptibles 
Usagés 


ET PLUS 

Belles 
marchandises 

. . 1 . 

à prix d'aubaine 


HERMAN BESSETTE, gérant 


UN AIR DE CONFIANCE... 


Worsteds Stauurhley 


par Qociely Oran) 


Rien n’égale un complet en 
worsted tout laine pour ce 
qui est de l'apparence, 

du confort et de la 

durée. Aussi 

l'homme 

pratique soucieux 

de sa tenue, 

trouve-t-il dans le 
Staunchley de Society 
Brand un vêtement qui 
l’habille bien, dure 
longtemps et lui donne 

un AIR DE CONFIANCE 
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en lui-même. Venez vous 


en choisir un, 595 


AUTRES COMPLETS 
à $59.50 et plus 


CHEZ HUOT 


200, avenue Provencher, St-Bonitace 


